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Le maire applique son veto à une proposition de M. Dunnigan
manifestation de loi à Saint-Jérôme

PERMIS DE LA C. L. Q.

B#
IA MARCHE DU PARDON A ST-JEROME

LE CLUB DE HOCKEY DE LA LIGUE PROVINCIALE SENiOR 
RECLAME PLUS DE RECETTE

5,000 PERSONNES DANS LA 
MARCHE DU PARDON A LA 
SUITE DE LEUR EVEQUE

A Saint-C’olomban, pour soixan- 
te.et-sept (67) familles, il y 
cinq (5) permis de la Commis­
sion aes Liqueurs du Québec 
pour 1 avente de la boisson. A St- 
Canut, pour 160 famille, trois (3) 
établissements peuvent vendre 
des boissons enivrantes.

Aujourd’hui, grâce à M. Du­
plessis et à son député, M. Blan­
chard, il est plus facile de s'eni­
vrer dans Terreboiuie que de 
s'instruire: il y a deux et trois 
fois plus de permis de la Commis­
sion des Liqueurs que d'écoles et 
de maisons d'enseignement.

L’INDEPENDANCE DE LA 
MAGISTRATURE

C'est avec raison que M. Geor­
ge Marier, chef de l’opposition 
parlementaire, et M. L. Ross, dé­
puté de Verdun, ont demandé à 
l’assemblée législative, afin d'as- : 
surer l'indépendance des Magis­
trats, de ne pas accorder à ceux- 
ci de rémunération supplémentai­
re lorsqu'ils agissent comme en­
quêteurs ou arbitres, puisqu’en 
vertu de leur nomination et de 
leurs fonctions, ils doivent consa­
crer tout leur temps à la Provin­
ce.

A force de nommer des Magis­
trats jyour entendre toutes sortes ; 
d'affaires, (comme l'enquête sur 
le pont Duplessis) le gouverne- : 
ment de l’Union Nationale a dé­
précié la Magistrature devant l'o­
pinion publique au point que cel­
le-ci en est rendue à faire une 
distinction entre les "Cours üc 
Duplessis” et les autres tribunaux 
réguliers.

. • ■ ;•

La Cité épiscopale de Saint- 
Jérôme a été témoin d'une ma­
gnifique manifestation de foi, 
toute spontanée, de la part de 
plus de 5,000 de ses citoyens, 
hommes, femmes et enfants, 
qui, à la suite de leur évêque, S. 
E. Mgr Emilien Frenette, ont 
fait un Jubilé public et entrepris 
la Marche d i Pardon dans les 
principales rues du centre de la 
\ i 1 le, samedi dernier.

L’appel avait été lancé par 
MM. les curés des paroisses de 

* Saint-Jérôme, Ste-Paule, Ste- 
Marcelle, St-Antoine et St-Lu-

Une discussion très vive et que l'on peut qualifier d'acerbe, 
s’est élevée à la séance du Conseil, lundi soir dernier, alors que l’é- 
chevin George Dunnigan déposa une longue résolution rédigée à l'a­
vance pour appuyer une demande du Club de Hockey Alouettes de la 
Ligtie Provinciale Senior à l'effet d’obtenir une proportion plus éle­
vée des recettes ;ors des joutes de ce club à l’Arena municipal.

Les allégués de cette résolution laquelle reflète certainement 
les sentiments du C,ub Alouettes exposent spécialement:

1) que le club offre à la population jérônûenne la plus excel­
lente attraction qui se donne à l’arena: 2)—que le Club répand une 
abondante publicité sur Saint-Jérôme par les succès qu’il remporte 
actuellement en occupant ia première place de la Ligue Provinciale 
Senior, laquelle met en ligne des clubs tels que St-Hyacinthe. Lachine, 
St-Laurent et Joliette

3) que la direction du Club a accepté des responsabilités très 
lourdes pour doter notre ville d’une équipe aussi puissante qui nous 
fait honneur.

4) que la direction a dû absorber un déficit assez élevé de 
l'année dernière alors qu'elle a du subir toutes sortes de revers et 
qu'à date, l'organisation est encore en déficit;

5) que la proportion des recettes que doit payer le club pour 
l'usage de l'arena est la plus élevée de toutes les villes du circuit 
de la Ligue Provinciale et que cette proportion sera encore la plus

Funérailles de Mgr, Emile Dubois,
ancien curé de Saint-Jérôme

S. E. Mgr Emilien Frenette, évêque de Saint-Jérôme, assisté 
de Mgr Philippe Labelle, V.G., curé de ia cathédrale (à sa droitel 
et de M. l'abbé P. Ménard, chancelier du diocèse, ouvre la Marche du 
Pardon, à la tête de 5,000 personnes qui ont défilé samedi soir der­
nier dans les principales rues de St-Jérôme, de la paroisse-mère à

(à suivre à la page 7)

Récompenses à 
18 employés de 
Dominion Rubber

St-Jérôme, Que. — Plus de 
175 employés de Dominion

la paroisse Stc-Marcelle. Les fidèles ont également fait les visites Rubber Company assistèrent au
du Jubilé de l'Année Sainte On rcconnaitra aussi les échevins Vail- 
lancourt, Dunnigan et Lapointe. Le maire de St-Jérôme est en par­
tie caché par Mgr Labelle.

(Photo Gérard Vermettei

Entre Canadiens de bonne volonté

LA DEBANDADE ’AUTONOMISTE

POURQUOI DEUX PONTS?

Le fameux pont Duplessis se 
composait de deux sections: l’une 
allant de Trois-Rivières à Pile St- 
Christophe et l’autre de Plie St- 
Christophe au Cap de la Madelei­
ne: ces deux sections se trouvent 
éloignées l’une de l’autre au 
moins d’un mille.

S'il est vrai qu'une des sec­
tions soit tombée "toute seule" ] 
bien qu'elle ait été construite, d'a 

'près les experts, suivait les ré­
gies de Part et avec des maté­
riaux de première qualité et par 
un phénomène inexplicable, pour­
quoi le gouvernement Duplessis 
a-t-il condamné l’autre section qui, 
sans doute, doit être parfaite.

Evidemment, "Batiste" sc dit 
cju’i 1 y avait quelque chose de 
ppurri dans la première section I 
et que le gouvernement doit bien 
savoir qu’il y a egalement quel 
que chose de pourri dans la deu­
xième, puisqu’il l’a condamnée et 
en ordonne la reconstruction.

BLUFF ET HYPOCRISIE

Maurice Duplessis a récemment 
déclaré qu’il ferait tout son de­
voir pour fermer, dans la Provin­
ce, les bouges et les établisse­
ments de jeu. ainsi que pour faire 
respecter la Loi des Liqueurs.

Mieux vaudra tard que jamais,. 
puisque malgré les dénonciations 
portées de toutes parts, le Procu­
reur Général a. depuis dix ans. 
négligé de faire son devoir dans 
son domaine.

Mais une fois de plus, les décla­
rations du Premier Ministre sont 
imprégnées de bluff et d'hypocri­
sie, puisque sous sa responsabilité, 
un reporter publiait, le 27 novem­
bre, dans "THE GAZETTE” jour-J 
nal pourtant plus que sympathi­
que à Maurice Duplessis, la note 
suivante:

“There wasn’t too much trouble 
getting a cocktail or a highball 
around the City Sunday if you 
knew where to go for it.”

Ce qui veut dire que comme 
auparavant les établissements li­
cenciés qui sont protégés par l'U- j 
nion Nationale, violent systémnti- j 
quement la Loi des Liqueurs, Ve 
dimanche comme à tous les jours 
de la semaine.

cien, au prône dimanche, le 2
décembre dernier, et répété aux élevée même au tarif actuellement proposé

6) que le club a déjà versé à la ville une somme de plus de 
55,000.00 pour cette année.

Ceci est un résumé de la pétition du Club, ou plutôt de la réso­
lution présentée par l’éehevin Dunnigan, laquelle se termine en de­
mandant que le contrat existant avec la Cité soit amendé de manière, 
que le pourcentage des recettes accordé au Club soit à l’avenir de 
75', au lieu de 65U. pour les joutes régulières et lorsque les jou­
tes de détail arriveront, que ce pourcentage soit porté à 80' ;.

Après la lecture de sa proposition par l’éehevin Dunnigan, ce 
fut silence absolu, même de la part des représentants du club et de 
ses partisans qui étaient en assez grand nombre, assis au fond de 
le salle: puis le Maire demanda: "y a-t-il un secondeur”? Sur ce, l’é- 
chevin Georges Giraldeau de répondre: “J’appuie la proposition”. 
Encore sur une question du maire s’il y avait des propositions en 
amendement, l’éehevin Jos. Chartrand suggéra que cette question 

ment a 1 Hôtel Maurice en l’hon- devrait être étudiée par le Conseil et proposa qu’elle soit renvoyée 
near des membres du personne! en comité. Cependant aucun secondeur à cette contre-proposition, 
ayant de longues années de ser- Toujours un profond silence dans la salle jusqu’à ce que le Maire

déclare: "Je mets mon veto sur cette question”, et l’échevin Dunni­
gan de répondre: "le Greffier fera ce qu’il lui reste à faire". C’est 
alors que le Maire Léopold Nantel expliqua pourquoi il s’était servi 
de son droit de veto 11 déclara qu’il n’avait pas peur de prendre ses 

j responsabilités et qu’en agissant ainsi, il le faisait dans le plus grand 
intérêt de la Cité et qu’il déplorait ces manières hypocrites de transi- 

jger les affaires municipales. Qu’il existait un contrat bel et bien si­
! gné avec le Club et qu’il n’v avait pas lieu de le modifier sans avoir 

Dans son allocution. Monsieur j les preuves concluantes par des représentants dignes de foi nommés 
Thackrav fit remarquer au ! par la Cité, des besoins urgents du Club. Que d’un autre côté il était 

que perdant les pre- j très bien disposé envers le Club Alouettes et qu’il avait l’intention

j Au cours des trois journées et 
demie que Mgr Dubois a été ex­
posé en chapelle ardente dans les 
bureaux du curé de la cathédrale 
à l’évêché, une pluie di.uvienne 
n’a cessé de tomber, on aurait dit 
que la nature même unissait ses 
pleurs à toute la population de 
St-Jérôme qui rendait un dernier 
hommage à ce.ui qui fut l’un de 

: leurs plus grands curés et leur 
pasteur bien-aimé pendant 16 ans. 
Et à la veille de Noel, nous ne 
pourrons nous empêcher de le re­
voir présider aux grandes cérémo­
nies de l’Eglise, avec sa person- 

| nalité un peu distante qui lui don­
nait un caractère de grande dis­
tinction. St-Jérôme se souviendra 
longtemps de ce fils de cultiva­
teur devenu curé de leur Hile a­
près avoir été professeur de rhé­
torique, docteur en philosophie, 
historien et écrivain renommé.

Une foule recueillie et émue a 
assisté aux funérailles en la ca­
thédrale de .Saint-Jérôme vendre­
di matin. Jeudi soir, Mgr Philip­
pe Labelle, vicaire général du dio- 

j cèse et successeur de Mgr Dubois 
! à la cure de St-Jérôme. fit la le­
! vée du corps et présida à la trans- 
1 lation des restes en la cathédrale 
de Saint-Jéiôme.

POLITIC AILLER1ES 
Beaucoup de citoyens de la Pro­

vince se demandent si le Procu­
reur Général a obtenu un succès 
100 pour 100 avec la descente sen­
sationnelle dans la "Barbotte” de 
ia Côte de Liesse de ces jours der­
niers; cette descente opérée le 
lendemain même de la visite à 
Québec de Monseigneur P.-E. Lé­
ger, a été ordonnée par le Pro­
cureur Général lui-même et effec­
tuée par ses gendarmes du bu­
reau de la Sûreté Provinciale si­
tué à Québec Au lait, pourquoi 
avoir fait effectuer cette'descen- 
te par vos policiers de Québec, 
déplacement coûteux, il va sans 
dire, quanti vous avez, monsieur 
le Procureur Général, toute une 
imposante et très dispendieuse or-

banquet annuel donné réceni-

vice.
Seize employés reçurent des 

insignes d’or en reconnaissance 
de leurs 25 années de service 
pour la Compagnie, et (feux au- 
très employés de 40 ans de ser­
vice reçurent des montres en or 
gravées.

C’est Son Excellence Mgr E- Sinisation de votre police à Mont- 
milien Frenette, évêque de St-Jé- S réal- tout Près de l’endroit visé! 
rôme, qui a chanté lui-même le i Devrons-nous nous adresser à vo- 
service de celui qui a tellement *re M. Beauregard, de Montréal, 
travaillé pour la. fondation du ; P°ur obtenir éclaircissements? Yo-

p.tr Eugène L’HEUREUX 
A lire les discours et les écrits de nos a itono- 

mistes sentimentaux, puis à observer la manoeuvre 
embarrassée de nos autonomistes électoraux, on qroupt
constate aisément que le moral de tous ces esprits miers neufs mois de l’année, les de lui accorder tout l’aide possible à la fin de la saison, à même les 
insuffisamment constructifs est en baisse. ventes de la Compagnie furent ■ surplus encaissés par la Cité.

reprochent satisfaisantes et que la situation Pour traiter de cette question d’une manière imnartiaie. il
avoir trompés générale avait bénéficier d’une j faut bien reconnaître qu’en réalité le Club des Alouettes fourni l’at-

et que ses joutes attirent les plus 
même que le gros magot dans les coffres de la ville.qui mettaient les esprits — ‘----- 1 . -■ . -

Les autonomistes sentimentaux 
aux autonomistes électora x de les
sans sergogne et se plaignent mélancoliquement augmentation dans les com man-i traction toute première à l’arena 
de ce que je public ne réagit plus aux appels "au- des d’exportation. Quoique l in- grandes foules d
tonumtste.s 
il y a une coupe d’années.

enmettaient les

(à suivre à la page 4) . a 1 an
(à suivre à la page 7)
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Confirmation chez les Srs du Bon-Conseil
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branle | dice des profits se soit révélé lé-! La décision reste maintenant au Conseil et le veto du Maire ne si- 
gèrement supérieur à ! an pas- gnifie pas un rejet de la proposition, mais celle-ci devra, pour avoir

I force être de nouveau soutenue par une majorité absolue des mem­
___  i bres du Conseil si le Maire maintient son veto et alors elle devien-

! tira opérante.
Nous devons porter foi au maire quand il avoue être en fa- 

j veur d aider le club en temps opportun. Quand, dans ses remarques, 
i le Maire cite que contrairement à ce que certains sont portés à croire, 
! il est un sporman et qu'il aime le sport et qu'à l’appui de ses 'allé- 
| galions il peut ajouter qu’il a lui-même contribué de ses propres 
deniers à l’organisation des Alouettes. D’un autre côté on sait ce que 

• coûte le bon hockey et la population n’est certainement pas contre 
j subvention au sport: n’a-î-on pas vu d’autres villes y aller de 
leurs deniers, tel Sherbrooke tout récemment. Il faut donc y aller 

j avec discernement et maintenir notre équipé victorieuse

nouveau diocèse. I! était assisté 
de M. l'abbé Edmond Lacroix, au­
mônier du Collège St-Jérôme et 
de M. l’abbé Charyrand, curé de 
Ste-Thérèse de Blainviile, confrè­
res du disparu, et comme diacre 
et sous-diacre d’office, de MM. les 
abbés Stanislas Dubois, curé de 
Granada, et Emile Dubois, profes­
seur à Montréal, neveux du dé­
funt.

(à suivre à la page 10)

S.E. Mgr Frenette 
bénit l'Institut 

du Bon-Conseil

St-Jérôme: Le 2 décembre der­
nier. dans la pctit'c chapelle de 
l’Institut des Soeurs du Bon-Con­
seil, rue Labelle. S E. Mgr Emi­
lien Frenette confirmait trois en­
fants, un petit américain et deux 
petites françaises. Ces dernières 
habitent St-Jérôme depuis quel­
ques mois et font partie de la pre­
mière famille d'immigrants fran­

çais arrivés dans notre ville. Il 
1 s’agit de Marie-Thérèse et de Mo­
nique Alençon, fillettes de M. et 
Mme François Alençon, de Foix, 
France, qui habitent maintenant 
au numéro 516 de la rue Four­
nier à St-Jérôme, et de Jean-Guy 

! Poirier, fils de M. et Mme Jean- 
l’au 1 Poirier, de Détroit, Etats­

! Unis, et petit fils tie M. Ulric Poi- 
! t ier, électricien, bien connu à St- 
jJerôme. La grand’mère maternel- 
j le de Jean-Guy, Madame Pitre, ha­
bite également notre ville.

Seulement quelques personnes 
assistèrent à cette courte mais 

i combien émouvante cérémonie. 
Son Excellence était assisté rom­

; me eérémoniaire, du

i St-Jérôme est dotée d’une nou­
velle bâtisse à l’épreuve du feu 
qui servira à l'enseignement mé­
nager. Samedi dernier, S. E. Mgr 
Emilien Frenette bénissait la 
nouvelle maison des RR. SS. du 
Bon-ConseH. boulevard Melan- 
çon. qui portera désormais le nom 
d’institut Familial comme l'évê­
que de St-Jérôme l’a

tre bureau de Montréal ne doit 
pas exister seulement pour “em­
prisonner” le célèbre C. E. Poli- 
quin? Se pourrait-il, M. le Procu­
reur Général, que vos policiers de 
Québec aient plus de succès que 
ceux de Montréal pour éclaircir 
les nombreux vols dans les ban­
ques survenus depuis ces derniè­
res années et qui restent toujours 
dans le mystère? L'on nous a ce­
pendant signalé que cela sent 
beaucoup moins le "Scotch im­
porté” dans les corridors des bu­
reaux de la Sûreté Provinciale, à 
Montréal, depuis le retentissant 
procès “Patenaude - Archambault- 
Hervieux”.

L’AUTONOMIE MUNICIPALE

Les exemples de sabotage con­
tre l’autonomie municipale et 
scolaire ne se comptent plus: des 
centaines de nos paroisses en ont 
été les victimes.

La dénonciation la plus catégo­
rique a été récemment portée par 
le maire de Trois-Rivières, M. J.- 
A. Mongrain, qui déclarait ce qui 
suit:

"Je serai l'homme qui demande-

AU CONSEIL MUNICIPAL
AAAAAA\N^A^AA»MAAAA- v^*WS<WWWWVWW'

UN EMPRUNT REMPLACERAIT LA TAXE SPECIALE

lui-même ! ra des comptes à l’honorable Mau­
i baptise. Près de 200 personnes ont . riee Duplessis si celui ci continue 
assiste à cette cérémonie et à un jà se venger de mon élection à la

, goûter servi après, dans le réfec- 
toir des élèves.

Son Excellence a dit que le plus 
; heureux de cette bénédiction d’é­
cole n'était pas avec nous; “ou

A la séance de lundi dernier, au Conseil municipal il a de 
nouveau été question du deficit à couvrir pour l'année fiscale écou­
lée. lequel déficit comme nous le relations dans notre journal de la 
semaine dernière consiste en travaux permanents et à capital, c'est 
pourquoi la majorité du Conseil en est venu à la conclusion que ces 
dépenses soient plutôt couvertes par un emprunt que par une taxe 
spéciale laquelle représenterait une imposition d'environ 60c par 
$100.60 d'évaluation.

D'après les relevés à date, il appert que cet emprunt repré­
senterait une somme approximatixe de S115.000.00. Un avis de pré­
sentation de règlement a été donné lundi dernier et le règlement 
serait adopté incessamment pour ensuite être présenté à l'approba­
tion des électeurs propriétaires dès les premiers jours de janvier

mairie sur le dos des contribua­
bles des Trois-Rivières”.

Le maire a déclaré ensuite 
qu un règlement d’emprunt au 
montant de $225,000, soumis à

AUGMENTATION DE LA TAXE DE L’EAU 
LES LOCATAIRES

POUR

1 oici Son Excellence Algr Emilien Erènette. evèque de Saint-Jerô- 
me, photographié avec les trois petits en pint s qu'il a confirmes dans 
la petite chapcUt de l'Institut des RR. SS. du ison-Covsei!, avenue 
Labelle, à Saint-Jérôme, le deux décembre dernier. Il s'agit du pe­
tit Jean-Guy Poirier, fils de Al. et Mme Jean-Pau! Poirier, de De­
troit, I.S.A., petit-fils de Al. l'Iric Poirier, de St-Jérôme, et des 
petites Marie-Thérèse et Monique Alençon, deux petites immi­
grantes françaises qui habitent maintenant St-Jérôme avec leur 
papa et leur maman. AI. et Mme François Alençon. — (Photo i chapelle se prêtait fort bien 
"L’Avenir du Nord" p.tr Gérard Vcrmettc).

chancelier | prochain Ces formalités remplies, i! ne restera plus que l'approba- 
du diocèse, M. l’abbé Pierre Mé- tion du règlement par le Ministère des Affaires Municipales de 
nard. M et Mme François Alen- I Québec et la dette sera répartie sur une période que fixera le Con­
çoit assistaient à la cérémonie, de ! seil. soit dix, quinze ou vingt ans. 
même que M Ulric Poirier et Ma- ; 
lame Pitre Mme Jean-Charles < 

l Marchand était la marraine de 
j confirmation des enfants.

Après la cérémonie, l’évêque de 
I St-Jérôme a récité., avec les trois 
''otitv le Credo, le Pater et l’Ave 
Maria. Pour les personnes pré 

I sentent, c’était la scène la plus 
| touchante de l’après-midi: trois
! petites voix enfantines unissant 
leurs prières à celles de leur évê- 

; que qui verrait de faire descendre 
sur eux ce sacrement de foi, d’a­
mour. de lumières de PEsprit- 
Saint. Moment d’attendrissement,

; où les parents ne purent retenir 
une larme d’émotion. La petite

à la
(à suivre à la page 7)

plutôt nous sentons sa présence. , Québec par la ville, demeurait 
car il se penche vers nous • en suspens sur le bureau du pré­
dit haut du Ciel en ce moment, mier ministre. “Je suis, dit-il. al- 
dit-ii. C est le regretté et très cher ; lé à Québec à plusieurs reprises. 
Emile Dubois dont la disparition | Mais san* résultat. Soixante-quin- 
est une lourde perte pour St-Jé- ; ze propriétaires attendent ce rè- 
. une.Combien il a travaillé pour j glement pour être dotés de servi- 
yotre bien spirituel, temporel et | ce? publics. Un grand nombre de 
social Je veux déposer . . r sa familles pauvres 1’attendent aussi
tombe fraichement fermée, un 
témoignage d’admiration: il a été 
un pasteur modèle, un père sym­
pathique. un prêtre dévoué et 

(à suivre à la page 4)

pour nourrir et vêtir leurs en­
fants et elles attendent en vain, 
vu que le premier ministre a dé­
cidé de se venger de la popu’a- 
tion des Trois-Rivières.”

L'INSTITUT DE SAINT-JEROME
Il est maintenant officiel que la taxe de l’eau peur les loca­

taires sera augmentée dans une proportion de 10c par $100.00 d’é­
valuation du local occupé ou autrement dit de $1.00 par $1.000.00, le 
règlement ordonnant cette augmentation ayant été adopté par le 
Conseil lundi dernier. Cette augmentation aura effet à partir du 1er) 
janvier prochain.

« * «

FETES CIVIQUES LES 26 DECEMBRE ET 2 JANVIER 
Répondant à la demande de plusieurs bureaux d’affaires, le 

Conseil a déclaré fêtes civiques les lendemains de Noel. 26 décembre 
et du Jour de l’An. 2 janvier, tout comme la pratique est établie 
depuis plusieurs années ce qui permettra à un grand nombre d’cm- 
plovés de jouir d’un congé à l’occasion de ces fêtes.

—j__

CONSTRUCTIONS D’AQUEDUC ET D EGOUT rue ST GEORGES 
D’importants travaux de construction d’aqueduc et d’égout 

(à suivre à la page 4)

S. Exc Mgr Emilien Frenette, évêque de St-Jérôme, o béni 
samedi une importante maison d'enseignement, dans sa ville épisco­
pale: I Institut familial dirigé par les Rév. Soeurs Notre-Dome-du- 
Bon-Conseil. Les plans sont de MM. Robillard et Jette.

(photo Gérard Vcrmettc, St-Jcrômcl
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ment trop chez-nous qu’un crimi- 
ne riche s’en tire toujours. 12 ne 
faudi 'it pas que l’Union Nationa­
le et son Dieuplessis, parce que 
riches, pensent qu’ils s’en tireront 
avec la population

11 n’y aura jamais assez de “té­
légraphes" à la "barbotte" de la 
Côte de Liesse pour réélire Mon­
sieur Duplessis, et l’Université 
Laval de Québec n.e nUera pas 
sous un joug d'argot:

Le silence est d'or! ' mi. l’on

dam que ces messieurs se taisent, 
ils empochent.

Ils sont des carpes d’eau bour­
beuse.

PS,—La “barbotte" de la Côte 
de Liesse a etc plies solide 
que le Pont-Duplessis.
Le Poliquin de l'Affaire Po- 
liquiu Duplessis en était-il un 
pii'et ?

ALBAN FLAMAND, 
avocat.

(novembre 1951)

TOTAL 387
A. CLARK,

Inspecteur sanitaire.

S . . IurandTO?®; des inspections 
sanitaires faites durant l'année 1951

Plus sur les listes de paye
que d'employés au travail

Boucheries 310. Boulangeries 
60 Epiceries Restaurants 430, 
Restaurants, repas légers 160, Sal 
es à manger 195. Voitures de pa­

tates frites 48. Pians de pasteuri 
sation 24, Laiteries 60, Rapports 
d’analyses de lait 10, Biscuiteries 
12 Fournisseurs de lait 206, Per­
mis, laitiers, fournisseurs et dis-

dar.ges 960, Aréna Municipal 35, 
Stade municipal 15, Cours 21 En­
trevues 49. Nuisances 14. Lettres 
adressées 162, Dépotoir Munici­
pal 30 Placards, défense de cra­
cher sur le plancher 120, Caves 
42. Egouts 16, Cheval mort sur la 
rue 1, Enlèvements d’arbres sur 
le bord de la grève 3 CheminéesINSPECTIONS SANITAIRES

à la consommation 448 lbs. Eaux 
; gazeuses 48, Marché publie 50.

A foire régulièrement au cours de l'année, pour les com- Coupe le glace 5. Aquarium 6, 
merces opérant dans la cité de Saint-Jérôme, sous la Industrie de produits a.imentai- 
surveillance de la Commission d'Hygiène de la Cité. T’9’*??rt>iers 135 Salons de coif- sards 12. Porcheries 2, Fossés 6,

fure 165. Sal.es, pool, bowling et Séance d'étude sur le lait 1. — 
'restaurants 40. Théâtres 15, Ta- {Total 4 303.

tributeurs 119. Viande impropre 19, Dépotoirs privés 14, Boites à
fumier 9. Poulaillers 6, Echantil­
lons d'eau 16. Terrain Re: nuisan­
ces 8, Colonie de vacances 3, Dé­
sinfection de logements 8, Pui-

"M Lapalme accuse M. Duples- ser la question suivante: “La pro­
sis de payer des sa.aires à des : vincc est-elle riche ou est-elle 

\ fonctionnaires qui 11e mettent ja- pauvre? Si elle est aussi riche que 
mais les pieds dans leur bureau." le dit M. Duplessis, pourquoi 11c 

Dans une causerie qu’il pronon- paj/e-t elle pas ses employés?” I 
çait dimanche dernier, au poste C’est alors que M Lapa me accu- 
CKYL, le chef du parti libéral sa le gouvernement de payer des
provincial traita la question des douzaines de favoris qui ne four- j
salaires dans la province de Que- nissent aucun travail alors qu'il 
bec. remercie par des salaires ridicule-

Comparant la situation dans le ment bas ceux qui rendent réehe- !
Quebec et celle de l’Ontario, M. ment des services à la province. |
Lapalme déclara que non seule- Parlant de la question, du salai- i 
ment l'ouvrier québécois recevait re minimum, M. Lapalme s’en est 
moins que l'ouvrier ontarien mais pris au ministre du Travail qui, j 
que cette injustice était aggravée dit-il, "pour jeter de la poudre aux 
par plusieurs considérations. j yeux, annonce dans un bruit de 

D’abord, par îg fait que le coût j fanfare le relèvement du niveau 
de la vie à Montréal (196.4) est ! des salaires. En novembre, dit-il, 
plus élevé qu'à Toronto ( 185.5), j on a annoncé une augmentation de 
donc une différence de 11 points, j lOçj, des taux de salaires minima

EPICIER - RESTAURANT ....
GARAGISTES   ..
BOUCHERIES-EPICERIES.... ....
RESTAURANTS, "Repas légers ................
BUANDERIES ET NETTOYEURS ....
SALLES A MANGER .... ...............
SALONS DE COIFFURE ......... ..............
PATISSERIES ........... ................ ..
BARBIERS ........................................ ....
CLINIQUES PRIVEES .... ...............
BOULANGERIES ....... .................
MARCHAND DE POISSON .... ..
SALONS MORTUAIRES .... .... ..
TAVERNES   ....
THEATRES .... ........ .............I
SALAISON   ....
INDUSTRIE ALIMENTAIRE ... .
TEXTILE........... ....
SALLES POOL. BOWLING, RESTAURANT Repas légers 
PLANS DE PASTEURISATION .... ....
LAITERIES DE LAITIERS.... ..........
LAITERIES DE FOURNISSEURS DE LAIT
BOUCHERIES CHEVALINES ..........
VOITURES A PATATES FRITES ....

54
12
40
18
4 

13 
21

1
18

5

1
4
4

vernes 40, Garages 45, Logements 
34. Sur plaintes 59. Maisons dé­
molies 3. Rues de la Cité Re: vi-

Adolphe CLARK 
Inspecteur Sanitaire

l'ouvrier de Montréal, avec un sa­
laire moindre, paye plus cher ce 
qu'il achète.

j De plus, en outre les salaires 
j plus élevés, nombres d’ontariens

de l’ordonnance no 4. Or, ce 10% : 
représente un supplément dont 
très peu d’ouvriers bénéficient i 
puisque la majorité reçoit déjà j 
des salaires excédant ces nouveaux j

“D'Estoc et de Taille”

reçoivent des services sociaux qui maxima". Et il se demandait si : 
n'existent pas dans Québec. Pen- j ces minima que l’on pourrait ap- !

MUETS COMME CARPES..
dant des années, les pensions de 

i vieillesse ont été plus élevées 
| dans la province voisine que dans 
i la nôtre. La même chose s'appli- 
j que aux mères nécessiteuses qui 
i sont beaucoup mieux traitées dan» 

toutes les ! l’Ontario et aux infirmes qui su-

peler "les minima Barrette” a- j 
vaient été cueillis dans les pays j 
d'Europe survolés en avion par j 
le ministre.

Depuis une année au moins, les putés "à la Stanislas 
libéraux accusent. fourberies signées "Dieuplessis", bissent un traitement moyenâgeux

-St jamais les duplessistes ne ré- serait fastidieux. ; dans la province de Québec.
Qu'on scrute Montréal-Matin et !2 j futent, ne répliquent ni n’expli-

qu ut. Ils ne se défendent pas. Us sa petite presse complice et l'on ; 
boudent un moment dans un si­
lence hautain, puis... parlent d'au­
tre chose.

6 Enumérer ici toutes les malver- 
103 j sations reprochées à notre minis- 

2 tère "Le Noblet", toutes les pré- 
6 ' varications remontrées à nos dé-

Sur la déclaration de M. Bar- j 
rette que les salaires minima de f 
l’ordonnance no 4 avaient été 
haussés de 8rT depuis 5 ans, le j 
chef .1.. clara que c’était là

“Chez nous, continua M. Lapai- [ un aveu lus candide à l'effet 1
les -availleurs du Québec

'//ii

2evmit/teceuem^
singer /

y trouvera la preuve péremptoire me- Ie premier à donner Ie mau’ i 1U« 
que les duplessistes restent muets I va,s exemp;e’ c’est le gouverne- n’avai 
comme carpes sous les accusa- ' ment lui-meme qui paye une gran- ( lion de leur salaire de base dé­
lions précises qui pleuvent moult i de partie de ses éployés des sa- ; puis 5 ans puisque le coût de la 
eî cjru laires de famine.” Le conferen- vie avait augmenté dans la même

Je ne veux citer que deux exem- : <-ier accusa le gouvernement de ne . proportion, 
pies Je les choisis en dehors de donner 9U aux employes d un bleu Enfin, M. Lapalme réclama pour 
toute propagande officiellement pur Ies chances de recevoir des les ouvriers, conformément aux 
libérale ou partisane i augmentations substantielles et il ; résolutions adoptées lors du con­
’ En mai 1951 (ils ont '‘one eu cita Ie cas d'un fonctionnaire qui. grès libéral de Québec, des me- 
tout le temps nécessaire pour se depuls 30 ans a donné un service sures gouvernementales assurant 
défendre!), le journal "The Stan- lloyal et honnete à la province et que le ronds (le retraite des ou- 
dard ” publia deux articles de Gé- ne reçolt encore que 230 à 532 vriers suivrait le salarié à l’oc- 
rald Clark. Ce rédacteur de notre j par semalne- St M LaPalme de Po ' casion d’un changement d'emploi, 
confrère anglais, non libéral, y ra­
contait rapts, meurtres, "hold-ups" 
commis dans le milieu "gambling” 
de notre Montréal pourri. La fa­
meuse "barbotte" de la Côte de 
Liesse y tenait le premier rôle et 
la Police Provinciale y jouait le 
comparse bénévole. Gerald Clark 

, dénonçait l’existence de cette fa-

LA POPULATION DU COMTE
PASSÇ A 67,050 AMES

LE GRAND ST-JEROME COMPTE 20,98!

En 1941, la population du comté de Terrebonne était de 4o,- 
864 âmes- dix ans plus tard, le recensement de 1951 indique que 
sa population est passée à 67,050 âmes. C'est une augmentation de 
20,186, soit l’une des 5 plus fortes dans le Québec.

Voici un tableau bien éloquent. 11 indique la population de 
1941 et celle de 1951. Plusieurs municipalités ont surgi au cours des 
derrières dix années, ce qui explique la raison pou; laquelle diverses 
municipa ités — les municipalités-mères — ont en 1951 une popu’a- 
tion semblable à celle de 1941 et même parfois un peu moindie. Par 
contre certaines municipalités ont perdu de la popu ation et on voit 
là immédiatement l’exode des campagnes vers les centres ouvriers 

I et industrialisés.
Ce tableau n’est pas complet. La population totale du comté 

a été compilée, mais il nous manque une ou deux municipalités, les 
statistiques par municipalités ayant été publiées par groupes et à 
divers intervalles.

VILLES

Terrebonne ville 
Ste-Agatlie ville 
St-Jcrôme ville 
Ste-Thérèse ville

PAROISSES ET VILLAGES

Terrebonne paroisse 
Bois des Filion 
Rosemère 
Ste-Thérèse Ouest 
Ste-Thcrcse paroisse - 

j Ste-Anne des Plaines 
St-Janvier ”
Ste-Sophie
New Glasgow village 
Saint-Antoine Laurentides 
Saint-Jérôme paroisse 
Lesage paroisse 
Saint-Hippoîyte 
Piedmont
St-Sauveur paroisse 
St-Sauveur des Monts village 
Ste-Aruie des I.acs 
Mont-Rolland 
Ste-Adèle village 
Sainte-Adèle paroisse 
Ste-Marguerite Lac Masson 
Val Morin 
Val David
Sainte-Agathe paroisse 
Sainte-Lucie 
Lantier
Ivry sur le lac 
Saint-Faustin paroisse 
Saint-Faustin Station v 
Saint-Jovite village 
Saint-Jovite paroisse 
Mont-Tremblant 
Brebeuf 
Saint-Agricole

PAS DE CHANGEMENT DE
TAXES AVANT LE BUDGET

Que cette année so'*, -- c.

l'année
■'■yer,
3 ER!

Quel!»* belles éfrennesf
Une machine à coudre 

SINGER* toute neute! 
C*est an cadeau qui lui rap­
pellera constamment votre 
délicate attention et qui ne 
s’offre qu’une fois dans U 
Tic puisqu’il est fabriqué 

pour durer la rie.

PRIX A COMPTER
DE S89.SO

Le ministre des Finances, l'hon. 
Abbott a déclaré lundi aux com- 

meuse maison de pari, inconnue a j munes qu'il n'a aucunement l’in- 
la Police Provinciale seulement. I tention de recommander quelque 
Il y racontait les péripéties d’un | changement aux taxes avant d’a- 
audacieux vol à main armée. I! ! voir présenté son nouveau budget, 
accusait la Police Provinciale d’a- j le printemps prochain.
voir protégé les “gamblers" et les 
“racketeers" de sa présence, ar­
mée aussi.

Ces articles n'ont jamais été ré-1

L'hon. M. Abbott a laissé enten-

res du revenu verront à amoin­
drir la contrebande d’ici le prin­
temps prochain, alors que le bud­
get sera présenté.

M. Abbott a déclaré qu’il est 
clair que les revenus ont dépassé 
tous les estimés et que les dépen­
ses n'ont pas atteint les chiffres

dre qu'il prévoit un surplus cette j prevus.
année d’environ $200,000,000, com- j Mais il a expliqué que les bud- 
parativement au surplus de S30,- j gets sont généralement préparés

1951 1941

3 173 2 209
5,138 3,308

17,501 11 329
7 104 „ 4,659

1,075 920
768

1.833
1,072
2,959 2 945
1,943 1 828
1,771 1 392
1,139 1 142

119 130
2,068
1,409 2,105

487
786 844
315 506
327 650

1.062 595
339

1,488 1.313
958 690

1,178 852
1.099 1.014

686 466
938 656

1,082 896
434 784

397
263 306

1,152 • 1,197
566 375

1,438 1 059
944 989
726 477
465 384
420 399

iné,
d
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La fameute podative “poids-plume" SINGER —■ 
cette petite merveille de 11 livres qui Dit tout le 
travail d'une grosse machine. Mallette incluse.

Seulement Si54.50

Nouvelle console SINGER électrique. La machine 
à navette ronde qui coud parfaitement tous les tissus. 
Tabouret non-indus à ce prix.

Seulement $232.50

SINGER. Machine électrique coud 
ns, à n’importe quelle vitesse, par* 

le* tfimgjlta. Pas besoin de faufiler.
Seulement $135.00

432:.-, . - r- Jât, ÎÂ,-.1 * IcV: ü
Un secrétoire...ou une machine à coudra SINGER?
Un meuble très décoratif qui remplit à merveille 
ce» deax fonctions. Fini ooyer — très soyeux.

Seulement $250.00

futés.
• La "barbotte" est encore en. 
liesse sur sa côte privilégiée.

La Police Provinciale ne l’a pas 
fermée.

La Police Provinciale la protè­
ge encore.

Dans un domaine tout différent, 
la revue MacLean d’août 1950, 
racontait que notre dictateur mi­
niature avait exigé de l’Université 
Laval de Québec qu'elle renvoyât 

| le Révérend Père George Henri 
Lévesque et coupât court à son en­
seignement à la faculté des Scien­
ces Sociales, sous menace de ne 
verser à cette faculté que la moi­
tié de son octroi annuel. Apparem 
ment Monsieur Dup.essis trouvait 
dangereuse pour sa politique éco­
nomique et l’avenir de son Union 
Nationale la thèse catholique pro­
posée par cet éminent religieux 
MacLean se scandalisait de ce 

I geste impératif et de ce ton stali­
nien de Stanislas envers nos au­

: torités religieuses et protestait en 
1 terme.» clairs et nets.

MacLean n'a jamais été démen- 
; ti.

Le Révérend Père a gardé son 
| poste, malgré le dictât.

L’Université a-t-elle reçu son 
octroi en totalité?

Nous n’en savons rien.
Mais ce que nous savons fort 

bien, c'est que ni l'une ni l'autre 
des deux accusations bien préci­
ses n'a réveillé la conscience du- 
plessisie. Ces deux journaux, in­
dépendants de toute organisation 
politique provinciale ou autre, 
n’ont jamais eu l'honneur d’une 
réponse ni d’une explication ni

000,000 qui a été prévu lors de longtemps d’avance. Ainsi, le mi­
la présentation du budget le prirv ; nistère des Finances travaille en

’année 
le 31

- ' ‘ ■ *

y '

v .

temps dernier.
Le ministre des finances n’a 

mentionné aucun chiffre au sujet 
du surplus. Il a toutefois déclaré 
que les revenus ont dépassé ses 

1 prévisions de $3,730,000 de quel­
que huit ou neuf pour cent, soit 
$300,000,000 ou $350,000000; et

ce moment aux estimés de 
financière se terminant 
mars 1953.

La difficulté de prévoir et les 
revenus et les dépenses du gou- j 
vernement est quasi tnsurmonta- 
ble, selon M. Abbott.

“En p’us, il ne faut pas oublier. 1
que les dépenses ont dépassé ses j a (,it le ministre des Finances, que j 
prévisions de $3,700.000,000 de la compilation des dépenses es^I 
trois ou quatre pour cent, soit chose variable et que si l’on n’a !
$112,000,0000 ou $1480000,000.

M. Abbott parlait en réponse a
pas en octobre ou novembre un 
surplus considérable, on risque j

B
■ -y* .

* Mognifiqu*», brillontet —
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M. John Diefenbaker (PC.-C. La- : foit d’accuser un déficit en fin
ke Centre) qui a critiqué verte­
ment le gouvernement d’avoir im­
posé de nouvelles taxes “sans né-

da’nnée, parce que généralement 1 
la plus grande partie des dépen­
ses n’est, connue et compilée que '

VOYEZ UES SUTEtBES MACHINES X COUDRE AINS) QUE TOUTES SORTES D'IDÉEl 
DE CADEAUX POUR LA FEMME QUI COUD!

LE TOUT SOUS UN MÊME TOIT, X VOTRE

CERCLE DE COUTURE SINGER
30

cessité” et de ne rien faire pour vers cette époque, ce qui généra- 
soulager le peuple des “taxes jn-; lement diminue sensiblement le, 
justes et lourdes au cours de la surplus annoncé précédemment”.' 
présente session". M. Diefenbaker ^es prévisions de l’an dernier ■ 
a proposé une motion de non con- I -sur les revenus étaient de $20.- 
fiance, 000,000,000. Or, on se basait pres-

TAXE SUR LE T/\BAC ! oue entièrement sur le fait que 
, l’on s’attendait à une production J

Le député de Lake-Centre s’en nationale équivalant ce chiffre, 
est pris aussi à la nouvelle taxe Personne ne pouvait alors pré- 
;ur tabac qu’il a qualifié de , vojr> selon M Abbott, que la pro­
scandale national qui a causé j rjuction atteindrait $21,000,000,-; 

une "diminution des revenus et \ <x)0 
une augmentation de la contre- ;
bande dans ce domaine." } Quant aux dépenses, la Défense

M. Abbot a répliqué: j nationale a beaucoup de difficul-
"La question de la taxe sur le ! té à s’en tenir â son programme, 

tabac comme toutes les autres I comme d’ailleurs la chose se pro­
questions sera soumise à l’étude duit présentement en nombre

GRUEN
dùïâtütMcf

C’EST LE CHOIX QUE FONT AUTOMATIQUEMENT 

LES HOMMES QUI VEULENT UNE MONTRE 

À REMONTAGE AUTOMATIQUE!

avant la présentation du prochain 
budget. Si un changement est né­
cessaire, il sera fait.’’

Le ministre des Finances ad­
met que ia consommation des ci­
garettes a considérablement dimi­
nué, mais il n’attribue qu’en par­
tie cet état de chose à l’augmen-I d’ur.e mise au point de la part de 

i i’illustre coupable qu’ils citaient à j tali°n de la taxe. Il a ajouté que 
; ia barre de l’opinio’.i publique. | l’augmentation des prix p*r les 

N’avons-nous pas le droit de manufacturiers et l'accumulation î

d’autres pays, ce qui rend presque 
i m possible Î2 prévision des dé­
penses.

Que quitte-t-on en quittant le 
monde? ce que quitte celui qui, à 
son réveil, sort d'un songe plein 1 
d'inquiétudes. — Bossuet

ve ,:gai? Je

J. De.' c -
e. Roc

Toi • rr-

w » . . ■ V
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~r no île-Agoti’. ? 

Ihorl i, S’e-Thcrc.e

penser qu’ils ont dit la vérité? Le 
trifluvien vaincu par Mongrain 
n’avoue-t-ii pas, son silence mê­
me, le bien fondé de ces deux in­
famantes accusations? Les plus 
chauds partisans de l’Union Na- 
•ior.aly en ressentent un malaise 
uesespéré.

On pense déjà malheureuse-

La truite brune a été semée 
des stocks avant le budget du prin j dans les cours d’eau canadiens 
temps étaient également responsa-1 au cours du dernier siècle. Elle 
blés. ; venait d’Europe.

M. Abbott a dit que la question ' ______
de la contrebande est très impor-, L’homme de bien est celui qui ! 
tante, que toute taxe haussée au n’est ni un saint ni un dévot, et
point d'inciter à violer la loi doit 
être sérieusement étudiée.

Il a promis que les fonctionnai-

qui s’est tamé à n'avoir que de 
la vertu — La Bruyère. Les Ca 
rartères.

1

Autowind
"Clipper”

*89.50
Autowind
"Master”

67.50

C.-E. MERCIER
Maître Horloger - Bijoutier

TEL:4626
329, RUE LABELLE, ST-JEROME

E PAIEMENT SI ES IRE



Location et Vente 

pour l'étudiant ou le 

collégien

"REMINGTON 

RAND"
---- Réparation ------

| BIJOUTERIt BENOIT ENRG.
St-Jérôme

| 285, rue St-Geerges Tel: 3459
CHENIER
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Le nombre îles diplômés en génie des universités canadien­
nes diminue, et cela s'applique non seulement pour le Québec 
mais pu :r tout le pays. Voilà ce que le ministre du Travail dé­
clarait dernièrement. En 1954, le nombre ne sera plus que de 
1,200. L'hon. M. Gregg a préconisé une coopération plus in­
tense que jamais entre le gouvernement, les ingénieurs et les au­
torités universitaires pour enrayer cette baisse. La mise en 
oeuvre .lu programme de défense exige un plus grand nombre de 
techniciens; d'a ttres entreprises, comme la production d’énergie 
électrique, les industries primaires, la production des métaux de 
base, du pétrole et des minéraux non-ferreux, requièrent aussi des 
techniciens. La province de Québec a donc là une chance d'affir­
mer sa position dans ce domaine en fournissant par ses universités, 
.-•ies -,.>;;é:i:eurs canadiens-français et en a igmcntant ainsi le 
nombre de techniciens qui occuperont les places de commande.

Cependant, il y a plus d'ingénieurs canadiens-français qu'- 
auparavant. I.e ministre a souligné par exemple que la demande 
de monographies des sciences et du génie en langue française. pré­
parées par le Ministère avec la coopération d’ingénieurs, a été ex­
ceptionnellement considerable. "Cela s’explique par le fait, qu'au- 
paravant, les guides professionnels en langue française étaient 
plutôt rares”, a-t-il dit.

PRliSER I ’UNS LA F AMI IXE

Son Excellence Mgr Emilien Frénette, évêque de St-Jérôme, 
a souligné le rôle important de ht mère au foyer et la nécessité 
d'une solide preparation pour la tâche qui attend les futures ma­
mans, lors de la bénédiction à St-Jérôme samedi dernier, du nouvel 
édifice de l’Institut Familial des Soeurs du Bon Conseil, sur le 
boulevard Melançon.

Signalons a ce sujet quelques passages de la lettre mensuelle 
de décembre tie la Banque Royale du Canada qui traite de la vie 
de famille. "La vie de famille est la plus précie ise de nos institu­
tions sociales, y lit-on. et c’est en même temps la plus parfaite idée 
que se font la plupart de nous de ce "bonheur terrestre dont par­
lent les philosophes. C'est, de toutes nécessités sociales, la plus 
nécessaire. I.a famille est fondée sur l’amour qui doit se faire 
sentir non pas principalement par des actes ou d'ardentes démons­
trations, mais par le calme sentiment d'intimité entre deux per­
sonnes dévouées 1 une à l’autre, qui s’enorgueillissent du succès 
de leurs enfants, s'affligent de leurs échecs et souffrent de leurs 
défauts. La famille occupe sa place proéminente dans notre vie 
parce que c’est la seule base sur laquelle la société humaine a

Autorité scolaire 
au collège

Monsieur l’Inspecteur primai­
re Paul Oesaulniers a passé une 
grande partie de la dernière se­
maine de novembre à visiter 
les divers groupes de l'établisse­
ment. Au total: 23 classes.

11 s’est dit très satisfait du 
classement, de la marche pro­
gressive des études, de la compé­
tence et du dévouement du per­
sonnel enseignant, de l’excellent 
esprit des élèves, comme de l’or­
dre général de la maison.

Monsieur le professeur Jules 
Précourt, qui dep iis 30 ans dé­
jà se dévoue auprès des jeunes 
élèves, avec une succès sans égal, 
a reçu du Département de l'Ins­
truction publique, par l’inter­
médiaire de M. l’Inspecteur, une 
prime d’enseignement. Une au­
tre prime a été aussi offerte, à ti­
tre exceptionnel, au cher Frère 
Berlin, préfet des études chez 
les petits et les moyens, et aussi 
en charge de la discipline géné­
rale. Résumant son appréciation, 
M. l’Inspecteur disait: "Il est
l’âme du Collège”.

( Communiqué )

NOUVELLES DE LA PAROISSE DE 
SAINT-JEROME

Tirage

MARIAGES
Jolicoeur • Simard —

Demain matin, 15 décembre, à 7 h. 15, sera béni le mariage de 
Gérard Jolicoeur, fils de M. et Mme Armand Jolicoeur, avec Lucianna 
Simard, fille de M. et Mme Georges Simard.

es*
Wilscam - Sauvé —

Demain également, à 6 h. 30. aura lieu le mariage de Gérard 
Wilscam, fils de M. et Mme Arthur Wilscam, avec Thérèse Sauvé, 
fiiie de leu Adélard Sauvé et de Mme Sauvé.

* s e
Groulx - I.alielle —

Lundi, le 17 décembre, à 8 heures, sera célébré le mariage de 
! Robert Groulx, fils de M. et Mme Osias Groulx, décédés, avec Made­
leine Labelle fille de feu Johny Labelle et de Alberta Duquette.
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I Toutes les Dames auxiliaires 
de l’Hôtel-Dieu de St-Jérôme 

! sont convoquées à l’hôpital mê­
me, mercredi le 19 décembre, 
à 8.30 heures, le soir, pour le 
grand tirage des objets. : Noël est à notre porte! Dans 10 jours, ce sera le grand événe-
La Secretaire - correspondante meat. Déjà, Saint-Jérôme se croit en pleine période des fêtes par 

_______________________ î l'illumination de ses rues, des vitrines de ses magasins, des magnifi­
ques arbres de Noël placés à l’extérieur de plusieurs industries, pro­
priétés privées ou établissements commerciaux. Continuons à donner 
a notre ville cet air de gaieté et de bonheur qui doit animer tous nos 
coeurs pour cette grande nuit de Mystère. Nous souhaitons de tout 

' coeur que tous nos pères de famille trouvent du travail en abondan- 
J ce pour gâter leurs petits et fêter joyeusement la naissance du Sau­
veur du monde.

Nouvelles de l'évêché St-Jérôme

//Hérodiade" au 
Théâtre Molson

Le "Théâtre Lyrique Molson” 
commandité par Molson’s. pré­
sentera l’opéra "Hérodiade” lun­
di soir prochain, le 17 décem­
bre, de 9 hres à 10 hres, s ir le 
réseau français de Radio-Cana­
da.

Simone

L'évêché de St-Jérôme nous communique les nouvelles sui­
vantes:

M. l’abbé Laurent Presseault, supérieur du Séminaire de Ste- 
Thérèse, a été nommé directeur diocésain de l'Action Catholique.

Son Excellence Mgr Frenette a divisé le diocèse en six vica­
riats; les voici par ordre avec les paroisses qu’ils comprennent:

VICARIAT No 1: Catnédrale Saint-Jérôme, Sainte-Paule, Ste- 
Marcelle, St-Lucien. Saint-Antoine, Sainte-Sophie, Lesage, Lac Ma- 
rois, Saint-Hyppolite..

VICARIAT No 2: Sainte-Thérèse, Notre-Dame de l'Assomption, 
Terrebonne, Rosemère, Saint-Maurice, Sainte-Anne des Plaines, St- 
Janvier.

VICARIAT No 3: Sainte-Scholastique, Saint-Benoit, Saint-Au­
gustin Saint-Placide.- Saint-Hermas, Sainte-Monique.

VICARIAT No 4: Sainte-Adèle, Mont-Rolland, Sainte-Margue­
rite. Val-Morin, Saint-Sauveur, Montfort, Saint-Adolphe, Lac des Seize 
Iles, Huberdeau.

VICARIAT No 5: Sainte-Anastasie Saint-Julien, l’Immaculée- 
Conception. Brownsburg, Saint-Canut, Saint-Colomban.

VICARIAT No 6: Grenville, Saint-André. Carillon, Saint-Phi­
lippe, Ca'.umet, Pointe aux Chênes.

Deux invités 
de marque à 

Radio-Carabin
Le journal de J. L. sortira son édition spéciale des fêtes la 

semaine prochaine avec large publication payée de la liste des hôte­
liers et des licenciés du comté de Terrebonne. Espérons qu’il en 
restera un peu à ces derniers pour passer les fêtes . . . Tout est bon 
pour la feuille politique du notaire, l’exploitation se fait sur une 
haute échelle en toutes circonstances; même votre mort pourra être 
la cause d'ur.e page spéciale. En moins d’un an, nous en avons eu la 
preuve à deux reprises: la mort d’un ancien maire et la mort d'un 
ancien curé! 11 faut bien que cet hebdomadaire enrichisse ses pro­
priétaires avant sa mort . . . qu’on attend d’un mois à l’autre; évi­
demment tout dépend du premier ministre!

Pendant sa courte existence, le journal du député provincial 
nous l’aura présenté sous un angle beaucoup moins favorable qu’il 
le croit. M. Blanchard l’avait acqui pour en faire le propagandiste 
de ses bons coups; il en est tout autrement avec un journal qui mon-’ 
tre toutes les semaines environ 50 annonces de licenciés, hôteliers, 
eontracteurs. etc., avec publication de la dixième tranche d'un octroi 
versé à une municipalité! Tout de même, on ne doit pas prendre la 
population du comté de Terrebonne pour des poissons . . .

LES 10 ANS POLITIQUES
DE M. LS ST-LAURENT. . - i Rainville, Réjane

trente poss.b e de preparer pour 1 avenir tout en conservant ce [Cardinal, Jacques Gérard, Na-
qu elle avait de plus cher pour le moment. Si la famille venait à | poJéon Bisson et David Rochet- j _ ,. ,. , ------------------:-------- T-— , , ....
disparaître, le monde serait en proie a la regimentation, au chaos ,e sermu |cs principaux interprè- . Le 10 déeembre 19:31 malRue lc, ralt suffl a de Plus ambitieux que
et à la ruine. Pourquoi ? Parce que la famille remplit au tes. jean Deslauriers dirigera 'dixième
moins mus fonctions essentie.'cs: elle fournit la subsistance lorchestre; Albert Duquesne,
a ses membres et les initie a l'art de survivte; elle constitue le plus I SL.r, le narrateur et Rouer Bau- I dans la vae politique du Canada, 
ancien groupe humain et enseigne à ses membres l’art de vivre en 1 annonceur

anniversaire de l'entrée 
‘ du très hon. Louis Saint-Laurent

société; et c est lc premier endroit où les avantages et'Ja con 
naissance de la culture sont passés d'une génération à l’autre, j 
C'est dans son sein que naissent les idées avant leur adoption par ! 
la communauté. Du berceau a la tombe, l’homme n'accomplit 
pas une seule action qui ne soit guidée ou inspirée par ce qu’il a 
appris au sein île la famille. L homme qui apprend â la maison 
a faire bon ménage avec les autres, â subordonner, a i besoin, ses 
intérêts personnels a ceux du groupe, et à tolérer chez les autres 
les petits défauts et les habitudes dont il se corrige lui-même: cet 
homme a appris la plupart des leçons nécessaires pour devenir un 
bon ouvrier, un bon chef et un bon citoyen.”

C’est la femme qui est appelée â jouer le rôle le plus im­
portant dans la vie familiale; pour ?e servir des mots de l’évêque 
de St-Jérôme, "elle est la reine. L inspiratrice qui développera et 
donnera un sens à toutes les valeurs”. Il faut donc que la fut ire 
maman ait une solide préparation pour être en mesure de préser­
ver la vie familiale. L amour même ne suffit pas, quoi qu'on en 
dise.

IMPORTANT ANNIVERSAIRE

Nouveau ! Merveilleux ! 
Admirez-le!

Le Réfrigérateur

Presque inconnu du grand pu- 
j blic jusque là. ce fils des Can- 
j tons de l'Est qui pratiquait et en- 
l seignait le droit à Québec et n'a- 
j vait jamais manifesté d'ambitions 
j politiques, s'est imposé rapide­

ment à l'estime de tous ses com­
patriotes pour devenir premier 
ministre du pays et le chef recon­
nu et incontesté de la nation ca- 

| nadienne et se hausser en même 
temps au niveau des hommes d’E­
tat les plus prestigieux de la scè­
ne internationale.

lui.

Lundi dernier, HKdécembre, marquait le dixième anniver­
saire de l'entrée du très hon. Louis Saint-Laurent dans la vie poli­
tique canadienne. Il convient ici de signaler ce fait important: 
presqu inconnu du grand publi jusque-là. ce fils des Cantons de 
J’Est qui pratiq tait et enseignait le droit à Québec et n’avait 
jamais manifesté d’ambitions politiques, s’est imposé rapidement 
à l’estime de tous ses compatriotes pour devenir premier ministre 
du pays et le chef reconnu et incontesté de la nation canadienne 
et se hausser en même temps au niveau des hommes d’Etat les 
pi is prestigieux de la scène internationale. Tout cela, en moins 
île dix ans, à une période de sa vie où il aurait pu songer à cou­
ronner dans le calme et le repos une carrière professionnelle 
dont le succès aurait suffi à de plus ambitieux que lui.

Lc miracle de Louis Saint-Laurent, c'est qu’il est venu à son 
heure et qu'il s’est montré à la hauteur de sa mission a un des mo­
ments les plus difficiles de notre histoire, au moment où notre 
jeune pays s’engageait dans îles voies nouvelles au milieu d’un 
monde désorganisé et avait besoin d'un guide sur.

. _ U faut rendre un hommage à cet homme qui passera à 
1 histoire canadienne. Nulle autre carrière politique n'a été, 
autant que la sienne, marquée du sceau du désintéressement per­
sonnel le plus complet, du dévouement le plus absolu à la chose 
publique.

La nation tout entière l’a reconnu et a donné à ce chef ex­
ceptionnel le pouvoir de diriger ses destinées avec une majorité 
sans pareille dans l’histoire du Canada.

Oui permet un seul marche 
hebdomadaire I 

Beaucoup d espote *1 I*» de­
grés de froid nécessaires pour 
conserver les aliments en bon 
état d'un marché à l'outre

• OhN

M o w «• I illustre

cTÎXaju^

Autres modèles Frigi

Un froid sûr, provenant du fameux * 
mécanisme "MeterMiser' 
protège tous vos aliments.

GERMAIN 
JOHNSON

MEUBLES

!482, Sf-Georgcs, St-Jérôme 

Tel: 3892

Tout ceiu, en moins de dix ans. 
à une période de sa vie où il au­
rait pu songer à couronner dans 
calme et le repos une carrière 
professionnelle dont le succès au-

Le miracle de Louis Saint-Lau­
rent, c’est qu’il est venu à son 
heure et qu'il s’est montré à la 
hauteur de sa mission à un des 
moments les plus difficiles de no­
ire histoire, au moment où notre 
jeune pays s'engageait dans des ; 
voies nouvelles au milieu d’un 
monde désorganisé et avait be­
soin d'un guide sûr.

Le miracle c’est aussi que nu’- 
le carrière politique n'a été, au­
tant que celle de M. Saint-Lau­
rent. marquée du sceau du désin­
téressement personnel le plus 
complet, du dévouement le plus 
absolu à la chose publique.

Le miracle, c’est encore qu'une 
étincelle a jailli entre cet hom­
me et le peuple, c’est que Louis 
St-Laurent a fait mentir le pro­
verbe voulant que nul ne soit 
prophète en son pays, c'est que 
la nation canadienne toute entière 
a reconnu le chef exceptionnel 
qui lui était donné, tout comme 
le chef lui-même a compris sa 
mission et y a fait le don entier 
de sa personne.

Certes, quoi qu'on dise parfois i 
î des hommes politiques, le Canada 
! n’a pas manqué d'hommes publics 
sincères, désintéressés et dévoués. ; 

j Une nation ne progresse pas corn- 
j me la nôtre l’a fait depuis le dé­
but du siècle, et surtout depuis 
une douzaine d'années, si ses des- ' 
tinées n'ont pas été dirigées par j 
des mains sûres. Mais ce n’est 
nullement déprécier ses prédé­
cesseurs et ses collaborateurs que 

(à suivre page 8)

Graciela Rivera, soprano co- 
lorature, et Nikki, violoniste 
tzigane, seront les deux invités 
de Radio-Carabin à l’émission 
du 19 décembre. Graciela Ri­
vera, qui donnait le 4 décembre 
dernier un grand récital au Car­
negie Hall à New York, possè­
de une voix et une technique 
qui n’ont d'égal que son sens 
profond de la musique et une 
sensibilité raffinée. Les criti­
ques sont unanimes à louager la 
richesse de sa voix dans toute 
l'étendue de son registre.

Nikki, une jeune violoniste 
tzigane, qui a élu domicile au 
Canada, sait rendre avec une 
passion empreinte de nostalgie 
la musique de son pays. Cest
l’âme bohémienne même qui vi- Il est bon de remarquer que depuis le début de la campagne
bre dans ses interpretations de antialcoolique de Nosseigneurs les Evêques de la province, il y a 
mélodies à la fois vives et dou- environ un mois, le même journal de Ste-Thérèse -t’a pis accordé une'
loureuses. seule ligne de publicité à cette affaire! Et dans * jêmè période, le

Pour leur part les Carabins S°uvernement provincial, devant cette campagne d indignation con- 
reviendront avec des sketches t,re sa toiérance d’abus flagrants dans le commerce dos liqueurs, a 
humoristiques marqués par le- donne un C0UP de barre spectaculaire parce que cette offensive de
moi q :e provoque en eux l ap- lemPtia,1ce s amorce à la veille des élections provinciales. Il ne faut
proche des Fêtes. pas se laisser endormir contre ces manifestations tapageuses de bonne

' ! volonté tardive de la part de l’autorité provinciale. Il faut signer cet-
11 sera également donné d'en- te requête à deux mains; il y va de notre intérêt à tous, de la santé 

tendre a cette émission Les Ga- de nos enfants et de celle des générations futures 
mins de la Gamme ainsi que _______ ____________________ ‘
l’orchestre sous la direction de Saviez-vous que vers la fin du gouvernement de la Nouvelle-
Louis Bedard. Le public est cor France, on comptait 27 fêtes religieuses obUgatoires, sur semaine ou 
dtalement invite a assister a le- ..illtAt , . , , , ’ . c» uumission Brading, diffusée de Sore u'ourri'hf Mon, ■ , 7“ T de n°sAancetres Estait
l'Ermitaee de 9 hres â 10 hres . , -«lourd hui. Montreal aurait un autre problème à régler. Peut-
tous les mercredis soirs par norieS noTfncM *""***4* d'eu”es de *rmer ^
dio-Canada. On peut obtenir des 11 Un ^vena.ent egalement; on n’aurait certainement

1 r-s donne 1 occasion aux magasins dont les portes étaient restées
ouvertes, de faire des affaires d’or au mépris de la loi et des con-t 
fictions religieuses de la majorité!

laissez-passer, à raison de deux 
par personne, en se présentant 
au magasin Ed. Archambault. 
500 est, rue Ste-Catherine à 
Montréal. Les travaux de construction du pont Ste-Paule sont arrêtés 

depuis quelques semaines et le Conseil municipal se plaint avec rai­
son. Le députe provincial blâme le gouvernement fédéral pour le 
manque d’acier. Heureusement que le maire Nantel a demandé«II,* - • 4uc iG- jiuure i\dniei a demande auxA la Léaion Conseillers de ne pas le prendre sur ce ton et de considérer plutôt si

..........._ ..7 . M Blanchard ne voudrait pas faire du pont Ste-Paule, un pont

| EXAMEN DE LA VUE ?

1 . —:---------- |
i Maurice Villeneuve, O.D. %
1 . ï
2 Spéciolisfe - Optométriste £

s?;-

IwW-

d'élections

Le feu a pris aux poudres lundi soir au Conseil après que l’é- 
chevin Dunnigan eût proposé que la part du club de hockey les 
Alouettes soit augmentée à 75% à l’avenir pour les parties réguliè- 
ics et 30*, pour les joutes des séries éliminatoires. Le maire Nantel 
a bondi et a opposé son veto à une proposition faite à son insu et 
dont le thème est de trop brûlante actualité à l’hôtel de ville depuis 
un an Nous croyons que si le premier magistrat avait été mis au cou­
rant du. projet avant qu’on l’amène devant le Conseil, on lui aurait 
accordé une étude sérieuse. Me Nantel l’a lui-même déclaré à la fin 
c.e la séance régulière: “Je suis en faveur d’aider les Alouettes, mais 
qu on. ne me force pas la main, et surtout, qu’on m'apporte un déficit 
réel et basé sur un rapport écrit".

Bureau Tous ici |0urs de 9 i 5 hres 
Lundi. Mercredi et Vendredi soirs 

de 7 ô 8 hres

330. RUE ST-GEORGES 
TEL: 3747

SAINT-JEROME. P. Q
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la délicieuse Pb\His Collins, de Jérôme. 
Montréal, est la danseuse vedet­
te de la Revue de la Légion ca­
nadienne. que l'on verra ce soir 
— vendredi le quatorze décem­
bre — à VAuditorium de l Ecole 
à Morin Heights, la Revue dé- 

^ horde plus d’une vingtaine de 
f | numéros de comédie, danse et 
If . chanson. Us recettes seront ver­
>* 1 secs au fond de la construction 
? de la succursale .Morin Heights 
é» de la Légion canadienne.

Evidemment, meilleur est le club, plus cher est le coût d’en- 
tietien: mei.leure aussi est la publicité pour la ville dont l’équipe 
porte les couleurs. Le Conseil a toujours été en faveur des sports à 
St-Jerome et tout le monde veut voir les Alouettes garder la première 
position de la Ligue Provinciale. Mais encore une fois, nous croyons 
que le procédé dont on s’est servi n’est pas le meilleur. D’ailleurs 
es autorités de l’équipe en ont fait l’expérience à maintes reprises’. 

Le veto du maire n'est bon que pour une seule fois. Eh bien! si on 
pei Mste à prendre les memes moyens, on va certainement forcer le 
maire a suivre, mais que restera-t-il en arrière? Un peu de bonne 
volonté de part et d’autre, et tout reviendra dans la normale entre 
e,s deux belligérants d’aujourd’hui qui deviendront les collaborateurs 

d autrefois pour le plus grand développement des sports à Saint-'

EXAMEN DE LA VUE
L. P. RAYMOND, O. D.

SPECIALISTE - OPTOMETRISTE
Professeur à l'Uur.iv:rsife de Montréal

310. RUE ST-GEORGES TEL: 4755
Bureou: Tous les soirs

ST JEROME

AUSTIN 
'Station Wagon" 

Tout équipé

PLYMOUTH 1950
Sedan - 4 portes. - Chouffcrcttc

$1,850.00

CAMIONS

Fargo, 3 tonnes 1948
Pane! International 

1949
Panel "THAMES" 

Dodge, 1 tonne 1948 
Mercury, 3 tonne 1947

£ L A I R
AUTOMOBILE Ltée

CHRYSLER — PLYMOUTH — CAMIONS FARGO

Tél: 4351

203, St-Georges, Saint-Jérôme

ï FORD, 1950 . . . .........................$1,750.00
SEDAN, 4 PORTES — AIR CLIMATISE

Pontiac 1939 Coach DODGE 1947
Coach. - Chaufferette. - Radio

De Soto 1948 Sedan Aubaine

Dodge, 1949 Coach
CHEVROLET 1947

De Soto, 1936 Sedan Sedan, 4 portes — Chaufferette
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cents l’heure aux 
Trois-Rivières, Que

cents l’heure à. 
Hamilton, Ont.

pour Jeunes filles faisant le même travail à Westinghouse!

Voulez-vous cette
lé Je

pour
“êuei/en n e &L //

Tout récemment, lors de l'audition à la 
Commission des Relations Ouvrières à Québec, 
Duplessis s'est joint à la Canadian Westinghouse 
pour maintenir pour les ouvriers de "sa ville nata­
le" des salaires n'atteignant pas 50% de ce que 
gagnent les employés de la même compagnie en 
Ontario.

Cela constitue une menace pour tous les em­
ployés de la province de Québec, employés d'u­
sine, de magasin ou de bureau.

L'union des Ouvriers Unis de l'Electricité, ra­
dio et Opérateurs de machines d'Amérique ( U.E. ) 
avait obtenu une majorité à l'usine Westinghouse 
aux Trois-Rivières. Elle a plus que doublé les sa­
laires pour les 6000 ouvriers de Westinghouse à 
Hamilton, Ontario, en 6 ans. Elle a récemment ga- 
.gné, par une décision d'arbitrage, un. salaire égal 
pour les employés de Westinghouse à Montréal.

L'audition sur la certification pour Trois-Ri­
vières constituait une menace pour les profits de 
Westinghouse — et pour la politique de Duples­
sis d'attirer des industries-à-bas-salaire.

Voilà pourquoi Duplessis a envoyé Noël Do- 
rion intervenir dans l'audition — chose qui ne 
s'était jamais vue dans un cas de certification — 
afin d'empêcher que la U.E. soit certifiée — en 
usant la vieille rengaine de "l'épouvantail com­
muniste".

Qu'est-ce que la UE a fait 
au Canada ?

La U.E. a des contrats couvrant 27,000 ou­
vriers canadiens dans des usines telles que Cana­
dian General Electric, RCA-Victor, Hoover, Amal­
gamated, Warden King, Phillips Electrical, Cana­
da Wire and Cable, Page, Hersey Tubes, Electro­
Metallurgical, etc.

Les taux à l'embauchage dans ces ateliers 
vont jusqu'à $1.50 l'heure pour les hommes et 
$1.16 pour les femmes.

En proportion lès membres de la U.E. ont 
perdu moins de temps à cause de grèves que les 
membres de toute autre union des industries de 
production en masse.

Pourquoi l'accusation de 
"communisme" P

Les représentants de Duplessis ont soulevé 
la fausse question du "communisme" afin d'em­
pêcher les ouvriers des Trois-Rivières d'obtenir 
devx choses importantes: -

1. UNE UNION DE LEUR CHOIX, TEL QUE 
PREVU PAR LA LOI ;

2. DES SALAIRES EGAUX A CEUX QUI 
SONT PAYES AUX OUVRIERS DE WEST­
INGHOUSE A MONTREAL ET A HAMIL­
TON.

QUEBEC AURONT A FAIRE FACE A D'AUTRES AT­

TAQUES CONTRE LEURS LIBERTES S'ILS SE COO­

PERENT PAS AUSSI.

UNISSONS-NOUS AFIN DE PRESERVER NO­

TRE LIBERTE ET AFIN DE GAGNER UN STAN­

DARD DE VIF PLUS ELEVE DANS NOTRE PRO­

VINCE.

Pourquoi la U.E. a-t-elle reti­
ré sa demande de 

certification ?
Il était devenu évident que, quelle que 

soit la preuve que nous oyions présentée, la 
Commission n'aurait jamais certifié notre 
union, après I intervention de Duplessis.

Enfin, la Commission nous refusa carré­
ment le droit légal élémentaire à un ajourne­
ment qui nous permettrait d'étudier les accu­
sations, préparer notre défense et faire venir 
témoins en défense. Cet ajournement était 
indispensable, car l'avis d'audition que nous 
donna la Commission ne laissait pas le moin­
drement soupçonner que Duplessis intervien­
drait.

m
PUBLIE A TITRE DE RENSEIGNEMENT PUBLIC PAR

LES OUVRIERS UNIS DE L’ELECTRICITE. 
RADIO & OPERATEURS DE MACHINES

D’AMERIQUE .
1207A rue BLEURY, Montréal

euxieine l iasse

notre Province???
Mais ce n'est pas la p*emière fois que Du­

plessis tente de "détourner l'attention" en parlant 
de "communisme". Aux Trois-Rivières, quand le 
pont s'est écroulé, il a employé le même langage 
pour cacher au public les faits réels.

Les professeurs catholiques de Montréal, les 
mineurs d'Asbestos, les ouvriers de l'usine Wabas- 
so, les ouvriers de la Stelco ont été traités d'une 
façon semblable.

En 1949, le peuple a empêché l'adoption du 
Bill 5 de Duplessis, bill qui lui aurait donné le pou­
voir de déterminer qui pouvait être officier ou or­
ganisateur d'union. Maintenant, il tente de réus­
sir par ingérence personnelle, ce que la loi ne l'a 
pas autorisé à faire.

Cette lutte est également la vôtre
La U.E. ne reculera pas devant les calomnies 

et les attaques personnelles. Nous continuerons à 
lutter pour le bien-être de nos membres, et contre 
les tendances fascistes et les actes illégaux des 
organismes et des officiels de cette province.

Toutes les unions, Syndicats Catholiques, 
C.l.O., F.A.T., ou indépendantes, tous les ouvriers 
employés d'usines ou collets blancs feront bien­
tôt face à la menace de perdre les gains obtenus 
en salaires et à celle de leur droit de choi­
sir librement leur association, s'ils ne se joignent 
pas à cette lutte et ne nous aident à obtenir vic­
toire.

TOUS LES CITOYENS DE LA PROVINCE DE

suivre les ennemis. Son passé plai­
de pour lui et Hardin se voit con­
fier le commandement de l'esca­
drille lorsque Bricklcy est appelé 
à de P-us hautes fonctions. Har­
din, aventureux, commet un im­
prudence. Il est “descendu", mais

“autonomiste" „e trouble,ai. pas longtemps un bon sens. ,ml,™ _< Kobca b.a, k)

LA DEBANDADE . . .
, (suite de la page 1)

Tout cela, pourtant, avait été prévu par un lion non nrc de 
lersonnes qui ne se reconnaissent aucun don de prophète, mais 
e félicitent aujourd’hui d’avoir gardé leur sang-froid 
es dernières tempêtes de blagues et tie préjugés. Pour ce

durant 
ceux qui

.ussi robuste que le sien.
Le mouvement autonomiste lancé au pays de Quebec en ces 

îernières années s’avère chaque jour davantage une entreprise 
le-verbalisme, d’électoralisme et d’hypocrisie. C est pourquoi no­
te peuple, qui a le sophisme en horreur à l’instar de tous les cs- 
irits droits, ne pense plus devoir prêter attention aux campagnes 
utonomistes de l’heure présente.

Baptiste a bel et bien compris des vérités aussi évidentes que
:el!es-ci: . .

1— Aussi longtemps qu on est Canadien, il taut par­
ticiper à la vie canadienne, en s ipporter les charges et 
en tirer les avantages normaux
2— La centralisation et la décentralisation sont deux 
formules administratives que les hommes vivant en so­
ciété doivent employer en toute sérénité d esprit, avec 
la préoccupation constante de maintenir entre les deux 
un judicieux équilibre.

Baptiste constate de mieux en mieux, chaq ,e jour, que les 
i grands pourfendeurs de la centralisation fédéra’e sont précisé- 
i ment les centralisateurs les plus audacieux en tout ce qu ils peu­

vent s’assujétir. — Sincère, il n’aime pas ça-. • ' pantoute".
3— Dans la hiérarchie des sale :rs. les problèmes de 
l’instruction et de l’éducation viennent bien avant 
ceux de la juridiction. 11 importe beaucoup plus de 
savoir si le bien se fait que d’en connaître I auteur.
4— il est insensé de dénoncer les interventions éven­
tuelles du fédéral dans la vie scolaire, quanti le se il 
gouvernement actuellement coupable de telles inter­
ventions, c’est le Provincial.— Ici encore. Baptiste, 
qui aime la franchise, faire anguille sous roche.
6— Quand les universités manquent d’argent pour 
payer le îrs professeurs et organiser leur enseignement, 
c’est un crime contre les générations montantes que 
d'imposer à ces institutions vitales, par tendance aux 
querelles juridictionnelles, le refus de généreuses som­
mes offertes sans conditions par l'Etat fédérai.
7— La province de Québec n'a pas le moyen de con­
tribuer à payer l'enseignement universitaire des au­
tres provinces sans participer à la distribution dès 
fonds fédéra jx destinés aux universités.

5— Le Pape et sa Secrétaireric d’Etat—qui viennent 
d'accorder un splendide témoignage et un précieux 
encouragement au R. P. Georges-Henri Lévesque pour 
sa participation active à la rédaction du rapport Mas­
sey — connaissent beaucoup mieux que to is nos auto­
nomistes électoraux et sentimentaux les règles de pru­
dence à suivre dans la sauvegarde des droits scolaires. 
Les amis de cet intéressant constructeur social valent 
bien ses adversaires autonomistes, n est-ce pas?

Les esprits préoccupés de garder le juste milieu voient main­
tenant poindre le danger que voici: après avoir entendu crier au 

! loup! si fort et si souvent, alors qu'il n’y avait pas de loup, peut­
: être notre peuple, lassé de ces fausses alarmes, refusera-t-il de ré­
pondre à des appels plus sérieux qui pourraient s'imposer un jour 

! ou l'autre?

Voilà une responsabilité que portent nos facétieux autono- 
i mistes- en débandade.

| malgré les conseils de Brick!ey 
et Hardin, se marie. Aux dires des 
deux amis, un pilote ne doit pen­

, ser qu’à ses missions. Hamilton est 
tue. Hardin accomplit de grandes 
prouesses, mais il est abattu. Pour 
tant, le nouveau commandant af- 
fil me qu’on le retrouvera vivant, 
à Paris.

S. E. MGR FRENETTE . . .

Responsabilité: Les articles de la présente rubrique sont publiés 
sous la responsabilité morale de l'Opinion Libre, service de 
rédaction dirigé par Eugène L'Heureux, Adresse postale: 96 
Louis Fréchette, Québec.

DANS NOS CINEMAS . . .

(suite de la page 10) 
sions dangereuses pour lesquelles 
furent utilisées des prises de vues 
authentiques.

Nous sommes en 1944. La 17e 
escadrille américaine d’evions de

combat, placée sous le commande­
ment du colonel Brickley (John 
Rodney), a pour base Herfordshi- 
re (Angleterre). Bien qu’ils soient 
liés d'amitié, Brickley critique l'as 
Harin (Edmond O’Brien) qui se 
détache des escadrilles pour pour­

suite de m page 1)

! charitable. 11 a été un grand édu- 
; cateur et cette maison répond à 
! ses désirs puisque c’est bien par 
là qu’il faut commencer notre 

l travail d’eoucution."
Mgr Freiiette rend ensuite 

hommage à la Communauté des 
Soeurs du Bon-Conseil et à la 

! fondatrice. Soeur Gérin - Lajoie, 
qui es* présente à cette cérémonie 
et qui était assise à la gauche de 
l’évêque. "Ces religieuses font un 
magnifique travail d’éducation so­

! ciale, ajoute Son Excellence; vous 
les connaissez bien puisqu'elles 
sont à St-Jérôme depuis 20 ans. Je 
les remercie de ce qu’elles ont 
fait."

Après avoir également rappelé 
.e rôle joué dans le domaine de 
l’éducation par feu le sénateur J.- 
E. Prévost, par Mgr Papineau, é- 
vèque de Juliette, par Me Per­
reault et par Mgr Albert Tessier, 
ce dernier représenté par M. l'ab­
bé Paul-Henri Carignan. des Trois- 
Rivières, Mgr l'évêque ajoute: 
"Quand on parle d’enseignement 
ménager, trop de personnes sont 
portées à croire qu’il s’agit de 
cuisine, de couture. En fait, ces 
écoles ont pour but d'enseigner à 
nos filles à donner la vie, la vie 
spirituelle, morale, en même 
temps que la vie physique. E.les 
ont pour but d'enseigner aux jeu- 
nés filles l'art de rendre leurs 
foyers heureux, de bien élever 

; leurs enfants tout en suivant les 
notions d’hygiène, de puéricultu- 

; re."
Mgr Frenette parle ensuite de 

I l’importance de la restauration de 
la famille en soulignant l’insistan­
ce des pontifes Pie XI et Pie XII 
sur ce sujet, et qu’il fallait redon­
ner à nos valeurs familiales leur 
place. L’évêque de St-Jérôme sou­
ligna ensuite que l'oeuvre des é­
coles ménagères dans le Québec 
qui est une réalisation de Mgr 
Albert Tessier, avait été cité en 
France, chose assez rare pour ce 
pays qui n'a pas l’habitude de 
prendre le Canada ou les autres 
pays en exemple.

M. Blanchard a également pris 
la parole. Le député provincial a 
annoncé qu'une école d’Arts et 
Métiers serait construite à Saint- 
Jérôme en 1952 si la Cité voulait 
céder un terrain dans le centre 
de la ville à cette fin. Le députe 
provincial a ajouté qu’il ne pou­
vait pas pour le moment obtenir 
d’octroi pour l'Institut familial 
des Soeurs du Bon-Conseil parce 
que ce n’était pas dans le pro­
gramme du gouvernement et que 
si ce dernier donnait quelque cho­
se à St-Jérôme, ce serait créer un 
précédent et on ne finirait plus 
de répondre aux demandes des 
écoles du même genre. M. B an- 
chard a promis qu’il tenterait 
d'obtenir quelque chose dans l’a­
venir et il a souhaité bon succès 
à la maison.

i
M. Georges Dunnigan, repré­

sentant le maire Nantel, a égale­
ment dit quelques mots, rendant 
hommage aux Soeurs du Bon- 
Conseil.

Boucherie Chevaline

ATTENTION!
Commandez d'avance

DINDES ET POULETS 
FARCIS POUR VOS 
REPAS DES FETES.

Tél: 5202

“Ans Bers Fins"

434, rue St-Georges, 
Saint-Jérôme

Nouvelle
attraction

AU

CUcn (R t>se
DE

t*Ho1el Maurice
TOUS LES VENDREDIS SOIRS A 10.30 hres

PROGRAMME D’AMATEURS
PLAISIR POUR TOUS ENTREE LIBRE

Suggestions 
pratiques pour

LES FETES
DERNIERE NOUVEAUTE

Souliers de toilette, 
pour domes.

Combien 
la livre ?

AVANT D'ACHETER
Voyez la qualité SPECIALE engraissée au lait que 

vous pouvez vous procurer ou

MARCHE CENTRAL 346, rue St-Georges
et

SUPER MARKET St-Antoine des Laurentides J

Pour hommes
Dépositaire des fameuses 

marques de souliers

Joiu>‘pim’L. !SS LEATHER
sUmS/flM)- IH MAKI 16 

since iô98 IN COMFOHT

SLATER — BRITISH BILT

Pantoufles

Cuir naturel. - Doublées en 
mouton. - Pour hommes, 
femmes et enfants.

$5.95 à $7.95

Venez voir les foutes dernières 
nouveautés de

Bottes d'hiver
En nylon - cuir - velours 

caoutchouc

aussi:
"AFTER SKI BOOTS"

E.-II. Lanlliier
Chaussures

Gérant: E.-H. GENDRON

305, rue Labelle,
TEL:3385

St-Jérôme
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Ah Fil des Souvenirs CHRONIQUE DE MONT-ROLLAND

Faut-il être lâche jxnir se suicider o i faut-il, au contraire avoit 
b'en du courage? Question bien controversée par tous ceux qui 
n'ont jamais été atteints de cette folie spéciale et à qui on ne l'a 
jamais suggérée comme moyen d'en finir avec leurs troubles.

Le deini-siècle qui vient de s'éteindre en a v i des suicides et 
de tous les genres.

St-Jérôme, il y a bien longtemps, mettons une cinquantaine 
d'années, avait dans “ses murs” un vieux coiffe qui, plus souvent 

* qu à son tour, se disputait. La vieille, parait-il, était hargneuse, 
''rcnot.euse", boudeuse, bref, mal commode.

Le vieux, par contre, ange de douceur, peut-être pour cause, 
se contentait, tout au long du jour, de fumer tranquillement sa 
pipe au coin du feu. La plupart du temps il ne soufflait mot en 
réponse aux remontrances de sa noble épouse qui réclamait une 
brrssée de bois quand ce n’était pas quelq les sous (sour acheter 
Je la viande ou du pain.

Depuis si longtemps que le père était à sa "rente” les petites 
et maigres économies avaient fondu... et même si la vie n'était 
pas chère, dame, il fallait quand même casser la croûte trois fois 
par jour.

Après bien des années, le vieux décida tout d’un coup qu'il 
fallait co iper court aux remontrances et sans mot dire, par un 

" froid jour d’automne, au beau milieu d’une kyrielle, il se leva, dé­
posa sa pipe bien allumée sur le poêle à fourneau, enleva sa bon- 
grine et en bras de chemise, se dirigea vers la porte. D’abord in­
terloquée sa vieille le regarda faire bouche bee. 11 franchit les 
quelq :es marches du perron d'arrière. Elle le regardait tou­
jours. Seulement, au lieu d'aller aux bâtiments chercher le bois 

, réclamé, il passa outre et se dirigeavers la rivière a quelques 
cents pieds.

Il était toujours en bras de chemise et le froid était vif. 11 
commençait à descendre la pente.- il y avait bien encore deux 
cents pieds pour la rivière-.-quand sa vieille cria: "Où vas-tu, 
comme ça?"

Le vieux, avec un soupir, se retourna et cria: "Me noyer, j'en 
ai assez de toi". lui vieille se précipita, bougrine en mains à la 
suite de son vieux. "Ne fais pas le fou, Joseph, ne fais pas le 
fou, on va s'entendre." Elle réussit à le rattraper à une centaine 
de pieds du bord de l'eau et tout frissonnant, Joseph consentit, 
sans trop regimber, à remonter la pente. Retour â la maison, bain 
de moutarde aux pieds, la vie recommença beaucoup plus agréable 
qu'avant, du moins pour Joseph • ■

Trois semaines s'étaient écoulées sans une seule demande, sans 
une seule plainte. Zoé rentrait le bois, trayait la vache, donnait I 
le grain aux poules et trouvait moyen de s'arranger avec les quel­
ques piastres de la "rente". Par un froid jour de décembre, ayant 
gelé plus que d'accoutumée, elle récrimina en rentrant. Une se- 
fonde fois, Joseph posa sa pipe, enleva sa bougrine et se dirigea 
vers la porte. Zoé ne le laissa pas sortir, recommença les excu­
ses, les promesses, les déclarations et Joseph se rassit. On en eut 
jusqu'après les fêtes, où la scène se répéta une troisième fois, 
cette fois, en présence des enfants. D'abord surpris, ceux-ci réa­
girent différemment. Les uns reprochèrent à la mère ses récrimi­
nations, les autres reprochèrent à leur père sa fainéantise. Et le 
temps passa. Joseph vivait toujours.

Dès les premiers jours du printemps, après la grand'messe, à 
propos de sirop d’érable, la scène recommença de plus belle. Jo­
seph devant tous les enfants, gendres et brus réunis, s'écria forte­
ment: "Je m'en vais me noyer, j'en ai assez de cette vie-là". Zoé 
allait encore une fois se pendre à son cou, quand l'un de ses gen­
dres protesta: "Mais laissez-le donc faire, il n'ira pas jusqu'au bâ­
timents”. Joseph était vexé: "Ah! non, vous aurez tous ma mort 
s ir la conscience”. Et il sortit en claquant la porte.

Les enfants réagissaient différemment. "Laissez, laissez, dit 
le gendre, on va le guérir de cette manie, il n'en reparlera plus".

Tous anxieux, ils regardaient, comme pour la dernière fois, 
ce pauvre suicidé qui, la grange passée, avait quelque peu ralenti 
le pas. 11 prenait la descente, en se retournant un tout petit 
peu. Personne ne venait, Zoé retenue par de solides bras. Les 
filles étaient effrayées. "S'il allait vraiment se noyer"!

Quand il eut disparu derrière la descente, le gendre, époux 
de la fille Marie, après avoir fait promettre à tous d<. ne pas le; 
suivre, se précipita sur les traces de son beau-père, qui n'était j 
pljs qu'à cinquante pieds de la rivière et avançait maintenant nlusj 
que lentement.

Quand il entendit des pas, il fit mine de se hâter mais il sou­
pirait d'aise. A vingt pas de la rivière, il se retourna: Que veux-
tu, Zacharie, dit-il?" J'ai pensé que vous trouveriez l'eau un peu 
froide, et je sais venu vous donner une poussée pour vous aider à 
caler plus vite ’. _

Et tout en le tenant solidement par sa bougrine, le gendre 
poussait son beau-père vers la rivière: Lâche-moi, criait ce der­
nier, t’es bien assez bête pour me jeter à l eau toi! . _

Toujours suivi du gendre, il fit volte-face et remonta la côte 
plus vite qu'il ne l’avait descend îe. Tout |>enaud, en passant 
devant la remise, il y prit une brassée de bois qui lui donna une 
contenance en passant la porte de cuisine.

Ce fut sa dernière tentative de suicide et le commencement 
de "sa sagesse”. Zoé put à son tour, prendre un peu de repos.

CHANTAL.

Proclamation de la reine des 
sports de Mont-Rolland.

ALPHONSE RANGER
K N RG.

Entrepreneur — Electricien 
Réparations générales

SPECIALITES: Réporotiont île laveuses et teuilure 
t l'oiygèae. — Pieces de rechange de 

laveuses "ïeatry" et outres marques 
Vende» autorisé des produits “Northern Electric" 

et "Beot»y“:
n-r.,0pudles électriques, repasseuses, etc

---- SERRURIER -----
TéL: 4672

266. RUE LABELLE, SAINT-JEROME

VERITABLE EEERIE D’UNE 
COUR ROYALE.

Pour la première fois dans 
l’histoire de Mont-Rolland, une 
Reine des sports fut proclamée 
en prévision du grand Carnaval 
des Laurentides qui sc déroulera 
du 23 janvier au 25 février 19­
52. Soit ilit en passant, sans trop 
froisser la susceptibilité de nos 
voisins que les habitants de la 
réserve de Mont-Rolland ont su 
faire les choses d'une manière 
grandiose. On se serait crû dans 
la véritable ambiance d'une cour 
royale. Le somptueux nouvel Hô­
tel Mont-Rolland lut le théâtre 
de cette fête à jamais inoublia­
ble; au milieu d'un décor res­
plendissant.

Nous avions sur les rangs, sept 
de nos jolies filles, qui aspiraient 
au titre de Reine. Le malheur, 
c’est qu'il n'en fallait qu'une, et 
le choix décisif, qui fut des plus 
judicieux, est tout à l'honneur 
des juges du concours.

Mlle Estelle Beauchamp fut 
donc proclamée Reine, suivie de 
ires près par Mlle Gertrude Sa- 
bourin, à qui on attribua le ti­
tre de demoiselle d'honneur de 
la Reine élue. II faut dire que ce 
concours fut organisé avec la plus 
grande minutie, la grande im­
partialité des juges en fait foi; 
car l’on sait que ces derniers n a­
vaient rencontré les concurrentes 
qu'au moment de la proclama­
tion.

Notre Reine est resplendis­
sante de grâce, de jeunesse et de 
santé, nous avons tout lieu de 
croire qu'elle a cent chances de 
décrocher le grand titre de Reine 
du Carnaval des Laurentides, en 
autant que l'on procédera dans 
la plus parfaite impartialité, et 
c'est ce que nous attendons de 
la part de l'organisation centra­
le, et nous ne doutons pas qu elle | 
saura faire le choix très judi­
cieusement. C’est pourquoi nous 
nous courbons d’avance devant le j 
verdict qu’elle rendra le 14 
décembre prochain au Ste-Adè- j 
le Lodge.

Ici je ferai appel à toute la po- \ 
pulation de Mont-Rolland pour 
nous accorder son entière colla- ^ 
boration, et nous aider à faire j 
monter notre Reine au Faite de 
la royauté Lau-rentienne. Pro­
clamons hautement la dignité de 
notre Reine, et aidons à obtenir i 
la popularité nécessaire afin que 
rejaillisse sur Mont-Rolland tous i 
les honneurs dûs à la royauté de 
notre représentante.

Félicitations Mlle Estelle Beau- j 
champ. •• Vive notre Reine.

Voici la liste des juges du con- i 
cours: M. Marc Rolland, Lan- I 
thier Rolland, le Major Cossette, ! 
et M. Tony Martin du Q.iidi 
Vidi.

Les concurentes étaient: Mlles 
Estelle Beauchamp, Alice Aubu-1 

chon, Yolande Raymond, Fleu­
rette Rochon Jeannine Raymond 
Raynalda St-Aubin et Gertrude 
Sabourin, cette dernière fut clas­
sée bonne deuxième, c'est pour­
quoi on lai a attribué le titre 
de demoiselle d honneur.

Je ne puis terminer cet arti­
cle sans accorder une mention 
spéciale à notre maître de céré­
monie M. Edouard Lagarde ré­
gisseur qui a sû présenter avec 
tact si raffiné nos jolies conc ir­
rentes; merci à M. Edouard For­
tier pour le grand appui qu'il a 
apporté à cette organisation et fi­
nalement un très grand merci à 
M. Odilon Ouellette le parfait 
gentilhomme qui sait si bien re­
cevoir ses hôtes.
DELEGATION A STE. ADELE

Une délégation de Mont-Rol­
land accompagnait notre Reine 
ie lendemain soir de son couron­
nement, pour faire suite à une 
invitation d'assister au couronne­
ment de la Reine de Ste. Adèle 
au Chanteclerc, Mlle Micheline 
Thilxxleau y fut proclamé Reine. 
Faisaient partie de cette déléga­
tion: M. Odilon Ouellette prop, 
du New Hotel Mont-Rolland et 
parrain de la Reine M. et Mme 
Eddy Fortier, ce dernier gérant, 
M. C.H. Sabo irin publiciste du 
«concours, et Mme Sabourin, 
Mlle Gertrude Sabourin, demoi­
selle d’honneur. H. Major Cos­

sette un des juges du concours de 
Mont-Rolland, tous escortaient 
notre Reine, laquelle nous re­
présenta dignement, lorsqu’elle 
Jjt invitée à se présenter à la 
foule accompagné de sa demoi­
selle d’honneur. Nous avons aus­
si remarqué la présence de Ma­
demoiselle Marie-Paule Gauthier 
la Reine des Laurentides 1951, 
qui couronna la Reine élue de 
Ste. Adèle.

Vient de paraître

Lueurs
par

Louis.Philippe HOBIUOUX

Un autre très beau livre de 
"auteur si justement apprécié de 
FEUILLES VOLANTES vient de 
paraitre aux éditions de la Tribu­
ne de Sherbrooke.

Cette fois, le moraliste averti, 
l'analyste profond de l’esprit et 
du coeur humains examine com­
me à la loupe de monde des écri­
vains et les choses de la littératu­
re. Et l'inventaire qu'il en fait 
porte bien au-delà de la ligne 
d’horizon qui délimite les frontiè­
res canadiennes. Sa perspicacité, 
qui s’exerce, dans cet ouvrage, 
avec un rare bonheur, avec une 
vigilance soutenue, s'exprime avec- 
richesse et plénitude de sens en 
mille et une considérations et re­
marques où la justesse du trait le 
dispute au dépouillement volon­
taire et calculé de la phrase. Ce 
livre est écrit sans défaillance et 
d’une plume qui ne connaît pas 
la bavure, qui sait l’art de la 
pointe et de la contre-pointe.

A la vérité le titre du nouvel 
ouvrage de M. Robidoux nous 
semble trop modeste, car ce n’est 
plus de LUEURS qu'il s’agit ici, 
mais de brillants rayons de lu­
mière, de pensées profondes, d’a­
perçus judicieux: récompense d'u­
ne attention constamment en é­
veil, d'une observation pénétran­
te.

De quoi s'agit-il au juste, dans 
ce nouvel ouvrage du journaliste 
sherbrookois? D’un art d'écrire en 
quelques leçons? Non pas. De pré­
ceptes pour apprendre à bien pen­
ser? Pas davantage. Mais on y 
trouve, à chaque page, des juge­
ments en raccourci sur les écri­
vains poètes et prosateurs, et des 
remarques sur les différentes ex. 
pressions de l'écriture littéraire 
qui, à tout coup, font dire au lec­

teur: "Que cela e.st juste et bien 
observé!’*

Quelques '* *)es, quelques mots 
seulement suffisent, d'ordinaire, à 
notre moraliste pour peindre un 
auteur, saisir un état d’âme, dé­
celer quelque préférence de goût, 
signaler un ridicule, éclairer une 
situation, apprécier un genre et 
susciter des réactions imprévues. 
Ce ne sont plus des remarques 
nées du hasard ou encore quel­
ques heureux mots de circonstan­
ce, mais bien des maximes de tex­
ture serrée qui ne bougent plus, 
une fois fixées. Justesse dans la 
concision, élévation de pensée, 
beauté de la forme, dextérité 
dans le maniement du siy.et: au­
tant de choses que l’on trouve à 
chaque page de ce livre qui ne 
manquera pas de retenir l’atten­
tion de la critique autorisée, com­
me ce fut le cas, d'ailleurs, de 
Feuilles Volantes, ouvrage dont on 
a dit qu’il n'a pas son équivalent 

; dans notre littérature.
LUEURS décèle, chez son au­

teurs une somme de connaissances 
: d'une espèce très rare, un esprit 
critique qui n’est point chagrin,

, lors même qu'il se fait mordant 
et un tantinet cruel. Pour tout 
dire, c'est un livre qui ira loin 
dans le temps, pour cette raison 
même qu'on peut le lire et le re­
lire souvent avec autant de profit 
que de plaisir. Le prolonge- 

| ment du message qu’il nous lais­
! se est assuré par la valeur de sa 
\ signification aussi bien que par 

la qualité de son expression.
| LUEURS, ouvrage de deux 
cent dix pages, est en vente dans 
toutes les bonnes librairies et 
chez l'auteur, à 42, rue Queen 
Nord, Sherbrooke. Prix â2 i'exem- 
plaire.

Funérailles de 
M. Paul Lapointe

(St-Janvier. — D. N. C.) — A 
lTiôtel-Dieu de St-Jérôme, le 24 
novembre dernier, à l’âge de 51 
ans ,est décédé M. Paul Lapointe, 
époux d’Eva Lé veillé.

Les funérailles ont eu lieu mer­
credi le 28 novembre, au milieu 
d'un grand concours de parents 
et d’amis.

Précédé d'un landau de fleurs 
et du Conseil des membres de la j 
Ligue du Sacré-Coeur, le convoi ! 
funèbre se rendit à l’église de St- ‘ 
Janvier où la levée du corps fut 
faite par M. le curé M. Jodoin. Le 
service fut chanté par M. l’abbé 
Filion, assisté de MM. les abbés

EPILOGUE D'UN TRAGIQUE EVENEMENT

lue foule immense a assisté le 27 novembre, aux funérailles des cinq victimes de l’accident sur­
venu au lac Millette: MM. Oscar Groulx, Léonard J uteau, Roger Juteau, Rodolphe Lavallée et Richard 
Lavallee. On vont les cercueils quittant l’église de Ste Agathe, portés par des membres de syndicats 
ouvriers. -
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le 14 décembre, à la 

SALLE DU MARCHE, à St-Jérôme
sous les auspices des Chevaliers de Colomb 
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McLeod et Pageau, comme diacre 
et sous-diacre. M. l’abbé Ernest 
Cout-u, curé de St-Clément de 
Viauville assistait au choeur.

Outre son épouse, le défunt lais­
se dans le deuil son fils: Jean-
Claude; ses filles: Marie-Paule,
Pierrette et Claire; son père: M. 
Damien Lapointe; ses frères: MM. 
Alphonse, Rodrigue, Armand, 
Bernard et Edouard Lapointe; ses 
soeurs: Mmes Antonio Blouin et 
Edouard Gauthier; ses beaux-frè­
res: MM. A. Blouin, E. Gauthier, 
E. Léveillé, A. Léveillé, Roland 
Léveillé, J.-Bte Lauzon, Adrien 
Barbeau, Jos. Ouimet et R. La- 
belle; ses belles-soeurs: Mmes Al­
phonse et Rodrigue Lapointe, Ber­
nard Lapointe, J.-B. Lauzon, A­
drien Barbeau, Jos. Ouimet, R. 
Labelle, Emile LéA’eiiié, Arthur 
Léveillé, R. Léveillé, Mlle Annette 
Léveillé.

Dans le cortège, on remarquait
M. et Mme Rosaire Lapointe, M. 
et Mme Bernard Blouin, Mlles 
Léonide et Denise Blouin, M. Vi- 
aney Blouin, M. Henri Blouin, M. 
et Mme Roger Gauthier, Mlles Ré- 
jeanne, Marie-Andrée et Céline 
Gauthier, MM. Jean-Marie, Guy, 
Lucien et Jacques Gauthier, M. 
Jean-Guy Lapointe, Mlle Agathe 
Lapointe, M. Roger Lauzon, MM. 
Régent, Réal Lauzon, J.-J. Léveil­
lé, M. Lapointe, J.-M. Vermette,
N. P., Réal Vermette, e.m., Gérard 
Vermette, N.P., Roland Vermette, 
J.-Louis Ouimet, J.-Claude Bélis- 
!e, Jos. Labelle, Pierre Nadon, 
Jos. Nadon. Ferdinand Nadon, 
Claude Rivard, MM. et Mmes A. 
Potvin, R. Chaumond. Liguori A- 
tarie, de Luskville, P. Chartrand, 
de St-François de Sales, Armand 
Labelle. Paui Rhéaume, J. B. Ray­
mond, Paul Raymond, Valérien 
Lauzon, Léo Blondin, Claude 
Beaulieu, Albert Nadon. Emile 
Alarie. Zenon Coursol, Wilfrid 
Lapointe. Célestin Desjardins, 
Hervé Hamel, Gaétan Thérien, 
Wilfrid Larose, Geo. Thérien, Ed­
mond Thérien, Adrien Thérien, 
Roland Ouellelte, Henri Ouellette 
Ladislas Ouellette, Ovila Bélan­
ger, Claude Ricard. Mmes M. 
Ouellette. Raoul Hamel, R. Bé- 
lisle, A. Plante, H. Piché, Fred 
Gascon, J. Nantel, etc.

TRIBUTS Floraux: — Mme
Lapointe et ses enfants; famille 
Edouard Gauthier; M. J. B. Lau­
zon. M Arthur Léveillé. M. A­
drien Barbeau, M. J. M. Vermet­
te .N.P., M. Léo Blondin, M. Gas- 
tran Latour.

Télégrammes: — M. Arthur Le­
roux, de Iroquois-Falls, M. Rodri­
gue Labelle, de New-Bedford, M. 
Alarie, de Hull. Famille Léon La­
pointe, de Luskville. M. et Mme 
Cyprien Binette, de Montréal.

MESSES: — MM. J.-Ant. Les­
sard, Ferdinand Mantha, Rodrigue 
Lauzon, D. Laporte.

Bouquets Spirituels: — M. le ju­
ge Hector Perrier, M. Lionel Ber­
trand. m p , famille René Robert, 
M. et Mme Eugène Lapointe, Clau­
de Bélisle. M. et Mme Jacques 
Filion, M. et Mme H Potvin, M. 
et Mme Lionel Forget, M. et Mme 
Roger Thomas, Famille Ant. 
Blouin, Gérard Chaumont, Fa­
mille Gaétan Thérien, Le cercle 
des Fermières do St-Janvier, MM. 
et Mmes Armand Desjardins, Léo 
Gascon, Ernest Dubé, Zenon Gué- 
nette. Pierre Lévesque, Mlle Ja­
nine Lauzon, MM. et Mmes Gilles 
Laferrière, Albert Thérien. Wil­
frid Larose, Gaston Denis, Mlle 
Elise Lovas, MM. et Mmes Gérard 
Gauthier. Georges Hamel, Henri 
Labelle, de Hearst, Ont., Téles- 
phore Ethier. Mme Marie Lemay, 
M. et Mme Rod. Labelle, Mlle Mi­
reille Bélisle. Sr Ste-Rose Emi­
lia, s.sc. (Yvonne Bélisle).

Pendant le service, la chorale 
sous la direction de M. Lucien 
Forget, maître de chapelle, exé­
cuta la messe de requiem de York. 
Les solistes étaient: MM. J. P. 
Lauzon, Roger Gascon, M. Juteau 
Mme Gaston Denis touchait l’or­
gue.

"L’Avenir du Nord" présente 
ses plus sincères sympathies à la 
famille éprouvée.

PAGE 5 — ... NULLE PART

Oh! je m'en veux allar nulle part... nulle part...
Je suis grise d'espoir et lasse des abîmes!
D innombrables soleils vont brûler mes départs, 
Et l’azur va baver dans ma gorge des rimes..

Oh! je veux m’inventer un royaume dans l’Art,
Une escale incroyable en un pays ultime!
Mon coeur est gros de songe, et je vais nulle part 
Me créer des Espagne et des Grèce sublimes...

Je m’en vais, sans ami, sur d’innommables mers 
Savourer les splendeurs des aubes éclatantes.
0 le chant des marins ivres sur le steamer!

J emporte dans mon coeur la forme éblouissante 
| Des visages aimés le long des jours amers...
Adieu ! J'entends le chant des Sirènes grisantes!

ce 4 Décembre 1951
Pierrette Grégoire.

TEL: 4552
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Vendredi, 14 décembre 1&

Ste Scholastique et ses environs
(par Clément Lsgault )

NAISSANCES:
A St-Augustin, à M. et Mme 

Roland Meilleur (Gisèle Ville­
neuve) est née une fille baptisée 
Simone, Ginette. Parrain et mar­
raine, M. et Mme Wilfrid Meil­
leur, grands-parents de l'enfact; 
porteuse, Mlle Simone Meilleur, 
tante.

A St-Eustache, le 18 novembre, 
à M. et Mme Gaétan Mondou 
(Pauline Villeneuve), est née une 
fille baptisée Marie, Suzelle, Lor­
raine. Parrain et marraine, M. et 
Mme Albert Mondou (Régina Bi­
nette, grands-parents de l’enfant.

CONFESSIONS:
Les prêtres seront au confes­

sionnal de trois à quatre heures 
le samedi après-midi et le soir, de 
sept heures et demie à huit heu­
res et demie. Le dimanche matin, 
durant les deux messes basses, il 
y a toujours un prêtre à la sacris­
tie pour vous recevoir, même pour 
la confession.

Le jour de l'immaculée Concep­
tion, le 8 décembre, il y aura ré­
union générale des Enfants de 
Marie après la messe de sept heu­
res et demie, à l'église même de­
vant l'autel de la Sainte-Vierge. 
Les Enfants de Marie feront les 
frais du chant durant l'office. Il 
est bon de rappeler qu 'ancienne­
ment les Enfants de Marie por­
taient le nom de Congrégation de 
l’immaculée Conception. C’est 
donc la fête patronale de cette 
congrégation.

Vendredi soir prochain, le 14 
décembre, à la salle paroissiale, 
réunion mensuelle de tous les

membres des cercles Lacordaire et 
Jeanne d'Arc. Cordiale invitation 
à tous.

Dimanche prochain, le 9 décem­
bre, les enfants du sanctuaire 
(servants de messe) offriront aux 
fidèles le magnifique calendrier 
de l'Oeuvre des Vocations. Ce ca­
lendrier, qui se vendra au prix 
de 3ôc cette année représente les 
principales fonctions qu'un évê­
que a à remplir.

Cette semaine, les membres de 
la chorale masculine se sont réu­
nis à la sacristie pour préparer 
le chant de la messe de minuit de 
Noël.

Parmi les chanceux à la chasse 
cette année, outre ceux déjà nom­
més. il y a MM. Paul Brunette. 
Pierre Godin, Ernest Desroches. 
Hector Barbe. Georges-Etienne 
Gratton, Edouard St-Jean, Ger­
main Lavigne, Guy Baron.

Félicitations.

mer leur école davantage et aug 
mentent la charité entre eux.

Raoul Léger ont mérité “un voya­
ge à Chicago” offert par Mlle La- 
framboise et M. le vicaire. Le 

Dimanche dernier, avait lieu à j tout se termina par un goûter ap- 
Ste-Thérèse le congrès diocésain ; pétissant préparé par des dames 
des cercles Lacordaire et Ste- J du cercle.
Jeanne d'Arc. Les délégués de j -----
Ste-Schclastique étaient MM. Ber- j Cette semaine, au collège de 
nard Gratton, président et Ar- j Ste-Scholastique, on a célébré ce 
mand Bazinet, vice-président des j que l'on appelle sa semaine de 
Lacordaire, ainsi que Mmes Réal : l'amitié, organisée par la J.E.C. 
Desjardins, présidente, Adrienne ; 11 s’agissait de mettre à la porte 
Gratton. vice-présidente et Ber- tous les défauts étudiants, tels
nard Gratton, secrétaire, du cer­
cle Ste-Jeanne d’Arc, et M. l'ab­
bé Emile Lauzon, aumônier. Cette 
délégation a pris part à la réunion 
de l'après-midi, au banquet, à 
l'heure sainte, et à la séance du

que l'hypocrisie, la jalousie, l'é- 
goisme, la chicane, etc . . . On a 
brûlé de grandes pancartes sym­
bolisant ces défauts, et à la place, 
on a affiché la charité, la bon­
ne entente, le goût du travail, l’a-

soir présidée par S.E. Mgr Ere- ; mitié entre tous les groupes de
l'école. On a terminé cette se­
maine de l'amitié en s'unissant à 
notre chef, le Christ-Jésus, en la 
messe du premier vendredi du 
mois, en même temps que les élè­
ves du Pensionnat des Soeurs Ste- 
Crolx.

nette.

Jeudi le 29 novembre 1951, M. 
le curé et M. le vicaire ont reçu 
la visite de M. l'abbé Paul-Emile 
Boivin, nouvel aumônier diocé­
sain de la J.A.C. (Jeunesse Ru­
rale Catholique) et de la J.A.C.F.
A la demande de Mgr Frenette, A l'Hotel-Dieu de St-Jérôme, à 
l’aumônier diocésain voudrait M el Arthur Boivin, de Ste-
qu'il y ait des mouvements spécia- Scholastique, autrefois de St-Jé- 
lisés d'Action Catholique pour les i rôme, est nee une fille baptisée 
jeunes de 16 à 30 ans, qui ne sont Marie, Jeannette, Carole. Andrée, 

pas mariés. ‘Par,rain Det "«.raine, M. et Mme
r Gaston Paquette, de St-Jerome.

j telleric.
11 ressort un fait saillant île

! ces cours, c’est que l’art culinai­
re a remporté la palme. Ceci 
vient à la suite du succès rem­
porte par l'exposition culinaire 
tie l'exposition hôtelière tenue 
en l'hôtel Mont-Royal depuis 
deux ans et qui est de I avis de 

'chefs cuisiniers tie New \ urk, 
tous de rép nation internationa­
le. était tie premier ordre, dé­
passant même en splendeur ar­
tistique le salon culinaire tie 
New-York au début île novem- 
brt. 11 va sans dire que la cui­
sine de la province tie Québec 
constitue une attraction dont on 
ne saurait amenuiser la qualité 
d ; point de vue touristique, car 
en effet elle est unique au Ca­
nada. Les touristes ne viennent 
pas ici pour se faire servir des 
plats réchauffés, mais bien pour 
coûter a quelque chose tie diffe­
rent.

Nouvelles de
Saint-Janvier

Pour intéresser les jeunes, le 
frère Oscas, F.I.C., aidé des Jécis- 
tes, a installé six ballons captifs 
qui tiennent occuper les jeunes 
et les moins jeunes. 11 a aussi 
confectionné une dizaine de pai­
res d’échasses. Un tournoi de 
"pousse-pousse” fonctionne à mer­
veille les jours de pluie.

Plusieurs jeunes désireux de de­
venir forts s’entraînent à leur 
des poids. Les records sont enre­
gistrés. Entre temps, trapèzes, an­
neaux, pools miniatures, mississi- 
pis, patins à roulettes, jeux sé­
dentaires diposent les enfants à 
mieux travailler en classe, à ai-

La J.E.C. et la J.E.C.F. (Jeu­
nesse étudiante catholique) se 
sont entendues avec la croisade 
eucharistique de nos écoles pour 
organiser un concours de crèches 
à l'occasion de la fête de Noël.

A la salle du couvent, le 27 no­
vembre dernier, le cercle des Fer­
mières de Ste-Scholastique s'est 
réuni pour célébrer la Ste-Cathe- 
rine. La reine de la fête était Mlle 
Albertine Laframboise présidente 
du cercle; on remarquait la pré­
sence du curé et du vicaire. Tous 
se sont bien amusés en jouant aux 
cartes ou en dansant. 11 est à no­
ter que Mmes Jean Gratton et

ÊTES-VOUS UN PERE NOËL tïèd OCCUfoé?

La charmante Evelyn Harding, 
de Montréal, est la chanteuse ve­
dette de la Revue de la Légion

A St-Jiinvier, le 2S novembre 
dernier, est décédée ,i l’âge tie 73 
.tnt, Mme Paul-Emile Alarie, née 
Eiva Richard. La défunte fai­
sait partie tie la Congrégation 

; mandement Provincial du Québec, des Dames de Sainte-Anne; elle

oncle et tante de l'enfant; porteu- Canadienne La revue de la Lè­
se. Lise Boivin. soeur du bébé. 91 °'1 Canadienne. La revue de la 

Sincères félicitations. ! Légion, organisée par le Coin-

Affiches Touristiques

Dimanche soir, 9 décembre, en 
la salle paroissiale, le film à l'af­
fiche est: “Dans l'Ile avec nous", 
traduction française. Les vedet­
tes : Esther Williams, Ricardo
Montalban, Peter Lawford, Jimmy 
Durante.

Morin Heights
Une revue de variétés pleine 

d'entrain qui a été présentée à 
des salles combles dans les hôpi­
taux et les camps militaires, ré­
cemment revenue de Goose Bay, 
Labrador, où elle fût jouée pour 
des troupes américaines et ca- j

! sera offerte à l'Auditorium de l’E- était aussi membre tertiaire de 
cole, à Morin Heights, le vendredi l’Ordre de St-l rançois, ainsi q :e 
14 décembre, pour aider le fonds 
de construction de la Succursale 
de Morin-Height« de la Légion 
Canadienne.

membre de l’Union de Prières.
Outre son époux, elle laisse 

dans le deuil; ses fils, Charles- 
Auguste, de Stc-Thérèse et M. 
Maurice Alarie, P.S.S., profes- 

La revue comprend égale- seur au collège de Montréal; ses 
ment plusieurs numéros de fine filles, Mmes Lucien LacomUe 
comédie, plusieurs de ces numé- (Marguerite), Germain Pui- ; 
ros mettent en vedette le popu- rier (Simone), Louis Alphon- 
laire et excentrique comédien sc Lapointe (MJdeJeine); ses 
René Normandin. j gendres MM. L. Lacombe. G.

Le réalisateur de la revue est Poirier et L.-A. Lapointe, de 
Alex. Solcmon tandis que Ma- Montréal; sa bru, Mme C.A. A-' 
dame George S. Layron en est la j iarie (Mélina Gravel). Ses pc-

les Amis de l'Arl ont lancé un concours national d'affiches touristique», 
Le premier prix est do $200, le second, do $100. Nos artistes canadien» 
de 18 à 30 ans sont invités à participer à ce concourt. Seule» teti 
considérées les affiches traitant d'un sujol inédit ou de concept!»* 
personnelle. La vignette ci-haut donne une idée du genre d'attkhu 
désirées.

directrice. L'assistance - direc­
trice est Phyllis Collins qui est 
en même temps le professeur et 

’étoile de danse de la revue.

C o m nu ml entent Provincial 
du Québec.

Val David

Rendez-vous rapidement à la succursale de la B de M de votre 
voisinage et voyez comme vous pourrez vite raccourcir cette 
longue liste de cadeaux!

Et d'abord, pourquoi pas envoyer 
un mandat de la B de M à tante Juhe 

qui habite à CeotreviKe? Ce mandat £.^ax- 
q idra dans une enveloppe *Pfc,al' d

nouveau service de la Bde M Elle le 
suapendra à hauteur du coeur a son arbre de 
N jël... car elle saura apprécier tout partie 
lièrement ce cadeau magique qu elle 
peut transformer exactement en ce 
qu’elle veut.

nadiennes sera donnée en spec-;De; u / f Canadienne 
tacle a Morin Heights, le ven­
dredi 14 décembre, à l'Audiro- ! 
rium de l'Ecole.

La Revue de la Légion Ca- i 
nadienne sera présentée à Mo­
rin Heights par la Succursale 
de Morin Heights de la Légion 
Canadienne. Les recettes de cet­
te Revue seront versées au tonds 
de la construction de la succur­
sale.

La Revue de la Légion, orga­
nisée par le Commandement 
Provincial du Québec, commen­
ce sa seconde année, avec un 
nouveau programme qui dure 
pius de deux heures er une distri­
bution qui compte maintenant 
35 acteurs au lieu de 20.

Les vedettes comprennent des 
comédiens, danseurs, chanteurs 
et des figurantes bien connus 
ainsi que les délicieuses “Lé- 
gionnettes". Les vingt et plus 
numéros de la revue compren­
nent des danses écossaises, sud- 
américaines et hawaïennes, une 
interprétation de ballet de "l’Ave 
Maria” de Gounod, chanté par 

' Lorna Macfarlane, d'Ottawa, et

La série des cours d’hôtellerie, 
qui se poursuivait à l'hôtel La 
Sapinière de Val David, depuis 
le début de novembre, prendra 
fin samedi le 29 courant. Com­
me on le sait, ces cours sont ins­
titués par le Service provincial 
de l'hôtellerie, une branche du 
Ministère de l’Industrie et du 
Commerce.

En somme, le gouvernement a 
continué la tradition établie de­
puis quelques années, en vue 
d'améliorer les services d'hôtels 
qui, comme on le sait, consti­
tuent les foyers de milliers de 
touristes américains ou autres.

tits-enfants, Fernando, Jacques, 
Yvan, Pierrette, Rachèle et Lor- 
mine Alarie; Roland, Paul-E­
mile, Jean-Louis, Denise et Su­
zanne Poirier; Jean-Guy Lapoin- 
re. Ses frères MM. Philippe Ri­
chard, de St-Basile, Léon Richard 
de St-Basile, Emile Richard, de 
St-Paul (Alberta): ses soeurs: 
Sr Sainte-Jeanne-de-Chantal. 
Mme Oscar Paquin (Obéline), 
de Deschaubault, Mme Ernest 
Thibodeau (Blanche), de Sha- 
winigan Falls. Ses bea ix-frères: 
M. le Charmoine Zenon Alarie, 
M. Alfred Alarie.de Hearst. Ont. ; 
M. Joseph Coursol, de St-Jan- 
vier, MM. Oscar et Nicolas Pa­
quin, Ernest Thibodeau et Jules 
Bourassa, de Lévis; ses belles- 
soeurs: Mmes Jérôme Guénette, 
Arthur Alarie et Joseph Coursol.

Lès funérailles de Aime Alarie 
ont eu lieu le 30 novembre, à 
1 église paroissiale de St-Janvier, 
au milieu d'un grand concours 
de parents et d'amis.

Le convoi funèbre a quitté sa 
demeure à 9-15 h., pour se ren­
dre a l'église où le service fut céQuelque cinquante élèves, fils

ou filles et employés d'hôteliers l'ébré à?.30 h.'La"levée du corps
de la province de Quebec venus fut faite par M. le charmoine Zé-
d un peu partout ont profité de non Alarie qui chanta aussi le

uulu„a> cl ce'te initiative. Il s agit tout de ; service, assisté de MM. les abbés
exécuté par une jeune fille* de J111-'"10 tourisme et à cette fin, Raymond Pageau et Yvon Mr

vicr, M. le c arc- Emile Léonard, 
de St-Pierre-aux-Liens, M. Ed­
gar Pelletier, P.S.S., Ernest Cou­
ru, curé île St-Clément de Viau- 
ville, Montréal.

TEMOIGNAGE DE SYMPA­
THIES:

Messes: MM. J.R. Piché, P.S.S., 
Jean Côté, P.S.S., Gérard Asse- 
lin, P.S.S., Dollard Robitaille, 
P.S.S., Lalande, P.S.S., Lorenzo 
Forest, P.S.S., Jean Roy, P.S.S., 
Antonio Latour, P.S.S., Le per­
sonnel de la Voix Nationale, M. 
et Mme Aimé Duquette et Pa­
tricia Duquette, M. et Mme Louis 
Mercier, Mlle Donalda Alarie, 
M. et Mme Adjutur Ruelland, 
Mme Gustave R elland, Mme A. 
N’anier, Mlle Jeanne Desormeaux 
.Mme Jérôme Guénette, Mme- 
Gaston St-Jacques, Mile Yvonne 
Boucher, MM. et Mmes Lucien 
Lacombe, Germain Poirier, 
Louis-Alphonse Lapointe.

Bouquets spirituels: Sr Vin­
cent de la Providence, Sr. Zé- 
non-Marie, Pauline Lalumière, 
g.m., Jul'iersne Sergory, g.m.. 

Classe de Belles-Lettres (Collège 
de Montréal); ainsi que 10 té­
légrammes de sympathie, de pa­
rents et amis éloignés.

Nous nous joignons à toutes 
ces personnes pour présenter à 
la famille en deuil nos plus sin­
cères condoléances.

! es amis de Part

S
mm

; 12 ans, Kathleen Savage, de 
Montréal, ainsi qu'un tableau et 
un ballet de Noèl.

. ct,PrJesent spécial pour le bas 
dc -bovi dé votre jeune fils vous

les U" Pcu'i' Voici un tuvau
;■ ' ” IO".leun« adorent avoir leurs propres 
compf„ d épargné à la B de M Regardez hrd
cevrari'ro* " V°‘rC «ars zper-de h J couv«tture spéciale de NoêJ du livret
combn, qUC “' * ',nrerieur- le solde inscrit au 

®.P,e. 5ue vous loi avez ouvert.. Et
H BdebMnS PaS' Ur,’ C°mpte d'*P«gne à'

w 1 un des cadeaux les plus / J 
p opres a former le caractère. /

Puis, il y * pitrre-votre neve“

collège . • ■ qu*

A rit.***'
i désire ardemment quel-

' ... ne peut nullement - . .
que chose qu dc Noël d'aspect
Donnez-lu. un de VoiU püUr vous un
,i agréable de - ^ ^ un raccourci
raccourci. • • r 
qui met le comble à ses voeux.

payer.
\-.4| 4

--

les cours principaux ont porté ! lotix comme diacre et sous-dia- 
sur l’art culinaire, ceux-ci étant cre. Aux autels latéraux, M. Mau- 
dirigés par M. Marcel Puvilland, rice Alarie, P.S.S. et M. Bcne- 
directeur de l’Education Hôte- diet McLeod, P.S.S., célébraient 
lière. Les autres traitaient- du également le saint Sacrifice dc la 
service des chambres, de l'admi- Messe.
nistration, d autres branches et Dans le choeur on remarquait: 
sur des notions relatives à l’hô- M. le curé M. Jodoin, de St-Jan-

Evéncments Artistiques: — A 
l'Auditorium Jcanr.c Mance, le 15 
déc. festival Raimu: "Les Gueux 
au Paradis” et "L'Inconnu dans 
la Maison" par le Ciné-Club Arts 
et Sciences;

A la Salle d'Arcy McGee, ave 
des Pins, le 16 déc. 2e récital de 
l'Entraide de l'Ecole Auguste

Descarries; artistes: Mlles Julia
Duchanne et Ruth Bissonnette et 
M. Guy Lafond;

A la Basilique - Cathédrale, le 
; 17 déc. la Société Casavant pre­
ssente "Le Messie" de Haendel a-’ 
vec le Choeur Casavant et Ken­
neth Meek, organiste;

liillcts à prix réduit sur pré­
sentation de la carte de membres:

! — Au Monument National, les 13 .
15-10 déc "Les Vignes du Sei- 

: gneur’’ par le Théâtre du Rire” 
(pour les membres de 21 ans et 

1 plus);
A l'Auditorium St-Laurent, le 

13 déc. 1er cours d'initiation au 
! cinéma, illustré par des séquen­
ces des chefs d’oeuvre de l'écran;

Concert Gratuit: A l'église St- 
Jean-Baptiste, rue Rachel, le 16 
déc. le groupe Conrad Letendre 
présente Bernard Lagacé, orga­
niste.

LAISSEZ-PASSER: — Sur de­
mande ,au Secrétariat. 3815 ave 
Calixa-Lavallée, on remettra au 
membre un laissez-passer don­
nant droit à une réduction du prix 
d’entrée au théâtre St-Denis.

EXPOSITIONS: — Au Secréta­
riat. jusqu'au 17 déc. dessins 
d'enfants de 5 à 15 ans; au Cercle 

; Universitaire, jusqu'au 17 déc.
; peintures de Ernst Neumann; à 

la Galerie Agnès Lefort. peinture 
moderne française. ■<

COURS DIVERS: — Nous rap­
pelons aux membres que les ca­

I dres d'inscription pour les diffé­
rents cours donnés sous les auspi­
ces de la Société, sont maintenant 

| remplis. Cependant ceux qui sui­
vent ces cours devront noter que
1) les cours de dessins ont lieu

; les dimanches et jeudi après-midi:
2) les cours de photographie, le 
lundi soir; 3) les cours d'espagnol 
le mardi soir.

■■■'■MM

«ftlNTfNANT.
voyons ceM* longw* 

ltd* d'ompUdoi . . . •!!• *»t plug court*, 
n'*«t-c* pas?

Banque de Montréal
■da "Pxcmièxc "Savenue oh &h«xcùx

SUCCURSALES à votre «enrlcc les LAURENT) DES 
h«—I» WMp* U H-JWm, XTS ne bkdtei

WALTER LZFEBVRB. minni 
Saccml* de SU m St-Geo,,»:

„ , .. THOMAS LAFALME, minai
StfAemt»! die-Mooni F. IVAN LAAOCQUE. tin ai 

J „ DONÆdHAY, |énn
I 4e Sh-TUHn t CASTON MONO à A U. minai

EMILE FOURNIES, itnai

rronmamuMUcmavaran
4e Sè-Joviaei

A* aatVICt OIS CANADIINJ^OAHI TOUTES ICS SPHERES OE IA VIE DEFUIS 1117
a-___  - . . ■ ___________________ _____________ OISIF

C’est la récompense qu’apporte 
aux Canadiens leur sens de l’épar­
gne; c’est un standard de vie 
assuré par ceux qui dépensent et 
économisent sagement. Ainsi de 
nombreux Canadiens, proprié­
taires de leur propre voiture et 
de leur propre maison, acquittent 
leurs factures sur réception. 
Admirable façon de vivre I

Qmd mvktl l’Iaprévs
Mais l’imprévu modifie parfois 
ce mode de vie. Les cat 
d’urgence exigent généralement 
plus <Targent qu’on n’en a. Cela 
peut arriver à tous. Il faut alors 
recourir à un service extérieur sûr.

3 t«r 4 dMiiisMat HovmImU
HFC recommande de ne pas em­
prunter, à moins qu’un emprunt 
ne soit la meilleure solution au 
problème. Parce que le service 
de HFC est amical et sûr, 3 
familles canadiennes sur 4 le 
préfèrent. Household Finance 
leur prêtera de $50 à $1000. 
L’annuaire téléphonique indique 
le bureau le plus rapproché.

M l’AICIMT IM CAI SHR6IIKII

HOUSEHOLD FINANCE
403

D*v*l4m* éto» T4l4ph*n* 9343 
ST-JtKOMI, f Q.

MatWM hrMNi f i i MNF fm4u-fm« 

fr4* («rmMi mmm d*r— d— rtfU,
AU COrvtCf OU FLMUC tout! Il»

17 DEC
Dernier jour 

de la mine à la poste

POUR LIVRAISON LOCALE 
AVANT NOÉL

Plut t6t peur Ut outrut androltt
U BRADING

Postez tôt pour ne pas être déçu

NE PAS OUBLIER QUE LES CARTES SOUS 
ENVELOPPES NON CA CHETÉES EXIGENT 2ï 

EN TIMBRE CETTE ANNÉE
(JUSQU'À DEUX ONCES)

POSTES-CANADA
O.-Edouard Plnfr#t, JAInittru d*i Potit 
W. ). Turnbull, Sout-mlnltfrë d*• PgiUi
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ATTENTION
Pour rcporotion de machine! i lov.r, 

ladrcucr o A. L. POIRIER. 453 Sl- 
Gcorget, té!.: 4777, St Jérôme. (ind.1

René Pcrrcoult. prop., monulocturicr de 
matelot, tous offre l'occasion de foire 
réparer vos matelot et meubles rem­
bourres ou pris les plus modiques. — 
Livraison gratuite. — Ouvrage garanti. 
55 Brijrc. St-Jérômc. Téi.: 5871.

“PRESCRIPTIONS
Armand Fleury, pharmacien. 313, rue 

Labclic. tel.: 3558. St-Jérômc.

ATTENTION
A ceux qui veulent une bonne ogcncc, 

voici l'occasion. Marchandises faciles à 
vendre. — Gros profits. — Petit capitul 
requis pour le contrôle de la marchan­
dise Pour infermations écrire à PAL- 
COSEEL MAN U F ACT U RJ NG COMPANY 
LIMITED. CORNWALL 1, Ontario. 
______________________________ '2M2i

ACHETEURS DE POULETS
En ordonnant des poulets pour 1952 

maintenant, vous peuvez être assurés d'u­
ne livraison a date et oussi obtenir un 
prompt ordre d'csccmptc. Foutes les 
couvées sont vérifie s par des experts et 
opprouvées pur le gouvernement. La 
couvée commence le 1er janvier 1952. 
Ecrivez maintenant pour obtenir votre 
cota ogue 1952 et notre list, de prix 
MONKTCN POULTRY FARMS. Mcnkîon' 
Ontario. (2-9-16-23-31 )

FILLE DEMANDEE
Pour service domestique dans moisen 

appartement, propriété d'un professeur 
de chant. Pourra apprendre le chant 
si désire. S adresser à 40-16, Dorches­
ter, MONTREAL. (30-7-14)

PERSONNEL
HOMMES FEMMES MAIGRES. En­

graissez de 5 a 15 Ibs et obtenez un 
regain de vitalité. Essay.z les compn- 
mes-tomques Oi'rcx. Double effet. Choir 
neuve et saine; vigueur nouvelle. Nou­
veau format d'essai seulement 60c. Tou­
tes pharmacies. 130-7)

LAVEUSE SELECTRIQUES A $49 50 
LIVRAISON GRATUITE

Fameuses marques telles que Beatty, 
Connors, Westinghouse, entièrement re­
conditionnées et remises à neuf par nos 
experts mécaniciens. Couleurs attroyon- 
tcs. Porfoite condition garantie. Envcyez 
le montant complet avec votre comman­
de et nous paierons le transport, ou en­
voyez $16.50 comme dépôt et vous poie- 
rex la balance sur réception de votre 
Laveuse. Tous les modèles possèdent le 
tordeur réversible outomatique. Etablir 
•a cycle et le voltage désirés. RIDGE­
WOOD ELECTRIC Ltd.. Dept. "A N", 
432, rue Ontorio, MONTREAL-2, P.Q. 
Toutes les commandes remplies dons 
»'ordre qu'elles sont reçues. (4-1)

¥ yy y «r i

Cha rs repris
►

►

►

► Modèles 1951 à vendre en bas4 
du prix de liste 

Bon marché
CANADIAN ACCEPTANCE 4 

CORP. LTD. 4
TEL: 4381 ST-JEROME i 
M. Brcau ou M. Thompson

(7 • 14 - 21)

A VENDRE
2 chevaux, 2 harnais I "sleigh", 
tombereau, I chasse-neige, etc 

5 adresser a M. J, O'Brien, Dominion 
iubber Co. Ltd., St Jéromc, (Ix)

A VENDRE
Fard 1949 coach — En très bon ordre. 

Equipé. — S'adresser ô tel: 3773 rue 
Lelièvre. (]X)

ON DEMANDE
Scrvonte pour garder !.s enfants. — 

Outrage à l'année. —- S'adresser à 434 
Melar.çon tel.: 6051. Ilx)

UN ABONNE de-,ire se mettre en 
communication ov^c quclqu un qui 
prcdr.it du tabac qucsncl. — S'adrcs- 

I St' à L’Avenir du Ncrd. C.P 160, i 
| St-Jêrôme, tel.: 4350. tlxi I

ARERES DE NOEL A VENDRE 
S edresser à l'Ecole St-Joscoh ou c 

Tel.: 5407. ' (|x)

RECOMPENSE
(suite de la page 1 ) 

sé, les résultats les plus récents 
indiquent un déclin marqué. 
"Ceci est attribuable”, dit-il, "a 
de nombre tx facteurs, entre au­
tres la main-d’oeuvre plus éle­
vée et les dépenses plus fortes, 
deux facteurs qui ne sont pas les 
moindres en importance II cita 
en plus comme cause de l’aug­
mentation substantielle des coûts 
d opérations, les prix constam­
ment élevées des matières pre­
mières, comme le caoutchouc et 
le coton.

M. Thackray continuant son 
discours, dit q i'un nouvel outil­
lage et de nouveaux ptoduits 
sont actuellement mis à la dispo­
sition des usines de la Compa­
gnie et que ces innovations de­
vraient sûrement améliorer le? 
choses et maintenir l’embaucha­
ge à un niveau élevé. "Nous 
croyons fermement”, dit-il, "que 
notre programme d’innovation 
■era profitable — non seulement 
à notre Compagnie mais aussi à 
ses employé.*,". 11 fit remarq ter 
que la marche progressive de la 
Compagnie en s'assurant

bébé: $2.45. — 1 set pour personne 
seule, 6 morccoux: $3 50. — Set de 20 
morceaux très joli pour cadeau $16 50. 
Set de 36 morceaux, 3 couleurs, uni ou 
à couleurs assort ies: $18.00. — S'adres­
ser en écrivant à 3560, rue Dezcry, dis 
trief Hochclogo. Montréal.

ON DEMANDE
Logement de 5 ou 6 pièces, à St-Jé- 

rôme. cheuffé „u non, avec ou sons 
garage. — S'adresser i Chorlcs-E. Gor- 
ncau. 4653. de Lorimier, Montréal, Tel.: 
FA 3115. (Ix)
!

PERSONNEL
HOMMES. FEMMES MAIGRES En­

graissez de 5 o 15 fbs et obtenez un 
regain de vitalité. Essayez les compri­
més-toniques Ostrcx Double effet. Choir 
neuve et saine; vigueur nouvelle. Nou­
veau formot d'essai seulement 60c. Tou* 
tes phormocics. (7-14)

A VENDRE
Cottage fini à l'extérieur en pierres, 

chauffé i l'eau choude. — Toutes com­
modités de ville. — Situé en face du 
Ski-Tow à Sha.bridge. — S'adresser à 
A A, Porizeau. Sbovvbridge.

INSPECTEURS DE LAINAGES. 
(Concours No 51-M 6516 Kt 

INSPECTEURS DE 
CAOUTCHOUC, 

IConcours No 5TM6517-K) 
Salaire de $2.064.00 et plus. 

Plusieurs années d'expérience 
dans la FABRICATION des pro­
duits à inspecter sont exigées.

Les formules de demande d'em­
ploi obtenues aux bureaux du 
Service National de pkscement et 
aux bureaux de poste. doivent 
parvenir à la Commission du Ser­
vice Civil, suite 800. 685 rue
Cotbcort, Montréal. P. Q. LE 
PLUS TOT POSSIBLE 

Veuillez s.v.p. mentionner le 
No de concours.

vont vous aider et vous montrer 
à vous donner pour les autres et 
a prier pour eux.”

La famille Alençon est arrivé à 
Sl-Jérôme à a fin de juillet. M. 
et Mme François A ençon ainsi 
que leurs fillettes âgées de 9 à 
10 ans, venaient de débarquer à 
Montréal du bateau qui les avait 
amenés de France où François 
exerçait le métier de cordonnier. 
C’est par pur hasard qu’il s’adres­
sa ici à St-Jérôme à un ami qui 
!e guida ii “L’Avenir du Nord”. 
Notre journal n’est évidemment 
pas un bureau de placement, mais 
au lieu de le diriger vers les bu­
reaux nationaux de platement, 
nous avons été touchés par son 
embarras et son grar.d désarroi 
de tomber dans un pays inconnu, 
sans le sou, sans travail. Aussitôt 
les gens du journal se mirent a 
l’oeuvre pour chercher du travail 
au chef de famille pour commen­
cer, et ensuite pour trouver un 
gîte pour la famille restee a 
Montréal. C’est M. Marc Tétreau t, 
gérant de la Diva Shoe, qui accep­
ta enfin de faire une place à Fran­
çois dan.s son industrie, La maman 
et les petites purent donc venir 
définitivement à St-Jérôme et 

un abri temporaire 
dans les appartements Dumouchel- 
avenue Castonguay, grâce à la 
précieuse coopération de M. Ai 
mand Fleury, pharmacien à h j 
Pharmacie Dumouchel. Aujoui j 
d’hui, la famille Alençon habite j 
un logis à 516, rue Fournier, et j 
travaille fort à traverser cette 
première étape de son installa­
tion dans notre ville. Evidemment 
tout est si cher, et ils sont arrivés

AVIS

Le docteur BERNARD TREMBLAY, M.D., désire oviser 

sa clientele que scs bureaux sont maintenant déménagés au 

No 316, RUE ST-GEORGES,

( porte vo sine du restaurant Diana I.

, . _ _ un ou­
tillage perfectionné et de? nou- i trouvèrent 
veaux produits étaient on réali- 

VENDEURS OU VENDEUSES té ?a condition essentielle du
DEMANDES maintien et de l’augmentation

Peur vendre vaisselle incassable de de l’embauchage, 
marque "Ev.rlast". — 5 morceaux pour

Des membres du Comité d’ad­
ministration de la Compagnie à 
s*-? quartiers - généraux à Mont - 
réal, H. Wolf hard, vice-président 
et gerant - général de la Chaus- 

D-H> s ire, Paul S. Smith, K. C , Direc­
teur des Relations Extérieures,
et J. W. Jones, Gérant des Re- de France avec pratiquement rien,
latnons Industrielles, acconi- s’ ce n’est de quelques vêtements,
pagnaient C. C. Thackray, pré-1 H faut se vêtir pour l’hiver cana- 
sident. dien, meubler le petit trois pièces,

____________ s'occuper de l’instruction des fil-
~ tettes. etc. Et le salaire n'est pas

encore assez élevé pour rencon­
trer toutes ses énormes dépenses. 
Heureusement que des amis et les 
bonnes Soeurs du Bon-Conseil 
sont venues leur aider. Avec le 
temps et beaucoup de courage, 
nos nouveaux amis français qui 
deviendront citoyens canadiens a­
vant longtemps, pourront connaî­
tre une vie plus facile.

Le rêve de François est évidem­
ment de pratiquer son métier ici : 
et d'ouvrir une cordonnerie. 11 est ! 
très habile dans ce genre de tra 
vail et peut vous fabriquer une 
paire de chaussures de ses mains. ; 
Mais il faut tout l'équipement.

bhé- Paul belle .curé de St­
atic—. Adrien Moreau, procu­

reur de l'évêfhé, Napoléon i a- 
ic ci i.. c.-n Lauzon, ce der­

nier aumônier a 1 hesp ce *»t- 
r-,me. A l'église Ste-Marcelle, 

ils furent accuellis oar M. l’ab- 
i Albert Lc-may, curé de la pa­

roisse.
Mgr Frenette récita les priè- 

\> des deux dernières v sites du 
Jubilé et adressa la parole. 11 fc- 

ci a ccrte feule p.euse et re­
cueillie d'avoir répondu à T-p- 

-1 lancé par leurs pasteurs et dit 
]t:e cette bel’e manifestation de 

foi ne pouvait qu’attirer les bé- i 
rédictions de la Providence sur 
a ville de St-je-rôme. Il accorda 
a bénédiction toute spéciale à 

ses fidèles « si venaient de prier 
?our la paix et le pardon de nos 
autes.

Après la cérémonie, Mgr Fre- 
nette n’a pu nous cacher sa joie 1

AU CONSEIL . . .

et son grand bonheur devant un 
tel enthousiasme de la popula­
tion de St-Jérôme oui venait de 
lui donner un éloquent témoi­
gnage de sa foi en Dieu et de 
son attachement a l’évêque q :i 
dirige les destinées du nouveau j 
diocèse. Je savais, nous a dit 
Sort Excc lence, que la fai et la j 
piété étaient grandes à St-Jérô- j 
me et ç e t pourquoi je vous dit j 
que je ne suis pas surpris.”

Signalons en terminant que le 
maire de St-Jérôme, Me Léopold 
Nantei, c.r., ainsi que les éche- 
. ins Giraldea :, Dunnigan, La­
pointe et Vaillancourt avaient 
pris place immédiatement à ia 
mite des membres du clergé à 
la tête de cette Marche du Par­
don. Ils ont été félicités par S. 
F. Mgr Frenette et par Mgr La- 
belle qui ont loué leur bel es­
prit et l’exemple qu’ils donnaient 
à toute la population.

Bureau :
Téléphone 3526 

402. RUE LABELLE

Résidence : 
Téléphone: 5566

LEOPOLD NANTEL, c.r.
Avocat Procureur

SAINT-JEROME. QUE.

RAYMOND & LAROSE
G. LACROIX, c.r., conseil 

A VOCAT.-; — PROCUREURS
298 RUE LABELLE. 
SAINT-JEROME 
TEL.: 4233

G. Lacroix c.r.. 
R Raymond 

F Lorose.

Le jour: 4515 Le soir: 6256

GONTRAN LATOUR
Courtier en assurances générales 

120 RUE ST-GEORGES SAINT-JEROME

YVON BOCK
AVOCAT

Téléphone: CA 8313

1, est rue Bellechasse, Montréal

TOUCHANTE

ON DEMANDE
Moulii» portatif pour socf 800,000' de 

bc-is Franc. — S'adresser a M. Lionel 
Sock. Ste-Véronique. Qué., o-s The 
Cagle Lumber Co. Ltd. (14-21-28»

A VENDRE
Jeep. 4 roues motrices, cobine bois 

verni, 2 chaufferettes, visière, Prestone. 
Equipé complet. — Comme neuf. — Prix 
$1400 — S'adresser: tel. : 60, Ste-Scho- 
«astiquc. (ind.)

VENDEURS DEMANDES . 
BONS TERRITOIRES vocants dans 

SAINT-JEROME pour vendeurs d'expé- 
rânee. Gagnez de $50 à $60 par se- 
moine en vendant à domicile 225 pro- 

(30-7-14-21) 1 duits connus, gorontis: articles de toi­
lette. médecines, nécessités culinaires, 
domestiques, thé. cofé, etc. Magnifique 
assortiment de boîtes à cadeaux. $18 seu­
lement requis. AUCUN RISQUE — JITO. 
5130 St-Hubert, Montréal. (30-7-14)

Les personnes maigres 
engraissent de 5,10,15 liv.

Recouvrez entrain, energie, vigueur
tr&aalonnation I-m o* ne p*fckls**nt plu».

• (suite de la page 1)
confirmation de Trois Petits En­
fants.
cérémonie et ajoutait à cette fê­
te, un caractère d'intimité fami­
liale.

L'évêque de St-Jérôme, dans 
une courte allocution, a loué 
l'oeuvre des religieuses du Bon- 
Conseil et a dit combien il était 
attaché à la communauté pour l'a­
voir vu fonder alors qu’il a habité 
près de la première maison à St- 
Jean, maison où il avait fait ses

(suite de la page 1)
seront prochainement effectués sur l’artère principale de la ville, 
c’est-à-dire rue St-Georges, entre les avenues Godmer et Leclair et 
entre les avenues Nantei et Scott.

Les préparatifs en vue de la construction de ces services pu­
blics sont déjà en marche depuis environ un an et des soumissions 
seront demandées pour l'exécution de ces travaux aux entrepre­
neurs locaux. La Cité fournira tous les matériaux mais l’entrepre­
neur aura l'entière responsabilité de l'exécution. Les soumissions 
seront reçues jusqu’au 27 décembre.

. e. *
QUELQUES AMELIORATIONS A L’ARENA 

Le président de l’Arena, l’échevin Antonio Lebeau est auto­
risé à faire faire certaines améliorations à l’arena dont la principale 
est de faire aménager deux nouveaux guichets pour la vente des 
billets aux extrémtés nord et sud de la salle d'attente afin de pré­
venir l’encombrement constaté samedi dernier. A l’avenir il sera 
formellement défendu d'apporter des bouteilles de liqueurs dans 
l’arena et ceci afin de prévenir tout accident qui pourrait être causé 
par quelques spectateurs trop enthousiastes.

Tel: Bureau 4233

LOUIS NICOLAS
Tél: Rés. 4237

Architecte
Bureau: 298. RUE LABELLE — Suite 5

Résidence: 420, Blvd MELANCON ST-JEROME, Qué.

LEGAULT & LEGAULT
AVOCATS et PROCUREURS

L-L. Legaulf, C.R. Fernand LEGAULT. C.R.
TEL. 60 — 295, Rue MAIN — LACHUTE
Guy Legoult. B-A.. LL.B., 10 ouest, rue St-Jacgues. Montréal Tél. MA. 3866

TEL: Bureau 6 tfi . it. 49

LEOPOLD GRAVEL
NOTAIRE

Assurances générales
TERREBONNE, P. Q.C. P. 130

études. “J'ai été heureux d’ap-• “ laul mul 1 équipement, [
prendre que vous aviez aussi une I 'nae^,nes; °u(t,ls' etc“ “ P ™1!; | 
maison à St-Jérôme” •> • te cher. Le temps cependant fait-a dit Mgr
P'renette, et je vous félicite de I 
1 apostolat social que vous faites 
si largement dans cette ville et 
qui répond très bien d’ailleurs 
aux vues de votre fondatrice. Nous 
avons besoin d’action catholique 
pour rechristianiser notre milieu, 
nos sociétés, nos familles, notre 
vie politique et notre vie en gé­
néral. Des sociétés comme celle-ci

j bien des choses, et d’ici quelques
années, la Providence aidant, les i 
gens de St-Jérôme pourront aller j 
faire réparer leurs chaussures j 
chez François Alençon, un cordon­
nier de Foix, du Midi de la Fran- ! 
ce, maintenant cordonnier jerô- 
mien, établi dans la province de i 
Québec, au Canada.

Manufacture: AVE. MOREAU TEL: 4654

St-Jérôme Lumber & Furniture Reg'd
Jean Marinier, prop.

Bois brut et préparé. — Ferronnerie — Matériaux de 
construction. — Peinture
SPECIALITE:

Moulures. — Bois pour planchers de bois franc.
AAAAAAAA, . A A A A ,

GIBEAULT, STEIN & CIMON
AVOCATS

Geston Gibeault, C.IL, More Stein, C.R.,
Pierre Cimon, B.A., LL.B.

TEL: 60 SAINTE-AGATHE-DES-MONTS, 3, rue Préfontcine
1

LUCIEN ROB1LLARD
B-A., À.D.B.À.

ARCHITECTE 
à ST-JEROME tous los samedis — Bureau permanent i 

5. RUE CASTONGUAY. jh: 3414

JN ACHETE
Vieille fonte. — Payons jusqu'à 

2H cts la livre. — Aussi: cuivre, 
plomb, aluminium. — FONDERIE 
VIAU. 71 rue St-Jcscph, tél.: 
3593, St-Jérôme.

(16-23-30-7)

I font un magnifique et bien effiea- BELLE MAN I FFSTATION
Umüi trmatformation i« m m r»w»in piui, T i... , . ui-i-i-L. ivirvmi LJ l M i iun...
Ui «b&ir* le yisae* «arrondit pim _ travail JG 1U1 ronds hommage
A* 00a émacié disparu ert air de «ourlr-tte ambu- 1 • iM: j:c -. I
Uat. DaamlHIarideJeunwn”*-*. bommeaet femm«a L1 lOUlC ITï*î COnfianCG.
q«i M pouvaient erucraiæcr «ont Cer» aujourd’hui pilp noilt cnmntm- ci... ll.......  • * I
<U taux balle apparence il» attribuent re rfauital E-Ue pCUl COmptCT SUl I71CS prie- 
à Oatm qui ravivineet renforcl». Contient tngrédl- 1 rps u 1
•ota «tmulanta. fortiaanta. ftr. vitamine H, cal- 1 1 Ll ma Complete Collabora*.
elum pour enrichir le aang. améliorer 1 appétit et !• j tjon ** , A . .
di*f»Oon *t mieux Taire profiter de la nourriture ^ ’ annonce qiie Teveque UC Saint-

aux trois enfants, Jérôme lui-même réciterait les 
prières du Jubilé et ouvrirait la 
Marche du Pardon, de la cathé- !

non.

(suite de la page 1) 
de l’ImmacuIée-Concen- 

samedi matin. On avait
fait gagner du poidx. Ne craigi»*i paa de trop eu* fralaaer. Cewwi quand voua atiret rattrapé le* A. 10. S’adressant
iscujoHTT-nfcA-i^ur^na^^mjU. Son Excellence leur dit qu’ilsCoût* p«tt- Nouveau format Kaaayet l«a fameux comprimés-tonique* 0»trv* pour recouvrer vtffueur et poid* Toute* pharmacie naicnt de recevoir un

ve- 
sacrement

CX-442 — Matériau* de cons 
truction avec maison neuve en 
brique de 6 pièces, moderne. 3 
entrepôts donr 2 constructions on 
métal Situés confie commercial 
village St-Benoit. Chiffre d'offat 
res imposant Prix et conditions 
avantageux.

C 417 — Confection pour dames 
de haute qualité. Fixtures mar­
chandise. logement de 2 pièces 
Situé rue St-Gcorgcs. centre A 
vendre ou prix de l'inventoire

AUBAINES
CHEZ

François Pelletier
COURTIER EN IMMEUBLES. ADMINIS­

TRATEUR DES PROPRIETES ET 
AGENT DES TERRES 

C-372 — Terrain de 60*144 a- 
ve< cottage de 6 pièces 2 otages 
en bois et magasin dessus cons­
truits. Situé coin de rue Labclic 
et Lccloif. Site idéol pour nou 
velie construction. Prix ouboinc. 
Comptent $1,000.

C-370 — Restaurant et pharma­
cie, remèdes patentés, établi de­
puis un grand nombre données. 
Situé rue St-Georges, centre com­
mercial. Comptoirs, marchandise 
fixtures, avec Jcgcmcnt de 4 piè­
ces Prix $7.000.

C-401 — Boulangerie équipement 
moderne avec voiture de livraison 
d'été et d'hiver, camion clien
tele 2,000 à 2.2Q0 pains por sc 
moine. Prix $5.000

C-395 — Rcstouront épicerie,
comptoirs fixtures morchandisc 
Situé rue Ste-Marguerite coin 
Fournier Prix Aubaine.

C-392 — Route commerciale pour 
vente en gros et en detail de 
beurre, oeufs. Fromage. viandes 
froides. Avec camion 2 tonnes, 
vanne thermos, éfobhc depuis 12 
ans. licencié dons tout le comté 
de Terrebonne. Chiffre d'affaires 
$135 à $145.000. por année. Prix 
$8.000. __

C-390 — Quincaillerie generale 
en opération depuis 1946. Chiffre 
d'offaires très intéressant. Située 
rue Labclic centre commerciale. 
Stc-Poule. Prix $15.000

C-382 — Monufocture de por­
tes et châssis matérioux de cons­
truction, machinerie complète 
pour lo préporotion du bois ovcc 
clos de bois, entrepôt. CKiffre 
d'offoires $105 i $110,000 por 
année. Prix $70.000.

C-380 — Poste d'essence avec 
maison de 5 pièces et restouront. 
Sur terrain de 300x300 Sihiée 
côte è Boucane. Prix $6.000.

P - 416 — 2 logements en bois 
de 5 pièces extérieur bardeaux 
teints. Situés rue Briêrc, Stc-Mar- 
cellc. Prix $9,000.

P - 415 — Cottage de 5 pièces ex­
térieur pierre taillée 1 1-2 étage, 
plancher de bois franc, boin tom­
beau. ultra moderne, avec gara­
ge situe rue Forget, Comptonf 
$2.000. balance paiements faci­
les. Libre.
P.414 — 5 logements en briquo 
de 3 pièces, intérieur piastre. 
Chauffage central. Situés Montée 
Montigny près é^isc St-Lucicn. 
Revenus annuels $2424. Prix $18.­
000.

Canada
Province de Québec 
District de Terrebonne 
No. 21203

COUR SUPERIEURE 
MAXIMILIEN DINEL, 

Demandeur 
— vs —

DAME MARIE 
FERNANDE LANGLOIS 

Défenderesse

| qui fait deux de grandes person- j tlrale St-Jérôme à 1 église Ste- j 
I nés. “Vous devez vous faire les ; Marcelle, 
j i Propagateurs de votre foi. vivre A 7 heures, le soir de l’Imma­
I en bons chrétiens et garder Dieu ’ culée-Conception, l’église-mère 

dans vos coeurs”, a-t-elle ajouté, j était pleine à craquer de fidèles 
j | “Ce sacrement fait de vous des j de nos cinq paroisses et qui dé-
I apôtres, et c’est votre devoir de J bordaient même des allées. Mgr 

j faire du bien autour de vous. C’est l’évêque récita les prières du Ju--
j , dans ce but que le Saint-Esprit bilé et, dans un ordre parfait, 

est descendu en vous. Vos parents J la foule évacua le temple par les
_____________________- sorties latérales, et revint par

I l’arrière de l’église. Après la ré- J citation des prières de cette 
deuxième visite. Mgr Frenette 
portant la Croix du Pardon, ou- 

j vrit la marche ,et derrière lui, 
i cette foule recueillie se dirigea 
vers l’église Ste-Marcelle en 
chantant et en priant. On défila 

’ dans les rues St-Georges, Pa- 
j rent, Labelle, Castonguay (tra­
versant la pont de la Regent), 
puis Brière à la nouvelle église 

1 qui s’élève maintenant sur le 
côté ouest de la rivière du Nord. 
Mgr Frenette était accompagné

II «, , , . , ... de Mgr Philippe Labelle, vicai-
il - I- Hofoo. re.général du diocèse et curé de

la cathédrale, de son secrétaire, j 
M. l’abbé Pierre Ménard, chan- | 
celier du diocèse, de MM. les !

BEURRE ET CREME GLACEE
0 Surveillez nos annonces.

C ndriit de haute qualité

0 Encourageons les nôti es

LOUIS MIGNAULT
ARPENTEUR - GEOMETRE

533, AVENUE PARENT, — TEL: 3366 — SAINT-JEROME

Crémerie de Terrebonne
Athansse Comtois, prop 

TEL - 003 R 31 , TERREBONNE, P. Q.
(Ind.)

Paul Brosseau, A.P.A.
COMPTABLE - VERIFICATEUR

Spécialités : Rapport impôt sur le Revenu — Service de Comptabilité

J56, RUE DE VILLEMURE TEL: 3833 ST-JEROME

fi

\£>yez ce que nr’a donne'paya

...unepetiïe "INGER
J.-M. Vcrmctte. B.A., LL.L Gérard Vcrmette, B.A., LL.L. lj
Résidence: ST JANVIER TEL: 4356 Comté de Terrebonne

Vermette & Vermette
NOTA RES - COMMISSAIRES 

Edifice Themis. Chambre 9G4 — 10 ouest, rue St-Jacques,
TEL: LA. 7268’ — MONTREAL

p.412 — Cottage do 6 pièces en 
bois ovcc bain, 2 garages, terrain 
lOOilOO poulailler, hongor, situé 
Montée Montigny, i proximité é- 
gliso St-Lucicn. Prix $8,000.

P-409 — Cottogc de 6 pièces •« 
brique intérieur plostrè plonchers 
de bois franc, fini chêne, cave 7 
pit-ds cimentée. Chauffage cen­
tral outomatique, ftrrain 57x115. 
Situé rue Dubois. Prix S13.500.

P-3 — 2 logements de 5 grandes 
pièces construits en brique fa­
çade en pierre. Chauffage central 
automatique 6 l'huile. Cave 7 1-2 
pieds cimentée. Situés avenue 
Porcnt Revenus onnuels $1960. 
Prix $20,000.

FRANCOIS PELLETIER
Courtier en immeuble* ^

304-A, RUE ST-GEORGES  TF-4712 ST-JEROME

Il est ordonne à la défen­
deresse de comparaître dans 
le mois.
St-Jcrôme,
ce 7 décembre 1951.

J. C. MARCHAND, 
Protonotaire de la Cour 

Supérieure

A VIS

AVIS est par les présen­
tes donné que MALFICE Cl- 
CONNE NADEAU, Mont-1 
real, Québec, s'adressera au 
Parlement du Canada, à la 
présente ou à la session sui­
vante, afin d'obtenir un bill 
de divorce d'avec JOSEPH 
GERMAIN NADEAU, chauf­
feur de taxi, Ste-Thérèse, 
se, Québec, pour cause d'a­
dultère.
Montréal, 19 novembre, '51 
JOHN. E. CRANKSHAW,

c.r.
Procureur de la 
requérante.

<23-30-7-1 O
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TEL.: 3412 VIE, FEU, VOL, AUTOMOBILE, ETC.

BELANGER & V!AU
Assurance* générales

COIN ST-GEORGES ET LATOUR. SAINT-JEROMJs

J.-C. CADIEUX
1

1
ASSURANCES GENERALES

Revrésentant les meilleures compagnies faisant ■
affaire au Canada

Bureau: Résident*):
558, RUE FOURNIER, SATNT-JEROME TEL.: 4533

- - ‘ ♦-

seulement
Sl’l'ti

Vofr« f)ll«tt« peut facilement 
Apprendre à coudre avec cette 
merreilleuae machine k coudre 
miniature SEWHANDVM 

Il suffit de tourner la manette 
pour obtenir un point de chat* 
nette parfait!
• m<»>•*■ *• ths «n*orn Mro. CO

Machine douce et facile à ma­
nier, vous pouvez laisser tous 
les enfants s’en servir en toute 
sécurité. Ce n’est pas un jouet, 
mais une véritable machine à 
coudre SINGER.

Achcte2-lui-cn une pour ses 
étrennes ou son anniversaire.

MAINTENANT EN VENTE A VOTRE

CERCLE DE COUTURE SINGER
Tél : 3351

30, rue Legault, St-Jérôme
REPRESENTANTS:

J. Duchormc — Tel: 528-W — 131, rue Sf-Bruno, Sto-Agathe 
B. Roux — Tel: 3748 — 174, rue St-Chorles, Ste-Thérèse

Armand Parent
A. P. A.

Comptable-Vérificateur Autorisé de la Commission 
Municipale d'. Québec 

Classe “A"

Bureau: 244, Avenue Parent 
Rés.: 389. boulevard Molançon

TEL.: 3671 — Rés. 3692 SAINT^JEROME, Qué

Salle des Chevaliers de Colomb
GRANDE SOIREE SURPRISE

TOUS LES LUNDIS SOIRS, A 8 HEURES 80. A LA

De nombreux prix sont distribués tous les soirs)

ENTREE GRATUITEI
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L'Exposition, industrielle de 1952

tionnelle de St-Jérôme, revient vir.?e dans ce genre p< 
d'un voyage à New-York où il est de notre population, 
allé faire les premières démar-

.-hine, cinq du St-Jérôme, trois du 
St-Hyacinthe, deux du St-Laurent 
et Brennar. est le seul du Joliette. 

Voici la liste des meilleurs

Ici et là . . .

Assistaient à ce dîner-causerie

d'ur. diner-causerie du Comité rard Bouvrette.

déclaré que le spectacle du Mid-: Ste-Monique, J. S Perreault, Gé- Gou:hicr. F. Si-Lau

tions seront spectaculaires. 11 a j Gustave Bouvrette.

LE SPORT CHEZ LES CLUBS JUVENILES
{par Ai. J. Cad jeux)

A LA DEMANDE DES 
COACHS- •

Sur demande des coachs, je 
demanderais aux parents des

Chartrand a compté po tr le

meme soir.

aux prises pour terminer au 
compte de 3 à 2 en faveur des

nadiens a enregistré 2 buts; l'au 
tre fut compté par un joueur

enfants qui font partie de Clubs ç.inajj 
de HOCKEY de notre organisa­
tion, de venir voir évoluer leurs 
enfants sur la glace. Ca leur
ferait réellement plaisir que Je L.'"1’^‘rsonnë^ de ' ChTmpTgnv! 
voir quelqu in de leur famille pour p;;rdants> ce furent Ber. 
dans 1 estrade lorsqu ils louent geron et Lauzon.
une partie. Je sais que vous al- ‘ Après les parties de diman. _______ ....
leg dire. Bien faites i°V‘ che dernier entre les Clubs lu- Brcdcn. Ccnadien 
tes plus tard le soir. Oui. je véniles de St-Jerôme et les Richard Notional 
le comprends, mais les ligues or- — - - - - -
ganisées vont-elles nous laisser 
préférence; non, j'en suis cer­
tain. En plus, nous n’y avons 
pas même pensé de faire jouer
les je mes le soir car ce serait void lali£,nement pour cette
une défaite pour sortir, et apres victoîre. les jETS: Fie ’.rant, St- ___________
la partie ils ne sont plus sous Pierre. ^1^^ AL, Upierre 2-St-Jérôme, Plante, 
notre contrôle; cest la que nous Gontand, Roger Richer, André (Bartlett)...............

«*“ re?roche* PA- ct Rtjean La^-in, y. Therrien. Pur..: Preville. Lillev.
REcN_TS d.eS_en_fantS'..Er PiUSlCeS Dan Brissette. Gilles Dupras, Deuxieme période :

Aib. Lamoureux. Georges Lau- 3—Canadien, Murrav,

eux le coquet bas. Oui, la pre­

* compteurs:
B A Pts

1 Dolbcc, St-Jcrôme 27 19 23 42
‘ icr.cit K . Lochme 24 15 23 3S
s Courteau P., Lachinc 24 11 27 33

Renaud J.G , St-Jércme 27 12 25 37
D. smarjis. Loch.ne 24 14 21 35

* i Sokory. St-Hyacinthe 23 14 20 34
' * ienus Sf-Jercnie 27 20 'l 33

Gladu, St-Hyocirthc 23 17 16 33
' Lacroix. Lochinc 24 13 20 33

Gauthier, F. Sr-Lourcnt 23 16 16 32
Leduc. Lachinc 24 15 17 32
Senoit M . St-Jérô.ne 27 11 21 32
Brennan. Jcliettc 23 9 23 32
frudeJ. Sf-Je. ômc 27 S 23 31
Gauthier G.. St-Hyecint. 22 10 30 30
Plante, Loehin. 23 13 16 29
Richard. Sî-Lcurcnt 23 S 21 29

Camille He nri . #

(suite de a p age! 9)
Brillant, Trci -S'.tcrcs 25 13 27
Lapointe. S;-Jcrcme 19 20 39
Bernoquei. T rc..-Rivières 13 19 37
Haworth. Çucb.c 13 23 36
Pronovcat, National 15 21 36
Guay. Québec 12 23 35
Scuüicn. Nalianal 16 1S 34
Kuku!awicfr. Quebec 13 16 29
Bot'eau. S.-Jcrcmc 15 13 28
Swartzack. National 11 17 23
Brcdcn. Ccnadicn 12 16 2S
Richard. Notioncl 11 16 27
Sinnett. Canadien 12 14 26
Barletf, S -Jérôme 9 17 26

Les Aigles . . •

ttier gelé de Québec jusqu’il l'heu­
re actuelle, alors que le Canada, 
faisant partie du Nouveau-Monde, 
retourne sur le Vieux Continent 
pour en rétablir l'équilibre. Telle

(suite de la page 9)
l'équipe Jérôtnienne, avait attend î après ces Messieurs du Forum.

St-Jérôme serait dans la même situation que le Royal de „ tq{, ia façon canadienne d'abor 
Granby, mais grâce au dévouement de Puai Amyot de concert avec J dcr /es difficultés géographiques,

économiques et politiques qui pa­
raissaient condamner la nation ca

enfants demeurèrent à l’attention,1 heureux Gonzales (Simone), Mere 
debout, dans l’allée centrale, for- Marie de St-Viateur (Suzanne), 
niant la garde d’honneur. A l’elé- ! Mme Emile Fournelie (Ilei iut- 
vation, ils présentèrent le salut te), et Marie-Marthe; ses frères, 
à Lieu. A la tin de la cérémonie ! Adrien, de St-Benoit, Corne de
nos Cadets défilèrent et se rendi- j Ste-Scholastiquc; ses soeurs, 
rent au cimetière. Et à l’attention ■ Mmes Shaffer et J. Shaffer, de

acquisition tandis que Preville, Goyette et a ares nouveaux venus

t.ouve .a le renfort nécessaire pour figurer aussi bien que n’ini- 
p rte quei club du cire :it junior, et les récents triomphes le justi- 
lient U ailleurs.

Paul Amyot a fait du beau travail depuis le commencement 
de la saison qui est présentement couronné de succès. Pour ce 
qui est Uc [acqucs Belanger, il attend to.ijours du renfort pour 
I an 1934 . ..

du Canada.
Auprès de feu Mackenzie King 

i! devenait .e successeur du re

/mont j j indienne à l'échec dès le début.
Refusant de laisser de côté le bon 
pour rechercher le parfait et com 
prenatit que la politique est l’art 
du possible, M. Saint Laurent sait 
plus canadien encore. C’est un 
mis. Et le Canada, dans tons les 
aspects de sa vie, est ct doit être 
un compromis pour survivre.

"Il y a eti lui quelque chose de 
oadiuoo ap tionnjos ami aaidaaau

nos Cadets assistèrent à l’enseve- St-Placide. Sincères condoléances.
lissoment de Monsieur Lavoie, au ! -----
son du "Last Post” enlevé sur son j Les malades de Stc-Scholasti- 
clairon par le cadet Michel Casa- que sont chanceux; ils ont main- 
vant. I tenant une journée bien à eux

Au lieu de soulever les Cana 
diens d'origine française en leur
disant: vous avez des droits et je ; grand homme à tous les points de 
Vois vous ies faire reconnaître, il vue, même ses critiques les plus 

4iet!a Ernest Lapointe comme j est allé dans les autres provinces sévères le reconnaissent. Mais il 
. nseil er intime du premier mi- declarer sans provocation mais refuse de prendre les postures et 
nisîie et porte-parole le plus au- ! sans hésitation: la Providence nous les altitudes de l'homme qui a 
torisé de ia province de Quebec a mis côte à côte dans un même conscience de sa grandeur, ce que 
au sein uu cabinet fédéral. pays et il n'en tient qu'à nous de le peup'e canadien ne tolèrent ja-

En dehors des milieux profes- ; faire bon ménage si nous voulons i mais.
•loiuiels et du monde des affaires, devenir une grande nation. Il a te- i , „
L.UiS Sauit Lauient était alors I nu le même langage dans le Que- CS, ana tens c urc eut a 
peu connu, n’ayant jamais cher- | bec et, d'un océan à l'autre, tout i 9rG1,deurdansleurs chefs, mais se 
chè à attirer l’attention sur sa :e monde a reconnu là le langage ! de ^«cornpic en fuit etn-
peisoi.ne. Il ne le cherche pas da- du bon sens pratique et réaliste \la°e- !crsonne> «n politique corn

I me atl.curs, na encore exprime
faute d'un

lamage uans ia politique, ny e-; qui n avait pes été souvent tenu 
tant entré que par devoir patrioti- avec une tetle autorité, avec une

Encore une fois nos plus sin- 
ceres sympathies aux membres | 
de la famine Lavoie.

Succès scolaire ilu mois de no­
vembre des élèves élu Col.ège 
Sce-Anne de Ste-Seholastique.

Sainte Scholastique: Liste des |
premiers ue iliaque classe: 2e an- I 
nee: Jean Output 78, Yves La- 
framboise 77. Gil.es Chalifoux i 
73.5; 3e année Jean St-Pierre I 
93.7, Raymond Carrière 93.2, J. i 
Pierre Richer 93.2, Guy Baron I 
92; 4e année: Pierre Carrière 99.2, 
.viareel Lauzon 85.5. Raymond 
Hammond 82.5; 5e année: Fran­
chis Chaput 983; Jacques Desjar- 
lirs 94.3, Yvon Therrien 74.7; 6e 
année: Michel Dallaire 92.3, Jae 
ques Sauriol 85,2, C.aude furtiei 
83 3 : 7e année: Lupien Jacques

chaque mois: c’est le troisième 
nuirai du mois. En décembre, ce 

j sera donc le 18. Les prêtres de la 
i paroisse ont invité toute la popu- 
I lation à prier spécialemer.t |>our 

les malades en ce jour. Ils ont 
I surtout invité ies ma ades à com­
munier ce jour-là. Ceux qui sont 
ihaiges du soin des malades n’ont 
qu’à avertir les prêtres de la pa­
roisse le dimanche ou le lundi qui 
précèdent le troisième mardi. M. 
le cure ou M. le vicaire se feront 
un honneur d'aller porter le bon 
Dieu aux quatre coins de la pa­
roisse ,1e matin même. Télépho­
ne, 22.

DES PAROLES AUX ACTES
de la guerre, a.ors que la mort sincérité auparavant 
venait de ravir un autre grand 
serviteur de a nation canadien­
ne et des Canadiens d’origine 
française, Ernest Lapointe.

clairement ce que, 
meilleur mot, on pourrait appeler 
le rêve canadien. M. Saint Laurent 
est accepté du peuple canadien 
parce que, dépourvu d’éloquence.

Mlles Cannelle Lafon/j, de Ste- 
Scholastique, Réjanne Landry, de 
Joliette, et Madeleine Bruneau, 
de Trois-Rivières étudiantes gar-

91.3, Jean Provencher 74, Gaetap . dB.mnlaües viennent d’être trans- 
Proulx 72.5; 8e année: MarcA ves f . l hùpilal de st-Jérôme
Dune 80.1; Gilles Dtlrocher 72.2 un st de deux mois.

Et ce langage, il la fait suivre de phrases.à effet, de grands ges 
d actes, démontrant par là que ta tes, il exprime en quelque sorte

L.uis Saint-Laurent était en-
formule du canadianisme qu'il ré- le canadianisme mieux qu’aucun

contemporain eu étant précisé-

(suite de la page 9)

!<).!’

pandait devait aller au-de.à des 
tré dans ia politique comme de mots, qu'elle devait être une cho- ment, dans la vie publique comme 
p.us jeunes, comme deux de ses ! se vivante et agissante, non une dans la vie privée, un Canadien.”

En somme, M. Saint-Laurent 
C est dans le même esprit qu'il ne cherche pas à paraître grand, 

tribulion à .’effort de guerre du j a abordé les problèmes, petits ou il se contente de l’être. Son cana 
pays et retourner, ia paix venue, ! grands, qui se posent à notre pays dianisme n’est pas fait des mots, 
à sa vie privée tout cimme un l sur le pian national comme dans il est vécu 
combattant démobilisé. ; l’ordre international. Il cherche

enfants, s’enrôlaient dans les for- I formule verbeuse et creuse 
ces aimées: pour apporter sa con-

enfants n’ont rien à dire; moi-
même je ne suis pas si vieux, et zon ja es Fleurant °et Ré_
dans notre temps il n y avait pas ----D---------------u :i-
de ligne organisée pour nous et 
surtout pojr le prix que ça 
vous coûte. Donc nous nous at­
tendons à avoir votre présence 
à partir de la semaine prochai­
ne?

HOCKEY

I English ) 5.11 

1 5. t’3
jean Bergeron. Pour coach ils 14—St-Jérôme. Boucher, 
avaient les services de Gerard Ga- (Lapointe, Ro sseau ) 
gné. Pun.: Sinnett, Murray. Beau-

Pour la deuxième partie au pré. 
programme, ce furent nos Jérô- Troisième période : 
miens qui eurent les honne irs, 5—Canadien. Bowman

Mais i. ne tarda nas à s’aper- les solutions app icables, réalisa- 
cevoir que la victoire, chèrement oies et acceptables, non les solu- 
ob enue, laissait le monde dans un lions idéales, intellectuelles ou li-

En outre, il est venu à son heu­
re, au moment où le Canada et 
le monde sont au seuil d’un âge
nouveau, au moment où se pré- 

tel déséquilibré que la paix ne se- vresques, encore moins celles qui senteat a la fois a possibilité d-é.
rait pas m:ins difficile a gagner seraient inspirées par le préjugé j tablir une paix durable dans Ie
------ _ ----------- ------ -------- — eu [e pQpjj pris.

C'est un idéaliste en ce sens
que a guerre, et que. pour ga 
gner la Daix, i fallait le concours

et tout cela devant une poignée 
de persrmt.es seulement. Oui,

A date, il n’y a qu’un rapport 110 score de 4 à 0, et c’était sup- 
de hockey d’entre pour ies jou- pesé être une équipe junior B 
tes de la semaine dernière, et le ces adversaires-ià! pensez-v. Ce 
voici: Partie du 4 décembre à 5 "est Pas tout- Us veulent reve- worth et Bartlett.
hres p.m., entre les Chicago nir- -------------------------
Mid. et ies Canadiens Mid. La C’est tout poir cette semaine, I qc IQ q n c 
partie fut serrée et se termina donc à la semaine prochaine, et 1 D U IIS . . .
par un verdict nul. J. L. Gohier surtout n oubliez pas d aller as­
a compté pour les Hawks et sister aux parties de hockey.

Le National gagne en supplémentaire

monde et !a terrible alternative 
d’une explosion qui pourrait dé­
truire d'un seul coup l'oeuvre de 
5,000 ans de civilisation.

Ce qui, selon M. Hutchison, fait 
la force de M. Saint-Laurent, c’est 
qu'au seuil de cet âge nouveau, 
il regarde vers l’inconnu de l’a­
venir
"sans préjugés, sans idées pré- 

sont pas réalisables, en tenant: conçues, sans obiyation envers 
compte de tous les facteurs qui quiconque parce qu'il n’a rien re 
entrent en jeu, et non pas seule- cherché pour lui-même, sans au 

A 1 occasion de cet anniversaire p.utôt que de retourner a une pia-, cuvcs promesses à 'tenir sans er 
de dire de M. Saint-Laurent qu i! , politique, e chroniqueur politique Inique- le font parfois, les sen's reurs passées à justifier ‘sans lien

(Mcrrison. McCready) 21.01 
6—Canadien. Liley,

(Engliïh, Hoilingw rth)
..................17.1 S

Pur..: Sierzant. Pilon. Hoiling-

de toutes les bonnes volontés. Et ou'il vise à l’amélioration de la 
tique lucrative de sa profession, condition humaine Mais ce n'est 

! ce oui eût été foil légitime, il a ; pas un idéaliste rêveur ou utopi 
■ensenti. au prix de grands sacri- ' que qui laisserait périr un empi- 
fices personnels, à continuer de re pour sauver un principe. C'est 
ervir son pays, acceptant la lour- un réaliste en ce sens qu’il re- 
le responsabilité de diriger les j cherche les solutions possibles 
ienin.es de la nation canadien­

ne. Et ce! e-ci l'a confirmé de la 
açon la p u= éclatante dans ses 

'*nctions de chef. -

Jean Déry 72.1; 9e année: Léopo.d 
Chaput 85, Constant Drouin 80, 
Jacques Cousineau 79. — Sincères 
félicitations.

Nous apprenons que la Conser­
verie Mirabel Limitée serait réor­
ganisée et que les opérations se­
ront continuées sur une plus vas­
te échelle au cours de la prochai­
ne be.le saison. Les produits qui 
y seront mis en conserve sont: 
Fraises, Fèves. Pois Verts, Toma­
tes et Blé d’Inde. Tous les culti 
vateurs du district qui seraient 
intéressés dans la culture et la 
production de ces différents légu­
mes sont priés de communiquer 
>ar.~. retard avec M. Anatole Le­
mieux Ste-Scho.astique afin de 
s’entendre avec lui pour la pro­
duction et l’achat de ces produits 
par contrats.

pour

Je tiens à m’excuser auprès des 
abonnés pour les fois que le jour­
nal est arrivé en retard à Ste- 
Scholastique. C’est souvent la fau­
te de la personne en charge du 
sac sur le train. Si parfois la cho­
se se reproduit, veuillez nous ex­
cuser et croire que nous prenons 
tous les moyens pour que le jour­
nal soit distribué au plus tard le 
samedi matin. La veille de l'im­
maculée Conception, tous avaient 
leur journal vendredi matin. Nous 
espérons continuer ainsi, mais a­
vec le surplus d'ouvrage du temps 
des Fêtes, nous vous prierions de 
nous excuser si le journal avait 
quelque retard.

Pourquoi ns pas nous aider à 
répandre* le journa.? en disant a 
vos amis combien vous le trouvez 
intéressant? Pour le modique prix 
de $2.1)0 vous le recevez durant 
un an. Téléphonez à Clément Le-

lorsque les solutions parfaites ne i

(suite de la page 3)

i?rges Langlois, écrivait, le 1er 
cembre:

Un but de René Pronovost, en i 
période supplémentaire, son se­
cond de la soirée, a donné au Na- i 
tioral de Pete Morin une victoire 
de 5 à 4 sur les Aigles de St- 
Jérôme, pilotés par Sylvio Man- 
tha, dans une joute régulière de la 
ligue Junior disputée mardi soir 
au Forum.

Cette victoire a permis au Na­
tional de se rapprocher à trois 
points de la deuxième place, déte­
nue par les Citadelles de Québec. 
St-Jérôme demeure en cinquième- 
place.

Les autres compteurs du Natio­
nal ont été Henri Richard, avec 
deux buts, et Edmund Swartszack.

7—National: Pronovost,
Scullion! 6.20

8—National: Richard.
Lamirande Provost > 12.52

( réunit plus qu'aucun autre des 
qualités qu’on recherche dans un 
grand homme d'Etat et moins que 
personne des défauts qui .-.ttô- 
nuent souvent ces qualités.

C'est le 10 décembre 19î! ou' province de Québec en agitant le

ie la ' Presse’’ de Montréal. M. facteurs dont ils veulent bien te avec quelque politique désuète. 
"La nation cherchait une non-

Punitions: Richard, Bartlett. 
3ème période 

Aucun point.
Punitions: Bartlett. Gognon

Charhonncau.
Période supplémentaire 

9—National: Pronovost. 
Swarfzcck )

Punition: Benoit.

Claude Dolbec .

nir compte. Mais son réalisme n'a
rien du cynisme qui caractérise veUe orientation. Elle a trouvé un 

"Jamais il (M. St-Laurent) n'a trop souvent les politiciens qu'on chef qui pouvait précisément la 
here he à -’usurer l’appui de la ; qualifie de "réaliste”. [uj trouver "

LES SOLUTIONS LES \ ' '_______ __________
MEILLEURES.

Cet état d'esprit lui permet de
membre du Conseil privé de Sa ; rite factice dans les autres provin- trouver plu- souvent qu'aucun

DECES
M. Léonard Lafieur est décédé 

à l’âge de 83 ans. Autrefois de - gault, tel.: 42
Val Barrette, il laisse dans le i ------
deuil, outre son épouse, née Co- , Les billets pour les chaises du 
rinne Picard son fils René; ses j centre et les bancs du haut, pour 
filles: les religieuses de Marie- la messe de minuit sont en vente 
Réparatrice Mère Marie du Bien- au presbytère, tél.: 22.

0UELQUES LIGNES

l'âge de 59 ans l'avocat Louis St- sentiment nationaliste. Et jamais Ste-Scholastique . ..
Majesté au Canada et nommé mi- > ces en fai. mit mine de tourner le autre, la solution aux problèmes

, nistre de la justice dans le cabi- j ios à sa province natale. . les plus complexes qui se soient
(suite de ia page 10) 

Ensuite c'est la fameuse pièce: L'ARBRE DE NGEL
Pilon

6 11
La Guilde PHOTOGRAPHIQUE

(suite de !a page 9)
Denis Boucher a déjoué Evans et de Gilles Trudel. est en 4e pla- 
deux fois pour le St-Jérôme tan- ce avec 37 points, suivi de Roch 
dis que R. Goyette et Guy Rous- i Desmarais, du Lachine, avec 35 
seau ont compté chacun une fois. ! points, et Claude S a vary, du St-

îcre période
1— St-Jérôme: Boucher.

I Rousseau. Lopointei
2— Nationale, Rkhord. 

(Pronovost)
3— Nationale, Swortzock 

I Benoît)
4— St-Jérôme, Rousseau 

(Lapointe, Pilon)
5— St-Jérôme: Boucher. 

(Bartlett, Lopointe) 
Punitions: Provost, Plante

2ème période
6— St-Jérôme: Goyette,

I Beaupré. Plante)

| Hyacinthe, qui a réussi 34 points. 
Savary a grimpé rapidement chez 

10.39 ; les compteurs depuis que Lins 
tructeur Oscar Aubuchon a décidé 

11.37 | de former à nouveau la ligne d’at- 
i taque composée de Savary, Gerry 

13.49, Gravel et Gaston. Gauthier, qui 
l’an dernier avait affiché une bel- 

16 36 ; le tenue.
Tommy Brennan s'avère le 

17.16 meilleur compteur des Cyclones 
de Joliette, tandis que Fernand 
Gauthier, est en tête chez les jou­
eurs du St-Laurent. Des 17 pre- 

46 miers compteurs, six sont du La- '

L
NOEL

APPROCHE

Si vous désirez des roses ou des plantes telles que: aza­
lées, bégonias, cerisiers de Noel, fougères, etc ... il serait 
préférable que vous donniez vos commandes d'avance pour 
ne pas être désappointés. Nous avons aussi des fleurs natu­
relles et artificielles, cartes de bons souhaits, bibelots de 
fantaisie garnis de fleurs naturelles ou artificielles, centres de 
table, corsages de Noel, etc . . .

O
NOUS SOMMES OUVERTS 7 JOURS PAR SEMAINE 

A tous nos clients et omis, nos voeux les plus sincères de
Joyeux Noël et Heureuse Année

Armand Dubé
FLEURISTE

( En foce de la Gatineau Power)

Tél: 3624 
59, rue Legault, St-Jérôme

encore posés à ’a nation canadien- "Paradis rouge au Paradis bleu." 
ne, les solutions les meilleures à exécutée avec brio par les plus 
léfaut des solutions idéales. vieux élèves du collège. La scène

C’est peut être là l’un des se- i se passe en Espagne au début de 
:rets de sou extraordinaire suc- la révolution communiste. L’en- 
:cs mais sûrement pas le seul. Car fant dévoyé par de mauvais cama- 
>n continuera :ans doute durant rades abandonne son roi et son 
plusieurs générations à tenter d'a père, mais sera ramene à Dieu

■ alyser ccttc personnalité sans é 
jalc qui. restée un demi siècle à 
’écart de la vie po'ilique, s'est 
mposée du jour au lendemain à 
a nation canadienne pour en de 
enir le chef incontesté ct impri-

par son frère qui s’est fait reli­
gieux en expiation.

Et c’est le tirage d'un magnifi­
que sandwich-toaster, gagné par 
M Serge Ferron. de Montréal. Fé- 
icitations à l'heureux gagnant et

Une telle photo peut fort bien être imprimée sur une carte de souhaits 
ordinaire. A côté, on pourra faire imprimer ou écrire à la main, 

l'annonce de la naissance. ,

Mettez votre camera à contribution
IJERSONNE n'est assez modeste présentent durant l’année-, sont 
A pour ne pas être flatté de corn- 1 vraiment un message personnel si 
mentaires élogieux sur son intelli- î elles portent une photo. Les fairc-- 
gence. Et si vous tirez plein parti part de naissance peuvent être at

ner sur notre histoire, en moins merci à tous ceux qui ont encou- 
le dix ans, une marque plus du- ragé les missions.
'able que celle que les plus grands Pour terminer Monsieur ie vi- 
lurout laissée en toute une vie”, caire adresse la parole a i’auditoi- 

A l'autre bout du continent ca- ; re qui remp'ie la salie à en cra- 
aadien, un journaliste d’une gran- quer, allocution suivie de celles 
le autorité, M. Bruce Hutchison, de Monsieur ie Maire Albert La- 
édacteur en chef- du “Daily framboise, et de Monsieur Joseph 
rimes’’ de Victoria, écrivait pour Lacombe. Président de la Com­
e même anniversaire une longue mission scolaire de la paroisse, 
ina’yse de la personnalité de M. Chacun retourne chez lui heu- 
St-Laurent, de son caractère et reux et content d’une si belle 
le sa carrière. soirée improvisée et exécutée par

Dans cet article, paru dans le des enfants de chez-nous. 
Canadian Liberal" que pun ie la LES CADETS à Ste-Geneviève: 

Fédération libérale nationale. M. Le 29 novembre, à huit heures, 
Hutchison décrit le canadianisme 4 automobiles amenaient les Ca- 
îresque à l’état pur qui est l’une dots du Collège Sainte-Anne vers 
ies principales caractéristiques du Ste-Geneviève de Pierre-fonds. Le 
premier ministre. père d’un de nos pensionnaires,

"M St-Laurent réussit, écrit M Monsieur Lavoie, était mort le 
Hutchison, parce que ses réactions lundi précédent, et c’était cc ma- 
à tout problème, d'ordre public tin qu’avait lieu la sépulture. Ar- 
comme privé, sont typiquement rivés à la demeure, nos cadets ré­
canadiennes. ‘ citèrent d’abord un chapelet pour

"Par dessus tout, il est prati- le repos de Pâme du défunt. Vers 
que, cherchant instantanément et . 9 heures 45, l’on se dirigea à la 
instinctivement solution qui se marche lente vers l’église parois-

de votre camera—par l’intermé- trayants ct originaux s'ils sont ra app icable. C'est sur rct ins- < siale où avait lieu le service. Les
diaire des photos que vous prenez faits d'une photo. • tinct nue le Canada s'est bâti de- Cadets formèrent la haie ct le
—vous réussirez des merveilles Ne croyez pas qu'il soit noces puis le jour où Champlain cons- corps fut porté dans l'église en
qui vous vaudront une réputation saire d’avoir vott e chambre nq:rc ' iruisil son habitation sur le ro tre les rangs. A l’intérieur, les
dans ce domaine. Et ce ne seront pour réaliser tout ça. Ce que j'ai 
pas des compliments gratuits, car énuméré jusqu’ici peut être réus- 
il faut beaucoup d'imagination si facilement par votre appareil: 
pour trouver de nouvelles façons le reste est confié au finisseur, 
d'exploiter l’art photograjinique. Naturellement, si vous faites 

Ainsi, si vous projetez de fêter vous-même le travail dans ia 
l’anniversaire de naissance de chambre noire, vous aurez plus de 
votre “petit dernier", vous pouvez latitude. Vous pouvez expérimon- 
inscrire l’invitation sur son tab- ter des trucs tels que la double 
leau noir—ou sur un grand mor- j impression, les superpositions, ou 
ceau de carton—et prendre une i l’addition de texte, etc. 
photo de i'enfant, debout à côté. La prochaine fois que vous éia- 

Aux réceptions d'adultes, des j borerez un projet, demande. \ «,us 
instantanés de vos omis, pourront si vous ne pouvez utilise-r votre 
servir pour indiquer leur place à appareil photographique. 11 lera 
table. Des signets, pour votre une partie d i travail pour v< us 
usage ou à titre de cadeau, peu- La chose importante à consul- <-r 
vent être constitués de photos c'est de commencer le travail as- 
prises à cette intention, ou d’in-,sez tôt pour pouvoir ie terminer à 
stantanés favoris. .» temps. Vous ferez une bien incil-

Les cartes de souhaits, qu'on en- leure besogne si vous n'êtcs pas à 
voie aux Fêtes comme aux nom- la hâte. ~ 9
breuses autres occasions qui se Vor —Jacques Lumière

1

y/tt produit

01C0$

Noël' s'en vient rapide­
ment et ce sera bientôt le 
temps de dresser l'arbre 
traditionnel dans nos foyers, 
magasins et bu’eaux. Ces 
arbres sont généralement il­
luminés et c'est d'illumina- 
(ion que nous voulons vous 
entretenir cette semaine.

Il est indéniable que les 
lumières électriques qui or­
nent les arbres de Noël de 
nos jours offrent infiniment 
plus de sécurité que les 
chandelles d'autrefois. Tout 
en nous félicitant de ce pro­
grès, n'oublions pas que l'é­
clairage électrique présente 
certains dangers lorsqu'il 
s'agit des arbres de Noël.

Ce fait nous échappe par­
fois, tellement nous som­
mes habitués à considérer 
l'éclairage électrique com­
me étant d'une securité ab­
solue. Pour éviter tout acci­
dent susceptible d'assom­
brir le temps des Fêtes, nous 
suggérons à tous ceux qui 
éclairent leur arbre de Noël 
de prendre les précautions 
suivantes :

— Assurez-vous que les 
/eux de lumières sont en 
bon état de fonctionne­
ment. Ils sont délicats, et 
tout fil brisé, usé, ou là- i 
che au point de raccorde­
ment, peut être la cause 
d'ennuis lorsque les lu­
mières sont allumées.
--- Le fait qu'un fusible 
brûle lorsque l'on fait la 
lumiè.e dans l'arbre de 
Noël constitue un indice 
de dérangement. Exami

nez attentivement le cor­
don et remplacez le fusi­
ble pa • un outre fusible de 
même puissance.
— Ne laissez jamais l'ar­
bre-de Noël allumé lors­
que vous quittez la mai­
son. Les minuscules am­
poules comportent bien 
moins de risques d'incen­
die que les anciennes 
chandelles, mais elles 
S'ECHAUFFENT lorsqu'­
elles demeurent allumées 
pendant longtemps, et la 
friction d'une ampoule 
chaude sur une branche 
scche peut déclencher un 
incendie.
— Même lorsque vous 
demeurez à la maison, ne 
laissezpas les lumières al­
lumées trop longtemps de 
façon ininterrompue. En­
levez le courant de temps 
à autre pour donner aux 
ampoules la chance de re­
froidir.
--- Choisissez un arbre 
aussi vert que possible : il 
sera moins inflammable. 
De plus, ne le gardez à 
l'intérieur qu'au moment 
où vous êtes prêt à le mon­
ter, laissez-en tremper le 
pied dans un seau d'eau 
pour lui conserver son hu­
midité pendant qu'il est 
dressé, puis défaites-le et 
sortcz-lc de la maison dès 
la fin du temps des Fêtes. 
--- En observant ces rè­
gles de prudence élémen­
taires, vous aurez un ar­
bre de Noël resplendis­
sant, gai — et sûr.

a * ^* cor»-*
c/tA run — Un tableau ou vint reproduits en couleur*. 30 coquet*-1-, recherches 

Peut çtre encadre Specifier si on le veut en fronçai* ou en anglais 
Ecrire a Mekhers, C P 279, Montréal. P û J
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ICI ET LA DANS LA LIGUE DE 
HOCKEY JUNIOR

(Par Gaston Laporte)

BELLE VICTOIRE DES AIGLES CONTRE LE CANADIEN
Sam Pollock commence à coniprendre que Sylvio Mantha 

possède une équipe des plus combatives qui se qualifiera pour le 
détail.

Sam aimerait mieux voir les Reds se qualifier, puisqu'il a 
toujo irs la tâche plus facile avec ceux-ci. Sam Pollock déclarait 
après la partie tie mardi soir dernier que les Aigles sont devenus 
une équipe difficile à vaincre; "il faut s’attendre à tout maintenant 
avec cette équipe", a-t-il déclaré. Le jeune J lodges a eu une 
lourde besogne à faire clans la cage du Canadien et si ce n'eut été 
sa belle ten .te le pointage aurait été beaucoup supérieur.

GAETAN DESSUREAULT.
UNE PRECIEUSE ACQUISITION

le jeune Gaétan Dessureaplt continu d’afficher une tenue 
des plus remarquables dans les filets des Aigles. Le gérant Paul 
Amyot mérite sûrement des félicitations du public Jcrômien pour 
le magnifique choix qu’il a fait en donnant à Sylvio Mantha ce 
je me gardien de buts qui fait présentement sensation dans les 
rangs du circuit junior.

Gaétan Dessureault peut-être comparé, en n’importe cpiel 
temps au jeune Gil Hodges du Canadien. Depuis que Gaétan 
garde les filets de nos porte-couleurs, l éq tipe Jérômienne a rem­
porté un plus grand nombre de victoires et subi un moins grand 
nombre de défaites.

Ce jeune cerbère est devenu l’inspiration du club local. 
IX-puis qu’il est sur l’alignement du club local nos lignes d’atta­
que ont joué un meilleur jeu n’ayant rien à craindre en ce qui 
concerne leur défensive. On dira ce q :e l’on voudra, mais Paul 
Amyot et Sylvio Mantha ont accompli un travail gigantesque 
pour-donner à l'équipe local de la vigueur et de l'enthousiasme, 
ce qui fait qu’aujourd’hui, on peut voir un club qui saura se clas­
ser dans les séries éliminatoires.

UN CHANGEMENT QUI S'IMPOSAIT
Frank Burns et Phil Watson ont décidé de faire quelques 

changements au Colisée de Québec. Actuellement le banc du 
club visite tr est sur le même côté que celui du Citadelle de Qué­
bec. On vient de changer le banc des joueurs visiteurs qui sera 
maintenant du même côté que le pénitencier et que la chambre 
des joueurs de ce club. Ceci éliminera apparemment d’autres 
scènes disgracieuses comme il s’en est produit récemment.

La direction d i club Québec tente de faire croire aux diri­
geants de la Ligue Junior qu’ils n’emploient pas de tactique dé­
loyale envers les clubs visiteurs. On n’a qu’à regarder les rap­
ports de la dernière fin de semaine pour s’en rendre compte.

A Québec, samedi soir dernier on a décerné un total de 17 
punitions dont trois de mauvaise conduite pour commencement 
de bataille, et ens îite au Forum, dimanche au soir dernier, alors 
que les porte-couleurs de la vieille capitale déclanchèrent une 
bagarre générale, la pire jamais vue dans le circuit junior depuis 
bien longtemps.

Frank Burns et Phil Datson ont-ils raison de se plaindre au 
President Buster Horwood de la manière dont ils sonr reçus à 
l’étranger. Que le club Citadelle donne l’exemple a ix autres 
clubs du circuit et tout ira bien. Ce n’est pas avec les mauvais 
traitement servis par la force consrabulaire de Québec envers les 
joueurs des clubs visiteurs que l’on parviendra à assister à des 
joutes de hockey sans incidents.

MARC BOILEAU SOUFFRE D'UNE PNEUMONIE
Les fervents du hockey junior de St-Jérôme ont remarqué 

que le jeune Marc Boileau était absent de l’alignement des Aigles 
mercredi soir dernier contre le Canadien et contre le Royal de 
Granby dimanche dernier. Marc souffre d’une pneumonie qui le 
retiendra chez lui pour quelques semaines ou plus.

L’absence de Marc sera une lourde perte pour les Aigles 
dans les parties à venir. Contre Canadien, mercredi soir dernier, 
Sylvio Mantha aurait bien trouvé un Marc Boileau combatif et 
fougueux en pi is d’un habile compteur. Boileau aurait sûre­
ment aidé la cause de son club comme il l’a si bien démontré 
dans les parties antérieures.

Nous souhaitons à Marc un prompt rétablissement et un 
prompt retour parmi nous.

EST-CE UNE FARCE DE DICK IRVIN ?
Lors d’une récente partie du Canadien à Granby, Dick Irvin 

demanda a i public de Granby d’encourager les Royaux. "La pre­
mière année dans le hockey, dit-il, est toujours difficile pour les 
amateurs et pour un gérant’’. Irvin a promis cependant que dès 
l’an prochain, Granby serait doté d’un club pouvant rivaliser avec 
tout autre du circuit. Jacq les Bélanger de son côté déclara que 
tous les jeunes porte-couleurs du Granby jouaient à leur meilleur, 
mais que des améliorations étaient devenues nécessaires s ir l'équi­
pe. Irvin, a-t-il voulu plaisanter quand on sait que des promesses 
semblables avaient été faites au cours de l’été au Granbv et à St- ' 
Jérôme, et que ces promesses n'ont pas été tenues? Que serait 
présentement les Aigles tie Saint-Jérôme, si Paul Amyot, gérant de J

(à suivre page 8)

Les Aigles triomphent du Canadien et
du Royal de Granby

GAETAN DESSUREAULT

Les Aigles l'emportent par 3 à 1 sur le club de Sam Pol­
lock au Forum — Le Canadien prend sa revanche et 
l'emporte 4 6 2 mercredi soir dernier — Les Aigles 
triomphent du Royal de Granby 5 à 2 — Plante, Ro­
gers et Lapointe conduisent l'attaque des Aigles pour 
triompher du Canadien. .

( par (ïasto>i Laporte)
L’équipe de hockey St-Jérô- sur des passes parfaites de La­

me remportait mardi soir, le 4 l pointe et Rousseau, 
décembre, au Forum sa premiè- Le Tricolore profita d’une pu­
re victoire contre le Canadien de j nition de 2 minutes à Pilon pour 
Sam Pollock au compte de 3 à 1 compter. Bowman compta assis- 
devant plus de 6,000 person- té de McCready et Broden, puis 
nes Lilley assura la victoire plus dé-

Le St-Jérôme avait livré une 1 finitive en comptant à le 17e 
cha de lutte au tricolore dans minute de jeu de l’engagement 
les rencontres précédentes, mais ! final. La perte de Boileau sur la 
n’avait pas réussi à triompher. 2e ligne d attaque s’est fait gran-

PROCHAINES EXCURSIONS 
DU CLUB 

EPERVIER
Cu'.;.. e Bcivin, animateur des Jean-Louis Simard, encore pour 

excursio s du Club annonce .ux cette sa:son, comme instruc- 
membres que la produire rari- ;cur. Cêst dire que tous les 
d amée dans le N rj aura ! .eu, membres qui ne voudront pas 
dimanche le 16 prochain, à St- manquer cette magnifique ccca- 
Sauve r des Monts. l.e départ sion ci i se présente à eux de 
sa fera à 9 heures du matin de nouveau, de se perfectionner

dement sentir; celui-ci étant re­
tenu chez lui par la maladie. La 
partie se termina par une vic­
toire de d à 2 pour le Canadien. 

Dimanche dernier les Aigles
du

Mardi soir, les joueurs de Sylvio 
Mantha ont joué une autre bel­
le partie comme on en voit de­
puis quelque temps et leur vic­
toire sur le tricolore était bien J méritée. Le jeune Hodges a bril- ont eu ^ facilement raison 
lé durant toute la partie dans les ” ^ -

! filets des peydants et n’e it été sa 
; belle tenue, le pointage aurait 
| été beaucoup plus élevé.
• Gaétan Dessureault a eu la 
tâche facile et moins lourde ob­

! tenant une bonne protection de
* Ronald Pilon, Don Rogers, Torn 
Préville et Jim Bartlett à la li­
gne bleue.

Ii pace du marché et le tnr.s- 
p.rt par la Ci c- de Transport 
Provinciale. Le prix du passage 
pour aller et retour est de 61 
c:s pour les membres. Ceux qui 
désireront accompagner les 
membres et qui ne font pas par-

dans l’art de bien faire du ski, 
se réjouiront de la bonne nou­
velle. Les cours se donneront 
probablement le mercredi soir 
seulement, de 8 hres à 10 hres 
p.in., au Chalet Parent à Saint- 
érôme. Quelques représentants

Gaétan est né à Shawinigan le 17 avril 1934; son père et sa 
mère M. et Mme Jules Dessureault demeurent toujours à cet 
endroit; il a deux autres frères et deux soeurs. Il fréq îenta l’é­
cole St-Maurice des frères des Ecoles Chrétiennes pour terminer 
ses études à l’école Supérieure de l’endroit.

Gaétan fit ses débuts dans le hockey pour son Alma Mater, 
pour passer ensuite au cl b Grand’Mère dans la ligue Junior 
’ B”, avec son équipe il se rendit en finale.

Gaétan est un magnifique gardien de buts et il l’a prouvé 
depuis son arrivée avec nous car en six joutes son équipe remporta 
quatre victoires consécutives.

J’espère que Gaétan se plaira beauco îp à St-Jérôme qui 
ressemble quelque peu à sa ville natale. Son ambition est de 
garder un jour les buts des Canadiens, car après la période d’en­
trainement avec cette équipe cet automne il aima beaucoup le jeu 
professionnel. Nous espérons tous que son rêve se réalise.

Ses sports favoris après le hockey sont la natation et le base­
ball.

Bonne ch ancc Gaétan et tâche de conduire ton équipe dans 
les éliminatoires. — R. P.

LES QUILLES Â MONT-ROLLAND

Royal de Granbv au compte de 
5 à 2.

Laporte - Lapointe - Beau­
pré et Goyetie comptèrent tour 
à tour pour donner une avance 
de 4 à 1 dès la période initiale, 
tandis que Crevier ouvrit le 
pointage après seulement 3 mi­
nutes de jeu dans la 1ère pério­
de.

tie du Club ou q ii ne sont pas du Club Epervier sont actuelle 
encore en règle avec le trésorier, ment en pourparler avec M. L i- 
paieront prix régulier de pas- cien Parent à ce sujet. Si le mer- 
sage. Il y va de l’intérêt de ceux- credi soir a été choisi de préfé- 
ci de payer la contribution exigi- rence, c’est parce que c’est le 
ble laquelle se remboursera rapi- soir où il y a le moins d’engage- 
dement par la différence qu’on ments et aussi le plus convena­

ble à ’Jean-Louis à cause de sonéconomisera en prenant part a 
2 o i 3 excursions. Avis aux in­
téressés.

Le 23 décembre, quoiq e nous

travail. Cette année, il ne sera 
donné aucune instruction les di-

N’cms
Letourneau Hubert 
BcaUiicu Denis 
Lamcureux Maurice 
Lamourtux André 
Plouffe Ernest 

1 Kuneau t Lucien 
Charette Rosaire 

; Legault Jean-Guy 
i Boyer Adrien 
j Constantineau Marcel 
: Letourneau Ernest 
| Maillé Marcel 

Beauchamp Réal
manches d’excursions ou autres i -^“buchon JacquesUn seul but a été compté dans

Aucun point n’a été enrégts- chacune des périodes suivantes : en serons à la veille de* la fête u- •
tré dans la première période, Bartlett compta après 13 minu- de Noël, un grand nombre ai- combrées ° &CeUndant"^"'^!!
mais les Jeromiens ont manque tes jeu dans [a deuxième nieront sans doute faire une au- , - <~epenuant, jean
q :elques belles occasions de période pour porter le pointage tre excursion avant la troisième: |,re'‘ses^oasè'Hs^ * 3UCUD menl* 
compter. 5 à 1 en faveur des Aigles. Les qui aura lieu que dans le cours *

Dessurault a particulièrement arbitres ont infligé un total de de janvier. S'il y a de la neige, Lundi soir, quelque cent mem-
brilié sur des lancers de Don g punitions dans cet engage- comme tous les skieurs le souhai- bres et leurs amis ont pris part à
Marshall et McCready. ment. tent d’aille irs, on ne voudra pas la soirée à l’Hôtel Maurice. Ma-

Cilles Plante a compté le* Rou-'^u a été superbe remettre à plus tard ce plaisir gnifique programme, très bien
oremier point de la partie au ! !orsclue les Aigies avaient deux quj s’offrira fee sera saisir l oc- agencé et goûté de
San.» J 1, de,,,»,»/ period. ilou«r. «.b.ncdu ?,io„ p., ch,ve„; ) p,„.
prenant

|(_* la UCUAICIUC L/tiiv/uv • -)•< e • j « * . *
1#* r^rnnr Ac son nro- Dans la 3ieme période un dant que tous les membres seront le retour ÜC son pro . /-nmnr* InrtnnP ,1™ I»™.:. C— î__ *pre lancer pour déjouer Charlie j 3 été compté lorsque dans l’esprit des fêtes, Sainte-A-

Hodges. Don " *“ ’
deuxième poi
Hodges. Don Rogers compta le £lrLeoa intercepta une passe de dèle avec ses magnifiques côtes 
deuxième point df son club lors- aPres seulement 6 mlnules « > ^*ete qu,

i de jeu. village est
caractérisé ce 

l’endroit désigné
Broadbelt, cerbère du Roy ah f°ur. l'occasion. Le départ se

fera a 9 hres a.m. de la place du

et cela afin d’éviter les accidents Juneau.t Andr®
Page Jules 
Lamoureux Germain 
St-Aubin Réal 
Earner D.-W. 
Durocher Aldéric 
Forget Maurice 
Desjardins Gilles 
Legault Denis 
Giroux Rosario 
Grégoire Pierre 
Lambert Rolland 
Martineau Henri 
Rolland Claude 
Gascon Adrien

qu’il fit allumer la 1 imière rouge
derrière les buts du Canadien, ^
comptant sans aide, d’un angle a brillé lorsque les Aigles ont lera 3 ? . - _
très difficile à la 12ièmc minute attaqué sans relâche pendant ™arc e et e Pass?Se en sera de creative sera efforte aux mem- 
de jeu. Fernand Lapointe a en- ; o„e McLeod était au péniten- Z? cents „P°U^ al,er « rero“r- bres et leurs amis- 
suite augmenté l’avance du St- j der. ! Cümme 1 année Passee les de‘
férôme dès les premières mi- i 
J ..................... '• 1 Rousseau

tous ceux
presents. Films très intéressants 
à la fois instructifs et comiques.
Ceux qui n’ont pu prendre part 
à cette soirée ont certainement 
manq :é quelque chose à regret- Desroches Lionel 
ter. Fernand Lauzon du comité 1 Dupras Yvon 
des loisirs fait savoir qu’avant ! Aubuchon Guy
!"n5.tempi unVu!re *°'tTée Té- Paradis Philippe

Deschambault Lucien

qui se dévouent 
pour les jeunes

Reche.chî” cadeau 
pratique et anDrccié 
de tous; la pantoufle
"O'OMPHIES"

Tel qu'illustre avec élasti­
que ou fermé au renfort. 
Teintes: blcnc, bleu, rose, 
noir et brocart Pointures:
4 à 9

Assortiment des plus 
complets de:

Bottines de ski et de patins à prix spécial 
d'avant NOEL!

262, rue Labelle 4675

notes de jeu de l’engagement fi- Kousseau et Lapo.nte ont 
nal, en comptant le plus l>eau : manque de belles chances de 
point de la partie sur un jeu compter dans cette période mats 
bien préparé par Rousseau et Broadbelt fut sensationnel. Cet- 
Boucher j te victoire a laisse cependant les j

Aigles stationnaires en 4e posi-
Bill Sinnet a privé Dessu- tion puisque les Reds de Trois-1 

reault d’un blanchissage lorsque Rivières triomphaient égale- ! 
son lancer a frappé l’épaule du : ment du National au compte de 
cerbère du club local et est re- j 4 à 3.
tombé dans les filets. Ce fût un |-------------------------------
point chanceux. Cette victoire a ;
permis aux Aigles de se hisser GG CGUX
en q latrieme position du cir- i v vvw
c lit Harwood sur un pied d’é­
galité avec les Reds de Jack 
Toupin.

Mercredi soir dernier le Ca­
nadien de Sam Pollock prenait 
une douce revanche en triom­
phant des Aigles, 4 à 2. ,

Cette victoire va au eune 
Charlie Hodges qui a été mira­
culeux dans la cage du Tricolo­
re.

Sam Pollock en sait quelque 
chose poor avoir sauté sur la 
glace â la fin de la partie au de­
vant du jeune Hodges qui ve­
nait à lui seul de vaincre les 
Aigles. — Il fallait être présent 
pour voir ce jeune gardien de 
buts arrêter tout ce qu’on lui of­
frait. Gignac - Sierzant - La­
pointe et Rousseau ont été les 
plms menaçants devant le filet 
adversaire.

Hollingworth compta un but 
chanceux après 2 minutes de jeu 
dans la première période sans 
assistance; puis Plante sur une 
passe de Bartlett égalisa le poin­
tage après 10 minutes de jeu 
dans cette première période.

Murray redonna l’avantage au 
Tricolore après 5 minutes de 
jeu dans le de îxième engage­
ment alors qu’il y avait une mê­
lée devant le filer de Dessu- 
reault. pour prendre celui-ci en 
défaut: 10 minutes plus tard 
Boucher égalisa à nouveau le 
pointage en déjouant Hodges

parts ou retour se feront ordi- be dub Epervier remercie
nairement à 5 hres p.m. sauf bien sincèrement M. Chas. A. 
lorsq.i’il y aura avis contraire. Maurice pour avoir voulu mettre

Bonne nouvelle pou- les inté- sa 53,16 de spectacles à la dispo- 
ressés. La direction du Club E- sition des organisateurs.
pervier a réservé les services de 1

Clubs 
AS
ALOUETTES 
MARABOU 

Communiqué) \ TIGRES

Clubs Points P. J. Moy.
Marabou 2566 19 135

Alouettes 2377 18 132
Tigres 19GS 15 131.2

As 1712 13 131.5
Tigres 1794 14 128.1
Tigres 634 5 126.8

As 2024 16 126.5
Marabou 624 5 124.8

As 1979 16 123.6
As 616 5 123.2

Marabou 2172 18 120.6
Tigres 2287 19 120.3

Alouettes 1962 17 115.4
Alouettes 921 8 115.1

Tigres 568 5 113.6
As 680 6 113.3

. As 1451 13 111.6
Alouettes 1541 14 110.7
Marabou 1311 12 109.2

As 1189 11 108
Alouettes 1186 11 107.8
Alouettes 1372 13 105.5
Alouettes 312 ✓3 104
Marabou 1326 13 102
Marabou 612 6 102
Marabou 1511 15 100.7

Tigres 1098 11 99.8
Tigres 1287 13 99.

* Alouettes 194 2 97
Alouettes 275 3 91.6
Alouettes 270 3 90

Subs. 172 2 86
Alouettes 253 3 84.3

..............As 542 7 77.4
Ce classement est daté du 5 décembre 1951.

• * •

POSITION DES CLUBS
P .J. 

19 
19 
19 
19

P.G.
12
11
8
7

P.P.
7
8 

11 
12

T. des pts 
10850 
10643 
10684 
10830

Pts
16
15
11
10

Le St*Jérôme reste en tête a sherbrooke
Jean-Paul Renaud enregistre de la joute pour donner la vie-

son 1er blanchissaoe Dour 
le Saint-Laurent

A :

Les Castors de Sc-Laurent ont 
décroché dimanche soir une vic- 

I toire de 1 à 0 sur les Cyclones 
de Joliette, après avoir s ibi un 
échec de 3 à 1 aux mains des A­
louettes de St-Jérôme samedi a­

; près-midi, dans la Ligue Provin- 
j ciale de hockey. Samedi soir, le 
j Joliette s était assuré un trioni- 
| phe de 7 à 4 sur le St-Jérôme. 
! tandis que dans l’autre joute dis- 
I putée dimanche, les Rapides de 
I Lachine l’ont emporté par 5 à 3 
i sur le St-Hyacinthe, après avoir

toire aux Castors et permettre à 
Jean-Paul Renaud d’enregistrer 
son premier blanchissage de la 
saison. Deslongchamps a comp­
te sur des passes de Moe White 
et de Howie Morenz après 4.03

Camille Henri
en 1 ère place

Voici M. Gérard Gagne, qui est 
le coach des Toronto Juvéniles. 
Gérard est né à Farreltown, Co. 
Gatineau; il est bon travailleur 
puisqu'il est membre de notre ex­
écutif dans la section "HOCKEY'’’. 
De pltts il ne fait pas sous-enten­
dre ce qu’il veut dire, il le dit 
tout simplement et c’est cette 
franchise qui fait son succès.

Le diminutif Camille Henri, des 
minutes de la période initiale. Citadelles de Québec, a continué 
Le cerbère Gérard Courteau a é- j son ascension et occupe mainte- 
galement affiché une belle tenue nant la première place chez les 
dans les filets du Joliette. compteurs de la Ligue Junior. Da-

George James, Claude Dolbec ve McCready. du Canadien, est
et Labelle ont compté les buts demeuré en 2ème place, suivi de
du St-Jérôme samedi, tandis que ; son co équipier Don, Marshall et
Fernand Gauthier a été le seul à . de Guy Rousseau, du St-Jérôme, :
compter pour le Saint-Laurent, qui détiennent conjointement la 1
La ligne d’attaq te composée de 3ènie position. i

. t . Gerry Gravel, Claude Savary et Aggie Kukulowictz. des Citadel-
perdu 4 à 2 contre les Lions sa- Gaston Gauthier s est fortement les. continue également de pro-
rnedi soir. signalée dans les deux joutes du gresser, et plusieurs sont d’avis

Et ainsi, le Saint-Jérôme est St-Hyacinthe. Pour le Joliette, : qu’ji sera parmi les meilleurs
demeuré en tète avec une avance Gagné, LaSalle, Colby, Brennan compteurs du circuit à la fin de la
de trois points s ir le Sr-Hyacin- et Guimond^ ont brillé samedi saison.

Par contre, le jeune Henri Ri­
chard a manqué une partie et a 
descendu de quelques échelons. 
Fernand Lapointe du St-Jérôme, 
a également été absent à quelques 
joutes des Aigles, et occupe main­
tenant ia 6e position avec Brillant 
des Reds de Trois-Rivières.

Voici la liste non officielle des

the et le Lachine, ex-aequo en 2e solr contre les Alouettes.
place avec chacun 27 points à 
leur actif.

A l’aréna de St-Laurent diman­
che soir, Maurice Deslong­
champs a compté l’unique but

orange:

St-Jérôme
UN PRODUIT DE CHEZ NOUS . . . Bouteiles de 7 onces 

Fobriquc et embouteillé per;

BREUVAGE ST-JEROME ENRG.
EUGENE LAPOINTE, prop.

232, STE-PAULE, — TEL; 5478 — ST-JEROME

1

BOUCHERIE CHEVALINE

Gratis

Choque achat 
de $1.00 vous 
donne droit de 
participer à no­
tre concours.

Le gagnant recevra un ma­
gnifique réfrigérateur de mar­
que "FRIGIDAIRE".

Chaque fois que vous servez 
à votre famille la délicieuse 
viande chevaline vous réolisez 

! une économie appréciable.

Tel: 5202

i
“Anx IIpis Fins'

434, rue St-Georges, 
Saint-Jérôme

Claude Dolbec 
encore en tête

Tod Campeau, de St-Jérôme, 
vétéran joueur du Royal, de la 
Ligue Senior, qui a été cédé au 
club St-François de Sherbrooke, 
de la Ligue Senior, pour le reste 
de la saison.

Le joueur du St-Hyacinthe domi 
ne chez les compteurs de le. Li : compteurs de la Ligue Junior 
gue Provinciale MEILLEURS COMPTEURS
A St-Jérôme plusieurs se de­

mandent si l’instructeur Don Pen- 
niston. des Cataractes de Shawi­
nigan de la Ligue Senior du Qué­
bec, ne regrette pas aujourd'hui 
d'avoir cédé le rapide joueur d’a­
vant Claude Dolbec aux Alouettes 
de St-Jérôme de la Ligue Provin­
ciale.

Depuis son arrivée aux Alouet­
tes, Dolbec a affiché une tenue 
excepiionnelle et, depuis deux se­
maines, se trouve en tête des 
compteurs du circuit Doug Kee­
nan. L’ancien porte-couleurs des 
Cataractes a réussi jusqu'ici un ‘ 
total de 42 points, dont 19 buts et 
23 assistances. George James est 

■ en tête pour le plus grand nom- 
j bre de buts avec 20, tandis que 
i Paul Courteau, des Rapides de La­
chine, se classe premier pour les 
assistances avec 27 à son crédit.

Dolbec possède une avance de 
quatre points sur Rosaire Benoît 
et Paul Courteau, du Lachine, qui 
sont ex-aequo en 2e place avec cha 
cun 38 points. Benoit a compté 15 
buts et accumulé 23 assists tan­
dis que son co-équipier a trouvé 
le fond des filets à 11 reprises 
pour ajouter à son total de 27 as­
sistances.

Jean-Guy Renaud, qui évolue au 
centre en compagnie de Dolbec 

(à suivre page 8)

B. A. pis
Henri, Québec 21 29 50
McCrcody, Canadien 21 27 4S
Marshall, Canadien 16 26 42
Rousseau, St-Jcrômc 14 28 42
Labodie, Québec 23 17 40

(à suivre page 8)

-ARENA- 

ST-J EROME
PROGRAMME 

DE LA SEMAINE

Dimonche le 16 décembre o 2 h. 30 

Ligue Senior
Lachine vs Alouettes 

de St-Jérôme

Les Aigles divisent 
avec le Canadien

Mordi k 18 décembre, à 8.30 Hres: 

Ligue Senior
St-Hyacinthe vs Alouettes 

de St-Jérôme
Mercredi, k 19 décembre. 3 8.30 bres 

Ligue Junior
Québec vs Aigles 

de St-Jérôme

St-jérôme, 6 — Après avoir 
perdu aux mains du St-jérôme 
sur la glace du Forum, mardi 
soir, le Canadien de Sammy Pol­
lock a pu prendre sa revanche 
le- lendemain soir alors que le 
Tricolore rendait visite au club 
de Sylvio Mantha, et c’est par le 
résultat de 4 à 2 que le Canadien 
a vaincu les Jérômicns dans une 
joute régulière de la Ligue Ju­
nior du président Buster Hor- 
wood.

Les compteurs pour les Cana­
diens ont été Hollingsworth, 
Murray, Bowman et Lilley. 
Plante et Boucher ont compté 
pour les Jérômiens.

CANADIEN: —Buts, Hodge; 
défenses, Leacock, Larocque; a­
vants, Marshall, McCready, Mor­
rison; subs.: Hollingworth, Mc­
Kay. Lilley, Bowman, Mur­
ray, Naylor, Sinnett, Chasles, 
English.

ST-JEROME — Buts, Dessu­
reault, défenses, Pilon, Préville, 
avants, Plante, Goyette, Beau­
pré; subs.: Sierzant, Boileau,
Laporte, Lapointe, Rousseau, 
Boucher, Bartlett, Rogers, Gi­
gnac, Mercier, Boulanger.

Arbitres: Mel Snowden; Syl 
Breen.
Première période:
1—Canadien, Hollingworth 2.38 

(à suivre page 8)
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LE COIN DE STE-ADELE
(Par J. J Laflcur) tisanat, nous laisse croire que son

NOMINATION: — Nous avons commerce reunira des articles de 
l’honneur de faire part à la popu- nos meilleurs artisans du Québec, 
lation de Ste-Adèle et des envi- 1 Une variété intéressante de bibe­
rons que M. l’abbé Arsène Aubin, lots pour cadeaux d’anniversaire, 
curé de Ste-Adèle. a été nommé ! de fiançailles et de mariage ou 
Vicaire Forain pour le Diocèse simplement d’amitié, sera agréa-

b e à visiter CHEZ FANCHETTE 
LAMBERT. L’ouverture aura lieu 
samedi le 15 novembre, alors bons 
succès dans votre nouveau com­
merce.

de St-Jérôme. Nous tenons à of­
frir nos sincères félicitations à 
notre dévoué pasteur pour cet 
honneur qui lui échoit.

NOMINATION: — Lors de sa 
dernière visite à l’école des gar­
çons M. le curé Arsène Aubin,

Deuil. — Nous offrons, à l’ocia- 
sior de ta mort de M Aldéric Foi

nous faisait part que désormais M. sy. de Val-Morin, nos plus sincè- 
l’abbé R. Gagnon, aumônier au res condoléances à MM. Raoul et 
couvent des Soeurs de la Provi- Emmanuel Foisy respectivement 
dence, ferait le catéchiste dans les fils et frère du défunt, 
classes et serait aumônier de la
Croisade Eucharistique. A l’Hôpital: — Depuis vendredi

Montréal; Mgr E. Label.e, P.D., Duquet. vicaire à Terrebonne, V- 
cure à St-Pierre Cia ver ue Mom- von Bélair, n.m.é., Montrca , Lu- 
i«.ai; .ugr L-.ugar Larochel.e, P.A., eien Lauzon. Hospice de St-Jérc- 
Supeneur general ues imsa»... me, B E. Pleats, principal à l’Eco- 
Etrangeres; Mgr Lucien Martin, le Normale, L.P. Roy. curé à Ste- 
P.D.. leprcsentant de S. E. Mgr Paule, Roger Dupré, vicaire à St- 
Anastase roige», de St-Jean; M. Lucien. A. Dal aire, curé à St -Hip- 
le cure Josepn Theorèt de N.-D. polyte Pères Ludger Drapeau, P. 
de Louides, Verdun; M. le cure B., de St-Vincent de Paul. P. O. 
Aib. Lharbonneau, ae Pont Viau; Brann, P.B., St-Jérôme. Edouard 
M. l’abbe Geo. Clement; M. l’abbe L’Heureux. P B., de Montréal; 
Edouard L;noi \. de N.-D. des MM. les abbés W. Lacourse, de 
Sept Douleurs, Verdun: Frère Lachute. J A Lajeunesse,, J. Lor-
Gilbert. Co.lege Commercial; M. rain, vicaire à Mt-Rolland. J. E. 
.e cure Paul Labelie, de St-Lucien: foutu, curé à St-C.emer.t Léon 
MM. .es abbes Donald Gauthier, L. Verschelden. fl. Papineau, G. Gas­
P. Boulanger, du Séminaire de eon. A. Larocque, G. Henri Robil-

D A N S NOS CINEMAS

lard D. Godin, G. H. Duval Alex. 
Maillé, curé de Ste-Marguerite, G 
Leblanc, procureur au collège de 
St-Jean, A, Landrcvi le. P.B. St- 
Martin. Avila Melançon, C S C . P.

Chez Franehette 
Nous avons le plaisir de vous fai­
re part que Mlle Franehette Lam-

Ste-Therèse, C.E. Léveillé, vicai­
re à Ste-Therèse. Jean-Louis Cor- 
beit, vicaire à St-Vincent Fer- 
rier. T. A. Grenier, aumônier du 
Pens. St-Jerôme; Frère Ovide, di­
recteur du Juvcnat; Frère Stanis- j E Hou e. O.M I. Victorien Théo­
las, directeur du collège; M. Rc i rêt. collège de Montréal. P. E. 
land Fournier. P.S.S . supérieur Boité, P.S.S., Grand Séminaire. H. 
du Grand Séminaire; MM. les ab- L‘.compte, chanoine Raoul Drouin, 

le 7 décembre. M. Rodrigue Pagé. bes Hermas Blondin. vicaire à J Roger Courtemanche. de Ste-Ar 
paroissien bien connu de Ste-Adè- ; Ste-Thérèse de l’E. Jésus, Robert 1 ne de Bellevue R. Père Clémen- 

Lambert. — ,e est hospitalisé à l’hôpital des ! Sauvé, du séminaire de Ste-Thè ; tien Piette, O.F.M., Les Francis
rèse, Joseph Robitai le. vicaire à cains. Lachute: MM. les vicaires 
Ste-Paule. Yvon Mailloux, vicaire

THEATRE DU NORD 
Ne manquez nas de venir voir 

un des derniers grands succès de 
votre chanteur favori "LUIS MA­
RIANO” dans "PAS DE WEEK­
END POUR NOTRE AMOUR ”, ce 
fi m rui a passe au Théâtre St- 
Denis, i. y a quelque temps, a rem­
porté un succès monstre, ver .’z 
voir une belle histoire d’amour, de 
ia musique et plusieurs chansons 
que vous aimerez à entendre sur­
tout chartes par Luis MARIANO, 
cil outre vous y entendrez: "Pas 
de Week-End pour notre amour", 
“C’EST MAGIQUE”. JE VOU­
DRAIS AIMER", "C’EST LA VAL 
SE DES BEAUX JOURS", vous ne 
serez pas déçu de votre chanteu

lavori, ne manquez pa see film et 
nu même programme vous verrez 
une version française remplie d’ac 
lion., de drame et d’imprévu sans 
toutefois oublier l’amour: “Com­
mando frappe à l’Aube", avec de 
grands acteurs tel que: “Lillian 
Gish et Paul Muni".

THEATRE KEX 
"LES GEANTS DU CIEL", à 

l’affiche dès dimanche au cinéma , 
Rex, est un.e grande production 
.•il cou cuis, re atant les glorieux 
ails de guerre d’une escadrille de 

chasseurs. L’action est très capti­
vante, illustrée do très belles scè­
nes de combats aériens et de mis- 

là suivre à la page ‘D

NOS PREMIERS EMIGRANTS FRANÇAIS

m ‘

Soeurs de la Providence à Ste- 
Agathe pour y subir un traite- à la cathédrale de St-Jérôme, les

bert ouvre un magasin-studio, au ment Nous souhaitons donc à M. j à St-Antoine ues Lauientides, Léo abbes Jean-Paul Giraldeau. Vian 
numéro 352 rue Morin, à Ste-Adè- ; Kodrigxie Pagé un prompt réta- Clément, curé à Lachute Mil.s. L ney Dupré. Paul-Emile Perron et 
. —*■- bassement. P. Montour, curé à St-Philippe André Vézina.

___  d’Argenteuil. Get main Lalande
Rejean Allaire, L.G. Gervais, curé

le en Haut;
L’intérêt qu’a toujours porté 

Mlle Fanc-hette à la cause de l’ar-

Ste-Scholastique et ses environs
( par CU ment Léguait)

Le.- autorités civiles étaient re-

jToujours un bon Programme

Tél. 4388 — St-Jérôme
VEN. - SAM. 14 - 15 DEC 

B. G'cb'c et M Cores dons

'MEET ME AFTER THE 
SHOW"
En Technicolor 

ou même oragramme 

H. Duff ef M. Free*nan. dons

'LADY FROM TEXAS'
En Technicolor

LES QUILLES: _ Comme tou- de'Terrebonne. B. PreVsemnt.'cu- preS«ntfeS f?* “• LloKnel Ber* 
• • ■ • Hand, depute de Terrebonne aux

Communes, Me Léopold Nar.tel, 
maire de S-Jérôme, les échevins 
G. Lapointe, A. Vaillancourt. les 
commissaires d’école A. Poirier, 
E Lauzon. A Charbonneau. W. 
F . ud’hemme. les marguil.iers du 
Banc MM. Carrière et Dunnigan 
et autres.

tes les semaines, depuis plus de ré de st-Ambroise. Montréal; T. 
deux mois, nos amateurs de quit- paqueue, cure de St-Louis de 
tes, foi mes en quatre équipes, grâ- Kiance Montréal; J. Hector B;- 
ce au découement de M. Charles fon orphelinat d’Huberdeau, F - 
Lapointe ont fourni du beau jeu. >; Mongeau, de St-Pierre Claver: 
Voici à date la position de ces Léopold Ladoueeur. du Séminaire 
quatre clubs: de Sie-Thérèse; Albert Lemay, cu­

ré de Ste-Marce.le, J. A. Aubin,
Vautours
Corbeaux
Aigles
Condors

G. P. T. pts
16 11 5 21
16 11 5 21
14 13 5 19
S 19 3 11

La- La famille était représentée par 
Fo- MM. et Mmes Georges Dubois, 

Florent Dubois. Joseph Dubois, E-

DIM. . LUN. . MAR. 16 - 17 - 15

BO 8180 
MSI/W

’ec/fyltiCûVj'l f
a» meme programme 

T. Howard et D K;rr. dans

"ETRANGE
AVENTURIER"

MER. . JEU. 19-20 DEC.

N,

0*

rest, de l’Assomption, Léo Me
nard, du Séminaire de Ste-Thérè lain Blaine, cousins du disparu. R.

Lors de la dernière soirée chez se. Charles Valois, du Séminaire. S Marie-Josaphat. nièce, 
les dames Mme T. Tynan a four- Robert Comtois, du collège André-
r-i la meilleure performance en Grasset, Paul Lacroix, cure de St---------------------------------
comptant 381 enregistrant ainsi le Charles Garnier. C E. Gougeon 
plus haut triple tandis que le plus vie. à i’Imm. Conception. Lachu- 
haut simple était compté par Lise : te, J.F. Savage, vicaire à Ste-Anas- 
Vaillancourt avec 152. Chez les tasie, Lachute. Ernest Vaillan- 
hemmes, M. Real Campeau rem- court, curé a St-Benoit. Donat 
porta*, les honneurs du plus haut Bourassa, curé à St-Placide. N 
simple et du plus haut triple en Chartrand. de Verdun: Albert Pi

neault, curé à Ste-Madeleire d’Ou­
tremont. Marcel Nepven. vicaire

comptant 143 et 366.

St-Jérôme 
l'emporte sur 

le Citadelle
Depuis le début de la saison

voici la moyenne obtenue par cha- fe“^""iVaire” à~ St-Pierre C 
que joueur:

Dans la ligue ( inicr. rm*rcre- 
a St-Pierre Claver, Roland G. Bel- d, soir, les Citadelles de Que-

J. M. H
M. H. Forget 24 116.5 0
R. Campeau 18 115.3 0
G. Charest 27 111.5 0
Mlle Vaillancourt 21 107.14 0
M. L. Aubert 27 106.22 0
J O. Gagné 24 106.10 0
P. Thibodeau 27 106.12 0
C. Lapointe 27 105.22 0
E. Côté 21 103.9 0
Mme T. Tynan 24 102.10 0
Mme E Guay 27 100.26 0
L. Ccrbeil • 12 97.6 3
Mme Thibodeau . 24 96.5 4
Mlle A. Marin 27 96.4 4
Mme J. Guay 24 96. 4
M. H. Fleury 24 95.19 5
Mme E. Côté 21 95 5
Mlle J. Gagné 24 94.8 6
M. E. Guay 27 94.4 6
Mlle C. Grignon 27 93.15 7
M M. Guay e 24 93.2 7
Mlle M. Thibodeau 27 93. 7
M. J. Gay 27 91.22 9
Mme R. Campeau 15 34.13 16

aver bec. ont perdu par 6 a 3 aux 
Adrien Girard, curé à St-Ju.icn mains des Aigles a St-Jérôme,

Mont-Roliand Ls-Jos.
de 1 alors que Lapointe et Lapoue 

Rodrigue, i ant été en évidence pour les Jé-

Jodoin. de N.-D. du Bon Secours Riinor - Maki la a compté e- 
L.P. Allaire, curé de N.D. du P. ; ?alement deux fois pour les 
Secours, G. Lajeunesse. vicaire à Québécois.
C f t-c \ f n 11, D „ . - «-■ « M «i rv _ „ t   s : m »

Dans une a tre rencontre au 
programme du circuit Buster 

1 Horwood, les Reds des Trois- 
belle. de la Fraternité Sacerdota-1 Rivières ont annulé, 1 à 1, avec 
le. H. Julien, curé Lac Marois, L ’ les Canadiens de Sam Pollock.

curé à St-Co!omban. A. Léveillé. 
curé à Ste-Scholastique. P. La-

Presseault. supérieur du Sc-m. de 
Ste-Thérèse. Adrien Robi'.’ard eu

Sc-Cvr a réussi l'unique but 
des Trifluvlens. rmd;s que Liley 
a compte celui des jeunes Habi-

LA STE-CATHEK1NE AU 
COLLEGE STE-ANNE

Vendredi, le 23 novembre, avait 
lieu cans ia salie paroissiale a huit 
heures, ia soiree récréative an- 
nue».e donnée en l’honneur de la 
Sainte-Catherine par les élèves du 
pensionnat Sainte-Anne.

Invitation spéciale avait ete fai­
te a Messieurs les maires A.bert 
Laframboise et Léopold Dupras et 
leurs épouses. A Messieurs L 
Chaput, H. Lahaie, C. Fiset, 11. 
Daiiaire, E. Veimette, et leurs 
dames. A Messieurs les Commis­
saires Joseph Lacombe, Président, 
D. Campeau, H. Leblanc, G, Cha- 
lifoux, R. Robe, 1 A. Marcotte se­
cretaire. et leurs dames. A. M. 
l'Honorable Juge Liguori Lacom­
be et sa dame. A notre aimable 
Monsieur ie Vicaire et a notre 
dévoue Pasteur Monsieur le Curé.

Cette séance fut donnée pour 
venir en aide aux missions des 
Frères de L’Instruction Chrétien­
ne. missions fondées par deux en­
fants de Sainte-Scholastique, les 
frères Poitras.

Le programme débuta par le 
sa'ut aux invités donné par nos ca­
dets puis notre chant rational: O 
Canada.

Ensuite, François Juteau vint 
chanter en solo: Quand Jésus s’en 
allait à l’école. Les petites nous 
intéressèrent dans une pièce in­
titulée: Docteur Sansfaçon chez 
Monsieur Latrimouille. Le doc- i 
teur en la personne de M. Richer 
s'y fait jouer de magistrale façon 
par le faux ma ade. F. Cha'.ifoux 1

Les clairons nous reviennent 
pour exécuter devant une assis­
tance ébahie, quelques airs cana­
diens tels que: A ia c’aire fon­
taine .Alouette. C'est la belle 
Françoise...

Puis R. Saint-Vincent nous a 
muse par sa chanson: "C’est la 

! ration de la viande”. Attention à 
cet animal, U va tuer mon che­
val.

C'est le tour de la classe du 
Frère Fidè.e à mettre une note 
sérieuse au milieu de cette soirée 
avec un choeur parlé donné par 
ses elèves. Ce choeur donne des 
leçons pratiques aux croisés de la 
croisade eucharistique.

J.-R. Joyal remporte un grand 
succès dans la chanson populaire 
"La petite diligence."

Voilà un numéro intéressant: 
La distribution de la tire. On s'en 
régale mais qu'on n'en mette pas 
dans les poches.

Pendant que les gens dégustent, 
quelques é.èves de 8e et 9e nous 
interprètent la pièce: "Le cordon 
nier". C'est-à-savoir si c'est l'hom­
me ou ia femme qui est le plus 
bavard. Pour une fois, c’est le 
cordonnier représenté par J M 
Lalande.

Comme numéro suivant c’est1 
Laurent Therrien qui de sa char­
mante voix, nous fait entendre: 
"Je chante à cheval."

Le numéro suivant est une jo-. 
lie saynète "18000 francs" sur la I 
confession. Les acteurs étaient: R j 
Saint-Vincent, J. Sauriol et C. ' 
Fortier.

Un autre quart d’heure de re­
pos en dégustant gâteaux et li ! 
queurs.

Puis les petites nous reviennent J 
sur la scène avec "M le Curé et j 
le Maréchal ferrant."

Et c'est le tour de la fable des 
deux pigeons (C. et M. Casavant) 
qui s’aiment d'amour tendre et 
dont l’ainé va dans le lointain 
goûter un peu de liberté. Mal lui 
en prit. *

(à suivre page 8)

DISTINCTION A LA DOMINION RUBBER

HP
Colo^ \ÔdvnJuCoio\/

au meme programme 

S. Hayden et J Hogcn. don*

'ASPHALT JUNGLE"

2o

VEN. - SAM 21 - 22 DEC

donsJ Wayne et R Ryan

"FLYING
LEATHERNECKS"

Erv Technicolor 

au même programme 

P. Douglas ef J Leigh dans

"ANGELS IN THE 
OUTFIELD"
AUX DAMES 

^aisselle DuBarry (or 32 k 
tous les jeudis et vendredis

A date voici les plus hautes par­
ties: chez les dames:

Mme T. Tynan, le plus haut tri­
ple 381.

Mlle L. Vaillancourt le plus 
haut simple 152.

Chez les hommes: Hervé Forget, 
lea plus haut triple 423.

Jacques Guay le plus haut sim­
ple 201.

En derrière heure: — Nous ap­
prenons la nomination de M. Lu­
cien Bélair, actuellement a l’em­
ploi de l’hôtel Chanteclerc, com­
me chef de police de Ste-Adèle. 
Il entrera en fonction dès la se­
maine prochaine.

Funérailles . . .

m

1(suite de la page 1)
Assistaient, au choeur, NN. SS.

; Guillaume Trudel, évêque de Ta- \
• bora, Afrique, F.-X. Limoges, é- i 
I vèque de Mont-Laurier, et Conrad !
: Chaumont, coadjuteur de Montré- Seize employés |érômiens de lo Dominion Rubber Company
al, représentant Son Exc. Mgr P ont reçu une épinqle en or, en rcconnoissonce de leurs 25 onnées
Emile Léger, Mgr E. Charborv de service, lors du diner annuel offert par lo compagnie en l'hôtel 
neau, P.D.. curé à St-Edouard de I Maurice, dernièrement. Ce sont, debout, de gauche a droite Doris 
Montréal: Mgr P. E. Coursol, P. Blondin, Roméo Lecompte, Gordon Barth, David Monette, Marcel 
D. curé à St-Jean-Baptiste de, Jacob, Alphonse Lécuyc-r, Alfred Moyberry, Rosario Rocinc, Joseph

Therrien. Assis, dons le même ordre: Paul Laroche, Albert Metfhc, 
Henri Piché, C, W Hadgraft, gérant o St-Jérôme, C. C Thaekroy, 
président de la compagnie Henri Brière, Emile Froncocur, Freddy 
St Aubin et Léopold Guoy, Deux outres membres de lo Compagnie, 
Joseph Knebel et Orner Motte, ont reçu une montre en or gravée, 
en reconnaissance de leurs 40 années de service.

AI. et Mme François Alençon de Voix, tille du Midi de lu France, 
dont les petites filles, Monique et Murie-'Fbérèse, ont etc confir­
mees pur Son Excellence Monseigneur Frcnette. évêque de St- 
Jerôme. u I Institut' Sntre-Dumcsdu-Bon-Conseil, dimanche, le 
deux décembre dernier. U s'agit de ta première famille d'immi­
grants français installes à Suint-Jérôme. File habite un numéro, 
cinq cent seize, de tu rue Fournier. Al. Alençon qui Irai aille à lu 
Dira Shoe, est un cordonnier de son metier. Ou pourra lire à ce 
sujet, notre reportage en premiere page du numéro de cette Semai­
ne. (Photo "L’Avenir du Nord", par Gérard Vermctte ).

NOUVELLE ADRESSE
NEW WILLIAM, 
machine o coudre

KELVINATOR, 
réfrigération

2ENTE — INSTALLATION REPARATIONS

GOUGEON & FILS
211, ST GEORGES ST JEROME TEL: 3678

A LA SALLE PAROISSIALE DE STE-SCHOLASTIQUE

Samedi soir, 15 décembre

"LA CHASSE AU MARI’\u
Avec Carmen Judd, Germaine Gcrmoin, Lucie Poitras (Dol­

ly de Métropole"), Eugène Doignault Père Ovide de 
Un Homme et son Péché"), et.Pierre Doignault.

Théâtre du Nord
RL E LA BELLE, TEL: 3520

Samedi, Dimanche, Lundi et Mardi, venez voir, un 
des derniers succès de votre chanteur favori

"LUIS MARIANO"

Pas de week-end pour notre amour
Au même programme, une version française

COMMANDO FRAPPE A L'AUBE
LILLIAN GiSH & PAUL MUNI

Mercredi, Jeudi et Vendredi, 19-20-21 décembre

"SERGIL ET LE DICTATEUR’
LILLIAN BURT & PAUL MEURISSE

m

et ou même programme, une bonne comédie avec

THEY GOT ME COVERED
BOB HOPE" & DOROTHY LAMOUR

// //

MMM* V. V.V.T. V. • V. ♦, V ♦,V. •, 4, ». V V,

COMMANDES POSTALES EXECUTEES RAPIDEMENT

• Bandes herniaires
• Corsets maternité
• Bas élastiques
• Supports pour hommes
• Béquilles, etc.

CHOCOLATS ET BONBONS

Laura Secord,
Betty Ann,

Black Magic,
Dairy Box

WILFRID PRUD’HOMME. L Ph 
Pharmacien propriétaire PRESCRIPTIONS

t *. ♦. ♦-» «- ♦- t, », », *. *». t/r »,♦, ♦,» », », <

Roland Prud’homme Ii Ph., L.Ph. 
Pharmacien

TELEPHONES :

3571 - 3572

PHARMACIE
WILFRID PRUD’HOMME

La pharmacie ia mieux aw-or'ie et la plus importante du district

PRODUITS REXALL
341, RUE ST-GE0RGES, SAINT-JEROME

LIVRAISON TOUS LES JOURS DE 8 II 30 A.M A H) H P M 1 
DIMANCII1:, It) 11. .A.M. A 9 M. P.M.

Parfums
ET

Lotions
Chanel — Renoir — Worth 
Coty — Guerlain — Lanvin 
Schiaparelli — Houbigant 
Beau Belle — Rigaud — Ciro 
Prince MatcFiiabclli — Caron 
Golden Chance — Lucien 
Lelong — Crêpe de Chine 
De Millot — Robert Piguet


